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parce que les especes de ce genre sont epiphytes, e'est-a-
specialement sur les arbres. II a exactement 1 Sm e sens
T^istorique. — Le genre Dendrobium E__ e'tabli

SWARTZ, quile decrivit dans les M' .res de 1'Academie

Comme ses especes sont exirSmement poI K *es , plusieurs botanistes" onTn" "* *]OCk™1

sesdepens de nombreux genres, qui n'ompas eie admis. On a «ussi voulu r ' P P<>SC ° Cre'Cr "
son nom par celui de Callista, cree en I 7 9o par le Pere portugais Lotm C e m m e n t rcmplacer
ante'rieur de neut annees ; mais la description qui en avait ete donnife »?°* * - P " C o n s ^ u e n t

inintelligible. ° l l n c e a l o r s e t™ absolument

Caract6res. ^ Sepaies dresses ou etales, le posterieur libre, les lattrauv « H <
avec le pied de la colonne et formant un menton plus ou In
™ - P fales d e meme forme qUe l e ^ ^ ^ ^ ^

a la base en onglet couche sur le pied de la c o lo nne enticr ou
souvent trilobe, plus ou moins enroule en cornet. Colonne semi
cylindnquc, prolongee en pied a la base. Anthere
quatre poJlinics cireuses, ovoldes

Hbres et inappendicule'es. — Herbes



donnant naissance a des tiges feuillees dans toute leur longueur, tantot produisant des
pseudobulbes qui ne portent des feuilles qu'd leur sommet. Feuilles coriaces ou char-
nues, non plisse*es, caduques ou persistantes. Fleurs souvent grandes, souvent en
en grappes, plus rarement solitaires ou geminees, naissant vers le sommet de la tige
ou lateralement aux noeuds.

Notre figure analytique represente, en A, la colonne du D. nobile vue lateralement;
en B, la meme avec l'anthere relevee; en C, les pollinies grossies.
T^istribution g6ographique. — Ce genre comprend plus de trois cents especes, qui I

croissent principalement dans le sud-est de l'Asie, la Malaisie, 1'Australie et les
iles occidentales du Pacifique; quelques-unes sortent de ces limites et se rencontrent
dans tout le reste de l'Oceanie, le sud de Tlnde et jusqu'au Japon ; elles abondent
surtout dans le sud du Burmah et la province de Moulmein.
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J^endrobium nobile, Lindl.
I>ENDROBH;M NOBLE.

Dendrobium nobile LINDL. Gen. and Spec. Orchid., p. 79 (i83o).

Q y n o n y m e s . — D. ca>rulescens WALLICH in LINDL. Sert. Orchid., tab. 18 (i83<>). — D. Lind-

leyanum GRIFF, Notulce, III, p . 3oq fexcl. fig.)-

Tiges dressees, presque arrondies, un peu comprimees,
sillonn^es, legerement monilifornies, plus gr^les a la base,

atteignant parfois pres d'un metre de hauteur. Feuilles
sur 2 rangs, alternes, oblongues, obliquement emargi-

n^es, coriaces, d'un vert fonce', longues de J k

10 centimetres, persistant pendant deux ans.
Fleurs nombreuses, de 6 a 8 centimetres de
diametre, naissant par bouquets de deux ou trois
aux noeuds des tiges de 1'annee prec^dente.
Sepales oblongs, obtus, etales, blancs a la base,
passant insensiblement au rose vers le milieu et

au carmin au sommet; les lateraux formant un menton court et large.t
Stales de la couleur des sepales, mais notablement plus larges. Labelle largcmeu



ovale, legerement pubescent, a bords recurves, brifcvement .enroul* en cornet

inferieurement, blanc avec une macule amethyste pourpre a la pointe et le clisque

marron pourpre*. Colonne tres courte.
Cette belle espece est repandue sur une aire assez vaste, depuis le

Sikkim, dans l'Himalaya, jusqu'a la Chine centrale. Elle fut decnte en
1830 par LlNDLEY, d'apres un dessin chinois qui se trouvait dans la

bibliotheque de la Societe d1 Horticulture de Londres. Plus tard, le-voya
geur JOHN RUSSELL REEVES put en acheter une plante vivante au marchd
de Macao, et il l'offrit a MM. LoDDIGES, de Hackney, chez qui elle fleurit
pour la premiere fois en 1837; LlNDLEY put ainsi la faire figurer dans son
Sertum Orchidaccarum, planche 3- L'annee suivante, une autre plante
envoyee des monts Khasin par Gibson, fleurit ar Chatsworth, dans les
collections du due de Devonshire; LlNDLEY la prit d'abord pour une
nouvelle e^pece, et la figura, planche 18 du me" me ouvra^e, sous le nom
de D. cocrulcsccns; mais il fut reconnu plus tard quc ce n ' toi t qu'unc variation de
celle qui provenait de la Chine. . ,

Notre planche repr&ente un specimen qui a fleuri i Liege, dans les collect.ons de

LJit.DE
 JLAIRESSE.

X?
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T^endrobium nobile,

var, Cooksonianumf Rchb, f,

I>ENI>H<>BIUM NOBLE, variete de M. GOOKSON.

Dcndrabium nobile, var. Cooksonianum RCHB. F. in Gard. Chron., new ser., XXIII, p. 692 (i885J.

Cette curieuse varigte ne differe du type que par les petales, qui paraissent avoir

unc tendance a se metamorphoser en labelles : ils sont concaves, redresses

inferieurement de maniere a etre presque paralleles a la colonne, et ils portent une

large macule marron a leur base. C'est done comme une sorte de monstruosite

a trois labelles, mais qui parait avoir un caractere tout a fait permanent.

Kile fut d'abord observee dans la collection de M. THEODORE LANGE, a Heathfield

House, Gateshead, qui en c£da des pieds a M. NORMAN C. COOKSON, de Wylam-on-

Tyne. C'est celui-ci qui l'exposa le premier en 1885, et c'est a lui que REICHENBACH

l'a dediec. Elle s'est montree depuis dans plusieurs autres collections^

Notre planche a ete peintc d'apres un exemplaire de la collection de M. A. VAN
IMSCHOOT, de Mont-St-Aniand-lez-Gand.
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T^endrobium nobile var, Ballianum, O'Brien.

DENDi^OBIUM NOBLE, variete de M. BALL.

Dendrobium nobile var. Ballianum O'BRIEN in Gard Chrnn.% ser. 3, xm, p. 322 (1893).

Fleurs dc consistance de cire, largesde 7 a 8 centimetres. Sepales et petales d'un
blanc pur. Labelle d'un jaune blanchatre, teinte de rose en dehors, a gorge d'un jaune
qui devient plus pale dans la partie mediane.

Cette variete, qui s'est presentee dans les collections anglaise* en 1893, differe
surtout du type par Tabsence plus ou moins complete dc rose vcrs lc sommet des
sepales et des petales et par la macule du disque du labellc dc teinte bcaucoiip moins

fonc£e.
Le modele qui a servi pour I'execution de notreplanche fait partie des collections de

M. A.-A. PEUTERS, deSaint-Gilles-Bruxelles.
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T^endrobium nobile, var. nobilius, Rchb, f.

DEND^OBIUM NOBIiE, variete PI iUS NOBLE.

Dendrobium nobile var. nobilius RCHB. F. in Gard. Chron., new ser., xvn, p. 366 (1882).

Fleurs tres grandes, larges d'environ 8 centimetres et quelquefois plus. Sepales et
petales larges, un peu blanch&tres a la base, le reste fortement teinte de rose-pourpre
vif surtout versle sommet. Labelle grand et arrondi, blanc a la base, avec la moiti6
ant6rieure bordee de rose-pourpre, la partie centrale d'un pourpre amarante fonc^, et
le reste d'un jaune p&le.

Cette belle variete, toujours rare dans les collections, avait d'abord 6t6 achetfe dans
une vente publique a Londres, par M. JAMES, de Lower-Norwood ; elle fut ensuite
acquise par MM. ROLLISSON, qui la pr&enterent a Texposition quinquennale de
Gand en 1878.

Nous figurons ici un exemplaire qui fait partie des collections de M. JULES HYE,

de Gand.
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T^endrobium chrysanthum, Lindl.
DENI>ROBIUM A ffkElH$S DOKEKS.

Dendrobium chrysanthum LINDL. in WALLICH, Cat., n° 2012(1828). in Bot. Resist., xv,
tab. 1290 (1829) et Gen. and Spec. Orchid., p. 80 (i83o).

C y n o n y m e . — Dendrobium Paxtonii LINDL. in Bot. Resist.% i83q, misc. n°56(non PAXTOS).

Tiges greles, pendantes, arrondies, un pen flexueuses, longues de 1 a 2 metres, a
entre-noeuds courts, feuillees dans toute leur longueur, mais denudees au temps de la

floraison. Feuilles lanceolees, acuminees, a 5 nervures, caduques, longues tie
1 a 1 1/2 decimetre. Pedoncules tres courts, naissant le long de la tige, por-

tantsouvent2 fleurs, mais parfois 3 ou 4; pedicelles jaunatrcs,
longs de 5 centim. y compris l'ovaire. Fleurs penchees, larges
d'environ 5 centimetres, entierement d'un jaune orang^, sauf
2 macules latdrales d'un pourpre marron a la gorge du labelle.

Sepalcs etales-dresses, oblongs, concaves. Petales largement obovales, tres finement
denticulcs. Labelle orbiculairc, a bord finement frange, a partie inferieure enroulee
autour de la colonne, qui est tres courte.

Cette espece a parfois £te confondue avec le D. fimbriatum var. oculatum Hook.



(D. Paxtonii Paxton, non Lindl.), qui a des fleurs de memo coulcur, mais qiu en
differe surtout par les grappes multiflores et par le bord du labelle
plus profondement frange.

Le D, clirysanlhum habite les vallees chaudes de la zone
inferieure de 1'Himalaya, dans le Nepaul et les regions qui
Favoisinent vers Test. Le Dr

 WALLICH l'introduisit au corn- "'
mencement de ce siecle au Jardin botanique de Calcutta, d'ou
il fut apporte en Angleterrc en 1828. II fleurit pour la premiere
fois en Europe, dans les serres de la Societe d'horticulture, a Chiswick »
en 1829. — Notre planche a ete peinte d'apres une plante faisant partie de la collec-
tion de M. WAROCQUE, au chateau dc Mariemont.
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"T)endrobium taurinum. vai\ Fournieri,Cogn.

DEKDROBXUM a TKTK I>K TAUi^EAU, Vttr. <W M. KOURMER.
1 < uc belle forme diffcre du type en ce quo les stpales son!d'un blanc pur, au lieu

d'etre d'un blanc creme et un peu teintes de vert ; les petales, ;m lieu d'etre d'un
brim rouge nuance de plus fonce, sont d'un pourpre cramoisi tres v if dans

leur partie supcrieure, devenant plus ])ale vers la base; le label I e
n'est pas d'un rose pourpre pale, parcouru au centre de Hgnes brun
rouge et margine dc violet pourpre, mais bien d'un blanc pur en
dedans, blanc pur on ;» petne teinte de rose en dehors, et borde de

pourpre tres vif sur les deux faces ; 1'eperon est court et tres
obtus, et non assez allonge et conique; enfin la colonne n

pas d'un blanc jaunatre mais bien blanche au sommet et un peu ros^c inferieure-

ment.
t'ette variete a6t& peintedans Jesserres deM. FoURNiER, a Saint-Harnabe, pres

dc Marseille, chez qui elle a fleuri au mois d'octobrede Fanneederniere.
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pendrobium Phalaenopsis, Fitzgerald.

DENDROBIUM K

Dendmbium Phalaenopsis FITZGERALD in Card. Citron , new ser., xiv, p. 38 (iSSo).

Tiges hautes de 4 a 6 decimetres et plus, fasciculees, presque cylindriques, un peu
- plus grelesa la base, articulees, sillonnees, atteignant presque la grosseur

du petit doigt, couvertes degaines pales et appnmees. Feuilles disti-
ques, sessiles, lanceolees, obliqucment aigues au sommet, engainantcs
a la base, d'un vert fonce, longues de 12 a 15 centimetres, naissant

principalement vers le sommet dc la tige. Pe'doncule terminal ou presque
terminal, grele, presque aussi long que la tige, tcrmine par une grappe
l&che, pendante, formee de 6 a 15 fleurs. Celles-ci sont etalees, Iarges

de 6 a 8 centimetres, portees sur un p^dicelle grele. Sepoles etalcs, lanccoles, aigus,
d'un rose pourpre ou d'un blanc rose, avec des veines plus foncees etsouvent une
bande mediane blanchatre. Petales de meme couleur et a peu pres de meme longueur
que les sepales mais beaucoup plus larges, rhomboides-orbiculaires, aigus au sommet,
retrecis a la base. Labelle un peu plus court que les sepales, d'un rose pourpre
intense avec des veines d'un pourpre marron, distinctement trilobe; lobe median
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F
obloiv* apicule, recurve; lobes lateraux arrondis, redresses et cntourant la colonne,
d'unpourpre marron intense ainsi que ledisque; eperon assez allonge, droit, obtus,
gibbcux en-dessous. Colonne courte, avec deux callosites a la base.
\ 7ar. « de M. Madoux, » COGN.

Sepales blancs. Petales blancs, a partie superieure teintee et tres legerement
veinee de rose. Labelle comme dans le type, sauf que le lobe terminal est plus
pale, mais avec les veinesplus foncees.

\ / a r . Dellense, HORT.; WILLIAMS, Orchid Grow. Man. edit. 7, p. 356 (1S94).

V.ariete du Dell.

Sepales et petales blancs, a partie superieure teint6e et veinee de
rose-pourpre. Labelle a base d'un blanc jaunatre; lobes lateraux blancs;
lobe terminal rose, veine de pourpre-magenta.

Le D. Phalaenopsis, cultive depuis i88o,croit dans le nord de TAus-
tralie, la Nouvelle-Guinee et Tile de Timor; on le rencontre souvent
non loin des c6tes, e'est-a-dire dans des lieux chauds et humides. U a
une assez grande analogie avec le D. bigibbum, dont il se distingue
entre autrcs par ses fleurs notablement plus grandes. II est tellement florifere qu'on a



vu dcs pieds porter jusqu'a trois cents fleurs. — La varicte Dcllcnsc s'cst inontrcc

d'abord chez M. le Baron SCHRODER, au Dell, pres d'Kgham (Angleterre).
Le type, ainsi quc les deux formes figurees ici ct plusieurs autrcs, sont cultivcs en

nombreux exemplaires dans les collections deM. MADOUX, a Audcrghem, ou notrc
planche a 6te peinte.
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T^endrobium Wardianum, Warner.

DKNDKOBIUM fie THOMAS VVAHI),

Dendrobium Wardianum WARNER, Select. Orch.y i, lab. 19 (i862-65).

Qynonymes . — Dendrobium Falconeri sepalis petalisque obtusinribus HOOK, hi Bot. Ma°.t
tab. 5o5S u85S;. — D. Falconeri obtusum HORT., ex WAKNKR, loc. cit.

Tiges robustes, cylindriques, noueuses, dressees ou pendantes, de la <*rosseur du
petit doigt, Ionguesde2 a 8 decimetres. Feuilles distiques, etalees, oblongues-lan-

ceolees, aigues, decidues, longues de 8 a 10 centimetres. FJeurs naissant pur
deux ou trois aux nceuds des tiges degarnies de feuilles ou parfois solitaires
brievementpcdonculees, etalees ou pendantes, tres lisses et de consistance de
cire, larges de 7 a 10 centimetres. Sepales etales, oblongs, aigus, blancs avec
le sommet d'un pourpre violace. Petales tres etales, ovales, obtus, presque de

largeur double des sepales et de meme couleur qu'eux. Labelle egalant les sepales
lateraux, presque orbiculairc, pubescent, enroule en cornet a la base, qui enveloppe
completement la colonne, a bord enroule en dehors, blanc, avec le sommet d'un
pourpre violace, toute la partie centrale d'un jaune orange, et deux macules d'un
rouge cramoisi a la base. Men ton pen proeminent, arrondi.



Cette espece est tres voisine du D. Falconeri, avec lequel elle avait d'abord e*te*
confondue. Ce dernier peut s'en distinguer par ses feuilles beaucoup plus e"troites
lineaires, par ses petales aigus, et par son labelle ovale, aigu ou acumine.

Le D. Wardianum a d'abord e~te" recueilli dans l'Assam, par SIMONS, en
1856, et introduit en Angleterre. Au printemps de I'annee 1858, il
fleurit chez M. JACKSON, puis chez le Dr

 WARD, de Southampton, a
qui il a 6t6 dedie. En 1875, les collecteurs dc M. Low introduisirent
de Birmanie une forme plus robuste, a tige plus allongee et a feuilles

plus larges, qui est presque la seule cultivee aujourd'hui. Les fleurs se
montrent surtout en mai et durent fort longtemps.

L n̂e plante de la collection de M. MADOUX, a Auderghem, a servi
de modele pour l'execution de notre planche.
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J^endrobium Wardianum

var. album, Williams.

DENDKOBIUM de WARD, variete BLANCHE.

Dcndrobium Wardianum, var. album WILLIAMS, Orch. Album, x, tab. 45o (i893).

Fleursentierement blanches, saufletonddu cornet forme" par le labelle, qui est

jaune et entierement prive" des deux macules en forme d'yeux pourpre cramoisj du

type, ou en laissant A peine soupc,onner la trace.

Cette variete s'est montr^e pour la premiere fois au printemps de 1 annee 1891

dans la collection de M. W. R. L E E , de Manchester. Elleesttresvoisine del a variete

candidum, ddcrite par REICHENBACH en 1876 (Gard. Chron., new ser., V, p. 460).

Cette derniere se distingue seulement de la premiere en ce qu'elle a conserve au

labelle les deux yeux pourpre cramoisi comme dans le type.
Les fleurs repr^sentees ici nousont ete communiquees par M. O. DOIN, orchido-

phile a Paris.
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T)endrobium Infundibulum, Lindl

DENI>ROBIUM EN
Dendrobium Infundihulum LIMDL. in Journ. ofSoc. Linn. Lond., m, p 16 (i858).

Cynonymes . — Dendrobium fonnosum var. infundibulum Du BUYSS. VOrchidoph., p. 312
(1878). — I). Moulmeineme HORT. LOW, ex VEITCH, Man. Orch. PI., part in, p. 5o(i888).

Tiges cylindriques, assez greles, sillonnees, vertes ou brunatres, portant des poils
brun foncc a la base, longues de 3 a 6 decimetres. Feuiiles alternes, distiques,

oblongues ou lanceol^es, bifides au sommet, d'un vert intense, lon-
gues de 7 a 12 centimetresj engainantesa la base. Pe"doncule naissant
a peu pres du sommet de la tige, tres court, portant 3 a 5 fleurs assez
longuement p^dicellees et larges de 7 a 10 centimetres. Sepales tres
stales, ovalec-lanceoles, aigus, d'un blanc de neige, les lateraux pro-
longes en un menton en forme d'eperon grele a peu pres aussi long
que les sepales. Fetales etales, largement obovales, d'un blanc pur,

plus de deux fois plus larges que les scales . Labelle dresse", aussi long que les
petales, a contour ovale, distinctement trilobe, d'un blanc pur sauf la gorge qui est
jaune; lobes lateraux cnroules autour de la colonne et donnant ainsi au labelle, la



forme d'un entonnoir ; lobe terminal large, a bords ondules et dentes, assez profon-
dement emargine au sommet. Colonne courte, epatsse, blanche.

Cette espece de l'lnde anglaise, croit dans le Tenasserim, ou on la rencontre entre
800 et 1700 metres d'altitude. Elie fut decouverte vers 1858 par THOMAS
LOBB, mais ne fut introduce vivante en Europe qifen 1864, par le reve-
rend PARISH, qui l'envoya a MM. Low et O , de Clapton (Angleterre).

Elle est voisine du D. formosum ; celui-ci s'en distingue entre autres
par son eperon moitie plus court que le se*pale dorsal, pa,r le labeHe plus
largej non dente, tres peu echancre et apicule au sommet.

La plante figure*e ici fait partie des collections de M. MADOUX, a
Auderghem.
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endrobium Dalhousieanum. Waiiich

D E N D R O B I U M de LADY D A I i H O U S l E .

Dendrobium Dalhousieanum WALLICH, mss., in PAST. Mag. Bo*., xi, tab. 145 (1844^.

Tiges dressees, cylindriques-fusiformes, striees, de la grosseur du petit doigt,
atteignant jusquc 9 a 12 decimetres de longueur, mais souvent plus courtes, macu-

lees de pourpre dans leur jeunesse. Feuilles oblongues-lanceolees, un pen
aigues, coulees a la base, a la fin caduques, longues de 10 a 15 centime-
tres. Grappes pendantes ou e"tale"es prcsque horizontalement, portant de trois

a dix fleurs 011 parfois plus, naissant des articulations superieures des tiges.
Bractees tres petites, triangulaiies. Fleurs larges de 9 a 12 centimetres.

Sepales etales, oblongs-Iigules, aigus, d'un jaune tres pale et un peu teintes de
rose ; les lateraux falciformes, formant un menton court et obtus. Petales

ovales-rhomboides, aigus, a angles lateraux tres obtus, de la couleur des sepales
mais un peu plus distinctement veines de rose. Labelle aussi long que les sepales;

oblong-orbiculaire avec un onglet tres-court, obscurement trilobe, a partie anterieure
ciliee et densement velue-glanduleuse, blanchatre, avec deux tres larges macules

:



I
presque arrondies ct d'un pourpre marron ; disquc muni de deux lamelles
frange'es-pectinees. Colonnc trigone, blanchatre.

D'apres Sir JOSEPH HOOKER, cette espece croit dans le nord del'Inde,
dans les montagnes du Sikkim et de 1'Assam, ainsi que de TArracan au
Tenasserim.

Des pieds vivants en furent d'abord offerts, par la comtesse DE DAL-
HOUSIE, au jardin botanique de Calcutta ; c'est de la que le collecteur
GIBSON Pimporta en Europe en 1837. Les premiers pieds fleurirent en
Angleterreen 1846. \

Dans nos serres, les fleurs se montrcnt ordinairemcnt en a\ ril et mai,
et nc durent guere plus d'une scmaine.

Celles que nous representons ici nous ont ete communiquees par Monsieur
LIONET, de Brunoy (Seine-et-Oise».
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Tlendrobium formosum, Roxb.
DENDROBIUM BEAU.

Dendrobium formosum ROXB. in WALLICH, Cat. n» 1998 (1828), Fl. Ind. in, p.+*5 (i83z).

Q y n o n y m e . — Dendrobium In/undibulum RCHB. F. in Gartenflora, tab 1253 (non LDL.)

Tiges dressers ou pendantes, assez robustes, cylindriques, un peu fusiformes, arti-
culees, sillonn^es, vertes ou brunatres, longues de 30 a 45 centimetres, couvertes de
poils noiratres dans leur jeunesse. Feuilles alternes, distiques, oblongues ou
oblongues-lancdolees, obliquement 6chancrees au sommet, d'un vert intense, longues
de 10 a 12 centimetres, a base amplexicaule et prolonged en galne. Pedoncule
naissant tout pres du sommet de la tige, tres court, portant 3 a 5 fleurs assez
longuement P6dicell6es, penchees et larges de 7 a 8 centimetres ou quelquefois plus.
Sepales etal^s, oblongs-lanceol^s, apiculds, un peu carenes a la face externe, d'un
beau blanc, les lateraux prolonges en un menton en forme d'eperon conique moitie
plus court que le sdpale dorsal. Petales tres Stales, obovales ou presque orbiculaires,
cuspid&, un peu ondules, d'un blanc pur, beaucoup plus larges que les scales.
Labelle grand, obovale, distinctement trilobe, d'un blanc pur A l'exception d'une tres
grande macule d'un jaune orange" au milieu du disque ; lobes lateraux assez pctits,



arrondis, entourant plus ou moins la colonne; lobe terminal ample, dilate, a bords
entiers et un peu ondules, a sommct tres peu echancre et apicute. Colonne courte,
epaisse, blanche.

Cette espece est tres voisine du D, Iufiindibulum, dont clle a le port (voir pi. 6).
Nous avons mentionne, en parlant de ce dernier, lcs differences qui distinguent ces
deux plantes.

Le D.formosum a ete decouvert en premier lieu par ROXBURGH, dans les forets du
Sylhet et les monts Garrow, ou ses fleurs tres odorantes se montrent en avril ct mai.
Plus tard, il fut trouve sur la plupart des pentes meridionales dc THimalaya et plus
au sud jusqu'au Tenasserim et m£me jusqu'aux iles Andaman. II croit sou vent en
fortes touffes, tant sur les arbres que sur les rochers.

Notre planche represente un cxempJaire de la collection de M. A. MADOUX, a
Auderghem.
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DMNDROBIl'M FIMBRIATUM, I look.



T}endrobium fimbriatum, Hook

I>KNI)ROBIUM tfRANGft.

Dendmbium fimbriatum H O O K , Exotic FL, tab . 71 ( I K 3 I ) .

Sect. Eudcndrobium, § Calostachyae. — Tiges fasciculecs, dressees, simples,
robustes, un peu fusiformes, articulees, cannelees, pouvant atteindre jusque im,5O de
hauteur,nuesdans leurmoitie inferieure, feuillees dans leur moitie superieure. Feuilles

distiqucs, etalees, lanceolees, acuminees, d'un vert intense, longues d'envirot
15 centimetres. Grappes naissant pres du sommet des pousses de i'annee prece
dente, laches, pendantes, portant de 7 a 12 fleurs, aussi longues que les feuille
oti les depassant un peu. Bractees tres petites. Fleurs assez longuement pedi-
cellees, larges de 5 a 7 centimetres. Sepales tres etales, largement elliptiques-
oblongs, un peu aigus, a 5 nervures, d'un jaune orange vif, les lateraux un peu

plus longs et plus aigus; menton assez court, gros et arrondi. P6tales ressemblant
assez aux sepales, mais ue peu plus longs, plus larges et a sommet arrondi. LabellejB
aussi long que les sepales lateraux, orbiculaire, brievement enroule en cornet autoural

lacolonne, le reste etaie, a bord reguliefement et doublcment frange, d'un jaune
clair avec le disque orang^. Colonne jaunatre, courte et epaisse, presentant en avant
a la base du pied, une fossette large et profonde.



Cctte remarquable espece cst rcpandue dans les parties subtropicales dc 1'Hima

laya, depuisTEtat deKlimaon, jusqu'a la Rirmanie. EUe fut decouverte en

premier lieu dans le Xepaul, en 1820, par WALLICH, qui Tenvoya au _ ^/ j

Jardin botanique de Liverpool. ^^x^fi

C'est dans cet etablissement qu'elle fleurit pour la premiere fois en

Europe, en 182,1.'

, Sesflcurs, qui ne-sont pas de longue duree, se montrcnt ordinaire-

ment en marset avri!.

Celles que nous representpns ici provicnncnt de la collection de M.

J.10NJ1T, de Brunoy (Seine-et-Oise}.
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DENDROBIUM FIMBRIATUM, var. OCULATUM.Hook.



J^endrobium fimbriatum

var. OCulatum. Hook.

bendrobium fimbriatum HOOK. var. oculatum HOOK, in Bot. Mag. (1846) tab. 4160 ; PAXTON FL Gard.

Ill tab. 84 ; LEMAIRE Jard. Fl. tab. 314; Illustration horticole tab. i5 ; WARNER Sel. Orch. Fl II
tab. ig; PAXTON Mag. Bot. VI p. 169 c. tab.; Flore des Serres tab. 125; HOOK. Fir*/ Cent.

Orch. PI. tab. 10; Journ. of Hort. 1886, XII p 425, fig. 76; Gard.Chron. ser. 3, XVI 189.3,"
P- 97i fig- 20; WILLIAMS OrcA. Grow. Man. p. 338 c. fig.

— Dendrobium Paxtoni PAXT. Mag. Bot. VI (1839) p. 169.

Variete trfcs remarquable du type et originaire comme lui du Nepaul, tiges attei-
gnant pres de 1 metre de haut, a feuilles distiqiies, lancdolees, acuminees, colore"es
en vert fonce. Inflorescences pendantes, naissant vers le sommet des tiges de Tanne'e
precedente. Fleurs petioles, a petiole vert, recourbe au sommet, corolle dfun beau
jaune orange a petales dtalds ciliol^s sur les bords, a labelle cuculH, frang^, muni
vers la base d'une large tache pourpree. Colonne courte prolongee en un semblanit
deperon a la base, soude'e avec la base des sepales latdraux. Anthere subhemisphe"-
rique.

Le D. fimbriatum est une des jolies especes du genre et se rencontre parfois



dans les cultures; mais la variety oculatum, par la tache de son labelle, est beaucoup
plus jolie: elle parait avoir fleuri pour la premiere fois dans lcs serres du Jardin
Botanique de Kew, vers 1843.

Le modele de notre planche a ete fourni par M. le baron vON FURSTENBERG,
de Hugenpoet, Allemagne.
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DENDROBIUM HETEROCARPUM, Wall.



T^endrobium heterocarpum, Waiiich

DKNDKOISIUM A FKUITS

nendrnbiumhcterocarj.vimWAi.ucH, Cat. n" 20 (1828). ct in LDL. Gen. and Spec Orchid..

P. 78 (i*3i).

g y n o n y m e s . — Dendrobium aureum LDL. Gen. and Spec. Orchid., p. 77 (i83i) —

Dendrobium rhombeum U L . in Btrt. Regist., xxix, tab. 17 (i843).

Section EuDENDROBlUM § FASCICULATA. — Pseudobulbes fascicules, presque

dresses, robustes, cylindriques un peu claviformes, attenues a la base, articules,
sillonnes, d'un vert jaunatre, longs de 20 a 45 centimetres. Feuilles un peu coriaces,

oblongues-lancdolees, aigues, planes, longues de 10 a 12 centimetres, tombant
lorsque le pseudobulbe est entierement developpe et est pres dc
fleurir. Pedoncules tres courts ou presque mils, solitaires ou gemine*sf

parfois ternes, portant chacun une ou quelquefois deux fleurs, naissant
lateralement des nceuds superieurs des tiges vieilles de deux a trois ans.
Bract^es scarieuses, petites, largement cucullees, tres obtuscs. Fleurs brievement
pedicellees, larges de 5 a 6 centimetres, a forte odeurde violette. Sepales etales,
un peucharnus, oblongs-Iancdoles, aigus, d'un jaune tres pale ou parfois d'un blanc
creme, les lateraux formant un menton assez court, largement conique et obtus.



Petales scmblablcs an sepales, mais un peu plus minces et plus largcs. Labcllc aussi
long que les sepales latcraux, non lobe, largemcnt ovale-lanceole, brifcvement
onguicule, a sommet un peu aigu et fortement rccourbe, a bords cntiers et fincmcnt
cilics, a partie inferieurc un peu enroulee en cornet, legerement pubescent a la face
interne, d'un jaune plus ou moins vif avec deslignes rameuses d'un pourprc violace;
disquc presentant une bande longitudinale assez large et un pcu epaissie, densement
velue. Colonne tres cojrte, blanche ou jaune, a clinandrc muni de trois dents, la
posterieure tres etroite, les laterales triangulaircs.

Cette espece fut d'abord decouverte dans les montagnes duXcpaul par WALLICH;

clle fut trouvee plus tarJ dans un grand nombre de regions de Tlnde, dans Tile de
Ceylan, dans la Birmanie etjusqu'a Java et aux iles Philippines. Elle fut introduite
vivantc en Angleterre par GIBSON, en 1837. Ses fleurs, qui se montrent de Janvier a
mars, ont une longuc duree.

Notre planche reprcsente un exemplairc de la collection dc M. LlONKT, de
Brunoy (Scine-et-Oise).
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T")endrobium chrysotoxum, LdL

DENI>KOBIUM ARC-D'OR

T ;n Tint Renist, 1847, sub tab. 19 ettab. 36.Dendrobium Chrysotoxum LDL. m Hot. ae^tst., 4/, j

. rATncrAriiiAE. — Tiees tres variables en forme et enSect. EUDENDROBIUM § CALOSTAUliAH. 5
longueur, ordinairement claviformes, mais parfo.s fus, ormes et mun.es de cotes,
longues de 8 a 10 centimetres, et portant 3 ou 4 feudles ; parfo.s auss, presque
longues ae o l n n t r u e s de ia 4 decimetres et greles, portant de 7 a 8
cyhndnques, sillonnees, longues at. s <"t » «- /
feuilles Celles-cl sont coriaces, d'un vert fonce, longues de 8 a .0 cent.metres,

variant de la forme lineaire-oblongue . largement oblongue, souvent un peu

M fendues au sommet. Grappes naissant lateralement prts du sommet des fges,

^ longues de 15 a 20 centimetres, penchees, multiflores. Fleurs larges d environ

5 centimetres, a segments bien etales, d'un beau jaune d or, sauf le disque du late He,

qui est d'un jaune orange, avec quelques stries rougeatres a la base, bepales elhp-

tiques-oblongs, obtus. Pftales obovales-oblongs, deux fo» plus larges que les sepales.

Menton legerement proeminent, arrondi. Labelle orbiculaire, pubescent, a base

enroulee autourde la colonne, a bords pectines-franges. Colonne courte, a clinandre

presentant de chaque c6te une large dent obtuse.
Cette espece est largement repandue tant dans les montagnes que dans les plaines



de la Basse-Birmanie. Dans les lieux bas, sa tige est presque cylindrique, grfele et
allong^e; & mesure qu'on s'eleve, elle s'£paissit et se raccourcit, au point de devenir
parfois presque globuleuse. Son introduction est due a E. G. HENDERSON, chez qui
elle fleurit pour la premiere fois en 1847. Ses fleurs, qui durent deux a trois semaines,
se montrent de decembre en mai.

Notre planche a ete peinte dans les serres de M. MADOUX, a Auderghem,
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J)endrobium chrysotoxum

var. Sliavissimum, Veitch,

DENBROBIUM ARC DOR var. A ODEUR TRfiS SUAVE.
Dendrobium chrysotoxum var. suavissimum VEITCH, Man. Orch. PI. Ill, p. 3o fi888).

— £). suavissimum RCHB. F. inGard. Chron. new ser. I, p. 406 (1874), V, p. ;56 et
Xenia Orch. I l l , p. 2, tab. 202.

Pseudobulbes ordinairement plus courts et plus robustes que dans le type. Feuilles
egalement plus larges et plus courtes. Grappe plus l&che, a fleurs souvent un peu plus
grandes et plus longuement pedicellees. Disque du labelle portant une tres large
macule d'un brun marron fonce.

Cette forme est tres diversement appre'cie'e par les auteurs: alors que REICHENBACH

la consid£rait comme une espdce distincte, SIR JOSEPH HOOKER (Fl. Brit. Ind. V,
P- 750) la range comme un simple synonyme du D. chrysotoxum. II se peut que ce
soit simplement une forme montagnarde de ce dernier. Elle croit dans la Haute-Bir-
manie, d'ou elle a et<§ introduite en 1874 par BOXALL, collecteur de MM. Low et Cie.
Ses fleurs se montrent habituellement en juin.

Notre planche a ete* peinte chez M. Louis FOURNIER, a St-BarnaW. pr^s de Mar-
seille.
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DENDROBIUM ATROVIOLACEUM, Rolfe.



endrobium atroviolaceum,

a LABELLE VIOLET K

Vendrobium atroviolaceum ROLFE in Gar* C W . , scr. 3, v», p. <Gj et 5u (i89o\
XV, p . 1 1 3 , fig- 1 2 .

ynonyme. - <Dendrobium Forbe$ii Rinuw (ex WILLIAMS, On-A. Crow.

edit. 7, p. 325, — 1894).

Sect. EUDENDROBFUM. — Pseudobulbes robustes, un peu
claviformes, d'un vert jaunatre, surmontes de deux ou parfois

clc trois feuillcs. Feuilles assez grandes, 6talees, epaisses et corja-
ces, persistantes, ovales-oblongues, un peu aigues, d'un vert fonce.
Grappe solitaire, terminale, dressee, 5-8-flore, plus Iongue que les
feuilles. Bractees membraneuses, ovales. aigues, apprimees, blan-
cbatres, longues d'environ 8 millimetres. Fleurstres etalees, entie-
rement'glabres, Urges d'environ 4 centimetres. Sepales presque

membraneux ^tal^s, d'un jaune blanchatre avec de gros points d'un pourpre
^ violace • le dorsal etroitement ovale, aigu ; les lateraux triangulaires, brievement

acrnnmA formant en avant un menton assez proeminent et obtus. Petales sembla-



bles au se*pale dorsal, saufqu'ils sont obovales et un peu moins macules. Labellc
Icharnu, de la longueur des petales, trilobe ; lobes lateraux grands, arrondis au som-
imet, embrassant lachement la colonne, d'un pourpre violace tres fonce* a 1'intericur^
nuances de vert a I'exteTieur; lobe anterieur plus large que long, plus ou moins
roule en cornet, brusquement apicule au sommet, d'un vert intense, a face
interne ornee de bandes d'un pourpre violace irre"gulierement ramcuses;
disque d'un blanc verdatre varie de pourpre, muni de trois c6tes dans la
moitie supericure. Colonne courte, d'un blanc verdatre, a face anterieurc
d'un pourpre violacd, munie antericurement au sommet de deux dents
aigues et recurve*es.

Cette espece est originaire de la partie orientalc de la NouvellcGuine'c,
d'ou elle fut introduite en 1890 par MM. VEITCH, de Chelsea. Elle croit naturclle-
ment dans les endroits les plus chauds et les plus humides. Dans les serres, ses
se montrent au printemps.

Nous avons re^u de Madame IDA BRANDT, de Zurich, l'exemplaire que
notrc planche.
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DBNDKOBIUM CALCEOLARIA Carey

Chromoith •JiWFLV.SfuaHes.



T^endrobium Calceolaria, Carey.

I>ENDI^OBIUM A LABEItLE de GALGKOLAIRK

Dendrobium Calceolaria CARKY in HOOK. Exot. Flor. tab. 184 (i8i3).

Q^ynonymes. — Dendrobium moschatum WALLICH, in DON, Prodr. Fl. Nepal., p. 34(1825).

- 1). cupreum HERBERT in Bot. Regist.. tab. 1779 (i835), — Epidcndrum moschatum

H A M . in SYMK, Embassy, in, p . 3 i b , c u m icon.

Sect. EUDENDROMUM, § CALOSTACHYAE. — Tige dressee, arrondie, legerement
sillonnee, entierement feuille'e, pouvant atteindre jusque un et deux metres de
hauteur. Feuilles coriaces, <Stalees, oblongues-lanc<5olees, aiguesou obliquement
^chancrees au sommet, d'un vert intense, longues de 7 ix 12 centimetres,
persistant pendant deux ans. Grappes de 7 a 15 fleurs, allongees, pendantcs,
laches, naissant des articulations supcrieures de la pousse de Tannee pr^c^dente.

Bractees nombreuses, oblongues, aigues, tres concaves, pales, longues d'environ
1 1/2 centimetre. Fleurs assez longuement pedicellees, tres etalees, de couleur assez
variable mais ordinairement d'un jaune pfile avec des reticulations de teinte plus
foncee, a pai'tie superieure des segments souvent un peu lavee de rose, repandan
une odeur de muse, surtout vers le soir. Sepales membraneux, Stales, elliptiques

s



oblongs, un peu obtus, les lateraux formant un mcnton court ct epais. Petalcs
semblables au sepale dorsal, sauf qu'ils sont plus larges ct plus obtus. LabcUc
membraneux, plus court que les sepales, tres concave en sac arrondi ou pyriformc,
onguicule, legerement pubescent dans la partie anterieure, a ouverture fortement
retrecie et finement cilice, pr&entant vers la base deux grandes macules d'un pourprc
violace. Colonne trfcs courte, epaisse, jaunatre.

Cette^espece se rencontre dans l'Himalaya tropical, depuis le Kumaon jusqu'aux
monts Khasia, et elle s'etend vers le sud jusqu'au Tenasserim. Elle fut introduite
en Angleterre par le Dr

 WALLTCH, qui Tenvoya en 1825 au doyen HERHERT. EUC

fleurit dans les serres de mai en juillet, et ses fleiirs ne restent guerc en bon <5tat
pendant plus d'une semaine.

Notre planche a 6te pdnte dans les collections de M. MAUOUX, a Auderghem.
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T^endrobium densiflorum, Waiiich.
DENDROBIUM A tfliEURS S E l ^ K E S

Dendrobium densiflorum WALLICH, Catal. n° 2090 (1828) et PL Asiat. Rar., 1, p. 34, tab. 40.

Sect. EUDENDROBIUM, § CALOSTACHYAE. — Tiges dressees, 011 souvent pendantes

a l'£tat sauvage, claviformes, fortement attenu^es a la base, quadrangulaires et pro-

fondement sillonnees, articulees, portant trois ou quatre feuilles vers le sommet,

longues de 3 a 5 decimetres. Feuilles persistantes, tr£s etalees, oblongues-elliptiques,

aigues, d'un beau vert, longues de 10 a 15 centimetres. Grappes naissant laterale-

ment immediatenient en-dessous des feuilles et plus longues que celles-ci, densement

miiltiflores. Bractees oblongues, recourbees, membraneuses. Fleurs assez brievement

P&iicelldes, larges d'environ 5 centimetres, d'un jaune orange p&le, le labelle de

teinte un peu plus foncee. S^pales semi-transparents, etales, ovales-oblongs, aigus.

P^tales onguicules, suborbiculaircs, a bords finement denticules. Menton fort proe-

minent, subglobuleux. Labelle grand, couvert d'une pubescence veloutee, a bord

finement fimbrie, retus au sommet, suborbiculaire dans son ensemble, a partie

inferieure convolut^e, ce qui lui donne la forme d'un entonnoir a large ouverture.

Colonne tres courte, portant au sommet de chaque c6te unegrosse dent arrondie.



Cctte espece croit sur les arbres couverts de mousse, dans les vallees
chaudes de I'Himalaya, a une altitude dc 800 a 1200 metres. On la
rencontre depuis le Nepaul jusqu'aux monts Khasia, et elle s'etend
au sud jusqu'au Tenasserim. Elle fut decouverte dans la premiere
partie de ce siecle par le Dr

 WALLICH, qui l'envoya en 1828 &
LODDIGES, chez qui elle fleurit pour la premiere fois en 1830. Ses
fleurs, qui malheureusement durent a peine une semaine, se montrent
en abondance dc mars a mai, et parfois on obtient une seconde

floraison de juillet a septembre.

Notre planche represents tin exemptaire de la collection de
M. MADOUX, orchidophile a Auderghem.
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DENUROHIUM SUPERBIENS, Rchb. f.



pcndrobium superbiens, Rchb. f

DEND^OBIUM DUN NOBI-E AS^EOIT

Dendrobium superbiens R C H B . F . , in Card. Chron. new s e r . , v,, p . 5i6 (iS76), ,x , p 4 9 fi

S y n o n y m e s . - Dendrobium Goldiei RCHB. F . in Gard Chron., new s e r . ! « ' p G5>\,

Sect. STACHTOBIUMSSPECIOSAK. - Tiges dressees, articulees, presque
cylindriques, legerement att^nuees k la base et au sommet, hautes de co a
7o centimetres, feuille'es seulement dans la partie superieure FeLlilleS

souvent au nombre de quatre ou cinq seulement, persistantes coriaces
largement lanceol^es, aigues, d'un vert fonce, longues de 7 a \ o centi'
metres. Pedoncule commun allonge, naissant au sommet ou pres du
sommet de la tige, grele, pencil, simple, d'un vert fonce teintd de
pourpre, portant dans la moitie superieure de 12 a 25 fleurs un peu
espacees. Bractees tres petites, triangulates. Fleurs larges d'environ
5 centimetres, d\in pourpre cramoisi vif, a segments generalement
plus pales a la base et bordes de blanc. Scales largement oblong
un peu obtus et apicules, ondulfe, a partie superieure reflechie. Females **
plus larges, obovales, arrondis ou un peu emargines au sommet Labelle ^

878).

m~



un peu plus court que les sepales lateraux, trilobe; lobes lateraux arrondis-, dresses
ou incurves; lobe terminal largement oblong, arrondi au sommct, ondule, reflechi;
disque muni de cinq cotes longitudinales s'etcndant depuis la base jusqu'au milieu du
lobe terminal, fort dargies et denticulees vers leur sommet; eperon court ct obtus.
Colonne tres courte, epaisse, d'un pourpre fonc6; anthere blanche.

Cette espece est originaire de la presqu'ilc du Cap York, dans lc Queensland
septentrional (Australie), et de quelques petites lies adjacentes du detroit de Torres-
Kile a ete introduite en Europe en 1876, par Sir WILLIAM MACARTIIUR, de Sidney,
qui l'envoya a MM. VEITCH et fi!s, dc Chelsea. Scs flours, qui sc tnontrent en
automne, durent jusque trois mois.

Notre planche rcpresente un exemplaire dc la collection de M. MADOUX,

a Auderghem-lez-Bruxclles.
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DENDROBIUM OCHREATUM ;Ldl



T)endrobium ochreatum, Ldi.

DEND^OBIUM MUNI D'OGHREAS.

Dendrobium ochrcatum LDL. in WALLICH Cat. n 7410 (1828) et in Bot. Rcgisl.
sub tab. 1756 (I8J5) .

j^ynonyme. — D. Cambridgeanum PAXT. Mag. Bot. vi, lab. 265 (1839).

Sect. EuDENDROfilUM § FASCICULATA. — Tiges robustes,' cylindriques, arquees,
decombantes, longues de 15 a 25 cm., articulees, a entre-nceuds contractes dans le
milieu et a gatnes renflees. Feuilles caduques, ovalcs-lanceolees, aigues ou acumi-
nees,abasetres inegaleet presque cordee, longues de 5 a 10cm. Fleurs naissant par
paires sur les jeunes tiges en meme temps que les feuilles, assez longuement p£di-
ccllees, larges de 5 a 7 cm., entierement d'un beau jaune d'or, a Texception d'une
grande macule d'un pourpre marron fonce occupant le centre du labelle. Sepales
etales, oblongs, un pcu obtus. Petales semblables aux sepales mais tin peu plus
larges, tres entiers. Menton court, epais, tronque. Labelle a peine plus court que les
sepales lateraux, a onglet enroule" en cornet, a limbe etalc, orbiculaire, concave,
pubescent sur la face interne, a bord revolute et tres finement frange. Colonne
courte, prolongee en pied assez long.



Cette espece, originaire de Hnde, fut decouverte vers le commencement dc cc
siecleparWALUCH,quilar6colta dansle district de Chittagong. GiBSON la retrouva
dans les monts Khasia, a environ 1300 m. d'altitude, croissant a la fois sur le tronc
des arbres et sur les rochers, et il Tintroduisit en Angleterre en 1837.

Ses fleurs, qui durent une quinzaine de jours, se montrent en mars et avril.
L'exemplaire que nous figurons fait partie des collections de M. MADOUX, a
Auderghcm, pres de Bruxelles.
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DEXDROBIl/M CYMBlfilOIDK



pendrobium cymbidioides,

Dendrobiitm cymbidioides LDL. Gen. and Spec Orch., p. 77 (1831).

. — Desmotrichum cymbidioides BLUME, T3ijdr. Fl. Nederl, Ind., p. 355 (1825)

Sect. STACHYOBIUM § SPECIOS/E. — Pseudobulbes ovoTdes-oblongs, a quatre ou
cinq angles, portant settlement au sommet deux feuilles coriaces, oblono-ues retuscs
un pen plus longues que les pseudobulbes. Pe'doncuie commun naissant au sommet

du pseudobulbe entre les feuilles, dresse, grele, arrondi,lisse,pale, formant
dans sa partie superieure une grappe lache de 7 a 8 fleurs. Bracte*es mem-
braneuses, ovales-triangulaires, tres aigues, pales, longues de 3 a 5 milli-

metres. Fleurs etalees, assez longuement pe"dicellees, larges de 4 a
41/2 centimetres. Sepales et petales a pcu pres semblables, tres etales

ou plus ou moins r(5flechis, Hneaires-oblongs, un peu obtus, attenues
a la base, d'un jaune d'ocre. Labelie moitie plus court que les se"pales
dresse-etale, un peu charnu, Jonguement obovale-orbiculaire dans son

ensemble,assez profondement tn!obe,blanchatre,a partie inferieure teinteeet maculee
de pourpre surtout sur les lobes lateraux, portant une macule d'un pourpre tres fonce



pres de chaquc sinus, d'un jaune orange en avant des tuberculcs du disque; lob^s
lateraux assez courts, largement ovales, obtus, incurves; lobe terminal mediocre,
ovale, aigu; disque portant souvent huit tubercules, trois en avant assez gros, c
cinq pres de la base tres petits. Colonne longue de 7 a 8 millimetres, assez grele,
16gerement incurvee* a clinandre tres dilate du cdt£ posterieur, 011 il forme unc
grande dent triangulaire et aigue.

Cctte espece, tres rare dans les cultures, croit a Java dans les forets les plus elevees
lies monts Gede et Salak, 011 cllc fut decouverte dans les premieres annees dc ce
siecle, par BLUME, celebre botaniste hollandais.Elle a et£ introduite dans les cultures
vers 1852, par MM. ROLLISSOX, dc Tooting (Anglcterre). Ses flcurs sc montrent
au printemps.

L'inflorescence que nous figurons nous a et£ communiqu^e par M. CH.
horticultcur a Paris.
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DENDROBllLtt THVRSIFLOR?'M V



J^endrobium thyrsiflorum, Rchb. f

DEND^OBIUM A FLEURS EN THYRSE.

Dendrobium thyrsiflorum RCHB. F. ex ED. ANDR£ in Il/ustr. Hortic, xxn, p. 88, tab. 207(1875).
^ y n o n y m e . — Dendrobium densiflorum var. albo-luteum HOOK, in Bot. Maga\ tab. 57:0.

Sect. EUDENDROBIUM § CALOSTACHYAE. —Tiges souvent dresse*es, fusiformes,
arrondies, sillonnees, articulees, dfun vert intense, portant quatre a huit feuilles vers
le sommet, longues de4o a 60 centimetres. Feuilles persistantes, tres ^talees, oblon-
gues, aigues, d'un beau vert, longues de 10 a 15 centimetres, Iarges de 5 centimetres.
Grappes naissant lateralement entre les feuilles et environ deux fois plus longues que
celles-ci,pendantes, dense*ment multiflores. Bractees petites, oblongues-lanceolees,
membraneuses. Fleurs assez brievement pedicellees, tres etaldes, Iarges de 4 a 5 centi-
ni^tres, disposes en spirale autour du pedoncule commun. Sepales et pe"tales semi-
transparents, ^tal^s, blancs, les sepales ovales-oblongs, aigus, a bords entiers, les
petales presque orbiculaires, a bords finement denticules. Labelle grand, finement
pubescent, a bords legerement fimbries, a partie inferieure convolutee, entierement
<l'un beau jaune orange.



Cette espece est tres voisine du D. densif.orwn, auquel certains auteurs l'ont
nkinie. Elle s'en distingue facilement par scs tiges plus longues et plus greles,
arrondies, et non qtiadrangulaires, ainsi quc par ses flcurs, qui ont les sepales ct les
pe-tales blancs, tandis que celles du D. densiflorum sont entieremcnt jaunes
(voir pi. 14*.

Le D. thyrsifforum est originate des forets du Moulmein, ainsi que du district tic
Kargen, dans la Basse-Birmanie ; il a 6t6 dccouvert par le Rev. C. PARISH, ct
MM. Lowet O 1'ont introduiten 1864. Ses fleurs, qui ne durent pas plus dc cinq
ou six jours, se montrent d'avril a juin.

Notre plariche a e"te peintc dans les collections dc M. MADOUX, a Audcrghem.
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J^endrobium pendulum, Roxb,
DEND^OBIUM PENDANT.

Dendrobium pendulum ROXD. Fl. Ind., in, p. 484(1832).

^ s . — D. Wardiamtm WARNEE, Select. Orc/i., 1, tab. 19 (18G2-G5). — D. crassmode

HENS, et KCHB. F. in Gard. Chron , 1869, p. 164, 1870, p. 417. — D. melanophthalmum RCHB. F in

Gard. Chron., 1869, p. 164.

Sect. EUDENDROBIUM § FASCICULATA. - Tiges nombreuses, croissant en touffes,

decurvecs ou prcsque pendantcs, longues de 30 a 60 centimetres, assez gr£les a la

base, epaissies dans la partie superieure, noueuses, chaque nceud ou articulation

etant fortement renflee en forme de sphere deprimee, dont la moitie superieure est

rccouverte par une gahie membraneuse et apprimee; entre-nceuds un peu sillonnes,

longs de 2 a 4 centimetres. Feuilles ^talees, membraneuses, caduques, lineaires-

lancdoMes, aigues, longucs de 10 a 12 centimetres. Fleurs ^talees, larges de 5 a
6 centimetres, solitaires ou naissant par deux ou trois des nceuds superieurs, sur un

pedicelle assez long et robuste. Sepales etales, oblongs, un peu aigus, le tiers

superieur d'un mauve pourpre, le reste blanc. Petales semblables anx se"pales mais
Lln peu plus grands. Labelle un peu plus court que les sepales lateraux, concave,



presquc orbiculaire et un peu corde, brievcment onguicule, a face superieure couverte

d'un duvet fin et veloute,, finement cilie sur les bords, a disque presentant vers la

base une grande macule d'un jaune fonce, entouree d'une zone blanche, avec le

sommet d'un mauve pourpre; menton pen proeminent et obtus. Colonne courte,

d'un blanc verdatre, a bords pourpreS.

CeLte espece, deja decouverte dans les premieres annees de ce siecle par

ROXBUKGH, croit dans les monts Arracan, environ a 150 milles a Test de Moulmein,

ainsi que dans le Chittagong et la province siamoir.e de Kiong-Koung. Elle fut

introduite par ie colonel BENSON et fleurit pour la premiere fois chez MM. VEITCH,

a Chelsea, en 1859.

Sesfleurs se montrent de Janvier en avril; celles que nous figurons font partic des-

collections de M. MADOUX, a Auderghem.
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J)endrobium superbum, Rchb, f.

DKND^OBIUM SU|»EI|E£.

Deudrobium superbum RCHB. r . in WAI.P. Ann, Bot., v i , p, 2S2 {1861).

Z). macropkyllum LDL. in Bot. Regist.y xxv, misc. 46 (1839, — non A. RICH., I 8 3 3 ) .

macanthum HOOK, in Bot. Maga^., tab. 3070(1843, — non A. RICH., I833J.

Sect. EUDENDROBIUM §FASCICULATA. — Tiges robustes,pendantes,cylindriques,
« strides, vertes, pouvant atteindre plus d'un metre de longueur.

Feuilles caduques, distiques, presque membraneuses, oblongues-
lanoSolees, aigues, un peu en coin ou arrondies et presque
cordees a la base, d'un vert intense, luisantes, longues de 10
a 15 centimetres, Fleurs ^talees,assez brievement pedicel lees,
larges de ;a 10 centimetres, emettant une forte odeur de

rhubarbe, naissant ordinairement par paires des noeuds dc la moitie
superieure de la tige et du cdte oppose a celui ou ^taient inserts les fcLiilles.Sepalcs
tres etales, oblongs-lanceol^s, aigus, d'un pourpre lilas plus ou moins vif, avec des
'ignes longitudinales de teinte plus foncte. Petales etales on legerement projetes en

avant,aussi longs et a peu pres deux fois aussi larges que les s^pales,dont ils ont la
couleur, ovales-oblongs, brusquement un peu aigus, legerement ondul^s. Labelle a



peu prcs aussi long que les sepales lateraux, brievement onguicule, largemmt ova e

suborbiculaire dans son contour, un peu corde a la base,
plus ou moins aigu au sommet,a bords finement denticul£s-
cilies, -a face superieure tres brievement pubescente, a partie
inferieure fortement enroulee en cornet, a partie superieure
de la couleur des petales ou un peu plus fonc£e, a partie
inferieure d'un pourpre sanguin intense presentant souvent
l*aspect de deux grandes macules tres fancies. Colonne
courte, a an there tres finement pubescente.

Cette espece croit aux environs de Manille, ou ellc fut
ddcouverte par CUMING, dans son voyage d'exploration aux
iles Philippines, qui dura de 1836 a 1840. Elle fleurit pour
la premiere fois dans les serres de LOHDIGES, a Hackney, en
1839; LINDLEY la decrivit immediatement sous le nom de
D.macrophyllum qui ne peut etre admis, parce que cette deno-
mination avait ete employee six ans auparavant par ACHILLE

RlCHAKD pour designer une autre espece.

Ses fleurs, qui apparaissent en mars ct avril, ne durent guere plus

L
d'une quinzaine de jours.Celles que nous figurons nous ont e*t6 commu-
niques par M. LIONET, de Brunoy (Seine-et-Oise
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DENDROBIUM VrICTORIAE-REGINAE, Loher



um Victorine-Reginae, Loher.

I>ENDROBIUM de sa MAJEST£ la REINE VIGTO^IA.

Victoriae-Reginae LOHER in Gard. Chron., 1^97, 1, p . 399. 11, p . 113 et 121, fig. 84.

Tiges pendantes, charnues, simples, robustes, fusiformes, droites ou un peu
arquees, vertes, multiarticule*es, strides, longues de 12 a 15 cm. Feuilles nombreu-
ses, distiques, dressees-etale*es et toutes inclinees obliquement du ra^me cdte,
caduques, presque membraneuses, oblongues, aigues, demi-ernbrassantes a la base,
a *a c e superieure d'un vert intense et marquee d'une foule de tres petits points creux,
tongues de 4 a 5 1/2 cm.; gaines entierement ferme'es, recouvrant exactement
chaque entre-noeud, strides, d'un vert pale et teintees de rouge violace surtout au
sommet de la tige. Bractees petites, triangulaires, aigues, scarieuses et blanchatres.
Fleurs etale'es, brievement pedicelle"es, larges de 2 1/2 a 3 cm., disposees en
fascicules paaci-pluriflores aux articulations superieures des tiges, a segments
dress^s-etaMs, presque membraneux, blancs dans la partie inferieure, fortement
teintes de rose violace tirant un peu sur le bleuatre dans la partie superieure, avec

es ^gnes plus foncees au nombre de cinq sur le sepale dorsal, et de sept sur les
autres sepales et les petales. Sepales oblongs- lance"oles, aigus, le dorsal plus petit, les



lateraux formant un eperon assez allonge, droit, conique, un peu aigu, d'un pourpre

violet vif. Pdtales plus longs que le sepale dorsal, oblongs, presque aigus. Labelle

un peu plus long que les sdpales lateraux, indivis, longuement onguicul£, largement

oblong-spathule, aigu, a bords trfes entiers, de la couleur des autres segments, mais

marqu£ sur sa moitie inferieure de neuf grosses lignes d'un pourpre violac£ vif.

Colonne courte, epaisse, blanche, munie au sommet de deux lobes lateraux

arrondis.

Cette espece croit dans les Philippines, a une altitude d'environ 2000 metres.

Son introduction date de 1897, justement au temps du celebre jubile de S. M. la

REINE VICTORIA d'Angleterre, a qui elle fut dediee a cette occasion. Expos6e a

Londres peu de temps apr&s, le 10 aout de la meme annee, par M. T H . STATTER,

de Manchester, elle obtint un certificat de merite.

Notre planche represente une plante de la collection de Sir TREVOR LAWRENCE,
de Dorking.
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DKNDROBIUM SPEOTABILE



J^endrobium spectabile, Mig,

DENDROBIUM REMARQUABLE

Dendrobium spectabile MIQ. Ft. Nederl. hid., m, p. 64$ (1859).

~—j^crf. — Latourea spectabilis BL. Rumphia, iv, p. 41, tab. jg5,

%• 1 <-ttiio. 199. fig. CO848). — Dendfobitnn tigrinum ROKFE in 4 M « .

' vi p. 507 (1890).

Sect. EUEPIDENDRUM % CALOSTACHYAE. — Pseudobulbes
nombreux, dresses, -assez robustes, claviformes ou un peu fusifor-
~" >> canneles, pluriarticules, portantaleur sommet 4011 5 feuilles,

s de 30 a 40 cm.Feuilles dressees-e*tale"es,coriaces,oblongues-
-&«^es, brusquementaigues, canaliculees, longues de 10 a 15 cm.
Pedoncules communs naissant ordinairement plusieurs du sommet
d e s pseudobulbes, assez robustes, dresses, un peu anguleux, pluri-
^ultiflores, beaucoup plus longs quc les feuilles. Bract^es apprimees, trian
^Jlaires-Iance'ole'es, vertcs, environ trois fois plus courtes que Tovaire.Fleurs

^ peu odorantes, etalees, assez longuement pedicellees, larges de 7 a 9 cm.
• ^pales tres etales, a sommet plus ou moins reHe'chi, flexueux, fortement
[ondul^s ou tordus, tres. longuement acumines, d'un jaune un peu verdatre

l I »



avec plusieurs veines longitudinales ondule*es d'un brun rougeatre fence*, le dorsal a
partie inferieure ovale, les latEraux plus larges et triangulaires. Petales semblables au
sepale dorsal, sauf qu'ils sont moitie plus etroits. Labelle plus long que les s6palcs
Iat6raux, etroitement triangulaire dans son ensemble, profondement trilobe*, d un
blanc jaunatre avec une large bande mediane et de grosses veines laterales reticulees
d'un pourpre viol ace tres fonce; lobes lateraux charnus, largement oblongs, falci-
formes, obtus, relev^s et embrassant la colonne; lobe anterieur allonge, Etroitement
triangulaire, longuement acumine, a partie sup^rieure reflechie; disque pre*sentant a
la base un large plateau charnu, blanchatre, luisant, d'abord marque d'un sillon
median profond, avec chaque moitie laterale tricostee, puis r^treci et pr£sentant trois
grosses c6tes charnues, renflees au sommet. Colonne tres courte et epaisse, d un
jaune verdatje.

Cette remarquable espdce a d'abord ete decouverte dans la Nouvelle-Guin£e, vers
1848, par LATOUR-LESCHENAULT, naturaliste de Texpedition BAUDIN. En 1890, le
R£v. COMINS la recueillit a San-Cristoval, une des lies Salomon; mais ce n'est que
tout rdcemment que MM. SANDER et Cie ont pu Tintroduire en quantite dans les
cultures. Uneplante exposee a Londres le i9de*cembre 1899 par M.le major JolcEY,
a obtenu un certificat de merite de irc classe.

Nous figurons une inflorescence que nous avons re5ue au mois de Janvier dernier de
M. J. F. BENNETT PO£, de Londres.



Ptct. 3con» &es ®rcb.

2>en&robfum, pi. 23 .

endrobium

Devonianum

axt.

mm 1900



DKNDROBIITM DEVONfAM M , Paxt .



J^endrobium Devonianum, Paxt.

DENDROBIUM du DUG DE DEVONSHIRE.

Dendrobium Devonianum PAXT. Maga%. o/Bot., VII, p. 169, cum icon. (1840).

Tiges gr£les, pendantes, cylindriques, articulees et legferement renflees aux noeuds,
couvertes de games blanchatres et marcescentes laissees par la chute des anciennes
feuilles, simples ou legerement rameuses, longues de 6 a 10 dm. Feuilles peu nom-
breuses, distiques, caduques, lin£aires-lanc£olees, aigues, un peu coriaces, longues
de 7 a IO cm I7ieurs i a r g e s de 5 a 6 cm., a pe*dicelle assez court et grele, naissant
solitaires ou par paires vers le sommet des anciens rameaux. Sepales Stales, lanceoles,
aigus, blancs, fortement teint£s de pourpre violac^ a leur sommet. Petales ^troite-
m e n t ovales, aigus, a bords finement franges, de la couleur des sepales. Labelle
a"iple, largement cord£, enroul^ en cornet a la base, a bords densement franges,
Wane, avec le sommet pourpre et le disque orne de deux grandes macules d'un jaune
orange vif. Colonne tres courte, blanche.

On doit la decouverte de cette espdee a GIBSON, qui la recueillit dans les forets
epaisses des monts Khasia, au nord de Tlnde, vers 1500 m. d'altitude, et Tenvoya en
l 8 3 7 , au due DE DEVONSHIRE, a qui elleest dedtee. Depuis lors, on l'a retrouv^e



dans beaucoup de regions du nord de I'Inde, ainsi que dans I'Assam, la Birmanie, le
Siam et jusque dans les parties meridionales de la Chine.

Ses fleurs se montrent en mai et juin et durent une quinzaine de jours. L'exem-
plaire que nous figurons fait partie des collections du Jardin botanique de Bruxelles.
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Qendrobium speciosum, Smith.

DENDROBIUM ^LEGANT.

Dendrobium speciosum SMITH, Exotic Bot., i, p. 17, tab. 10 (1804).

Sect. STACHYOBIUMS SPECIOSAE. — Plante tres robuste. Pseudobulbes nombreux,
cyhndriques ou claviformes, arrondis, marques de nombreux sillons longitudinaux,
verts, pluriarticuMs. portant 3 ou 4 feuilles a leur sommet, longs de 25 a 35 cm.,
cpaisde3 a 4 cm. Feuilles epaisses et coriaces, oblongues-elliptiques, brusquement
aigues, d'un vert fonce, lisses, longues de 20 a 25 cm., larges de 6 a 8 cm. Pedoncules
naissant au nombre de deux ou plusieurs pres du sommet de chaque tige, robustes,
verts, silonnes longitudinalement, au moins deux fois plus longs que les feuilles,
portant dansleur partie sup£rieure une grappe multiflore, assez dense et plus ou moins
pench^e. Bractees trbs petites, ovales, acumindes. Fleurs petites, assez brievement
peaicell^es, d'une consistance de cire, odorantes, d'un blanc crfirne, a segments tou-
jours peu etaMs. Sepales lanceoles, acumines, longs de 2 a 2 1/2 cm., les lateraux

cifornjes. Petales semblables aux sepales, mais un peu plus etroits. Labelle charnu,
resse, beaucoup plus court que les sepales, conduplique, d'un jaune pale et ponctne
e P°urpre, distinctement trilobe, a lobes lateraux tres obtus, le terminal tronque et



faiblement echancr6 au sommet. Colonne courte, elargie a la base, blanche, a face
ant&rieure concave et ponctu6e de pourpre.

Cette espece est repanduesur toute la c6te orientale d'Australie, ou elle croit dans
la mousse des rochers, en plein soleil, ce qui lui a valu le nom de Lis des Rochers

(Rock Lily). Elle fut introduite de la Nouvelle-Galles du Sud par ALLAN CUNNIN-

GHAM, qui l'envoya au printemps 1823 au Jardin Botanique de Kew.
Ses fleurs, qui durent trois semaines, se montrent sur la fin de Thiver et au com-

mencement du printemps.

L'exemplaire que nous figurons nous a ete envoye par M. LIONET, de Brunoy
(Seine-et-Oise).
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T)endrobium barbatulum, Ldi.

DENDROBIUM UN PEU BARBU.

Dendrobium barbatulum LDL. in WALLICH, Cat. n» 2013 (1828), Gen. and Spec. Orch. p. 84 (i83o);

Bot. Mag. tab. 5gi8 (non tab. 5444, qui est le D. Fytchianum).

Sect. EUDENDROBIUM§ CALOSTACHYAE. — Tiges arquees, longues de 20 a 25 cm.,
attenuees au sommet, a entre-nceuds courts, un peu renfles. Feuilles caduques, etroi-
tement lanc^olees, acumin^es, longues de 7 a 10 cm. Pedoncule commun presque
terminal, assez grfele, dresse, plus longque les feuilles, portant dans sa partie supe-
rieure de nombreuses fleurs disposees en grappe courte et dense. Bractees courtes,
^troitement ovales, aigues, finement membraneuses. Fleurs etalees, assez brieve-
ment p^dicelMes, d'un blanc pur, larges de 3 a 4 cm., a segments presque trans-
lucides. Sepales lanceoles, aigus, le dorsal un peu plus 6troit, les lateraux leg&rement
falciformes. Petales largement oblongs-cun^iformes, un peu obtus, environ deux
fois plus larges que les sepales. Labelle un peu plus long que les sepales lateraux,
presque plan, profondement trilobe ; lobes lateraux petits, ascendants, obtus ; lobe



terminal ample, obovale, obtus ou parfois presque aigu, muni a sa base d une
de poils d'un jaune verdatre ; eperon assez court, coniqirc, aigu, verdatre. Co o 1
tres courte.

Cette espece est originaire des for&ts qui couvrent les montagnen des parties me
dionales et occidentales de Tlndoustan, ou ellecroitsiirles arbustes et les petits ar
exposes a l'ardeur du soleil pendant la saison seclie. Elle fut decouverte dans les pre

mieres annees du siecle dernier, mais elle ne fut importee en Angleterre que vcr
1844. Ses fleurs se montrent vers la fin de Thivcr et au printemps.

L'exemplaire que nous figurons fait partie de la collection de Sir TREVOR
RENCE, a Dorking.
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DENDROBIUM PIERARDI, Roxb



£)endrobium Pierardi, Roxb.

DENDROBIUM DE PIERARD

Dendrobium Pierardi ROXB. in HOOK. Exot. Flor. I, tab. g (i823).

EUDENDROBIUM § FASCICULATA. — Tiges assez greles, canneldes, pendantes,
°ngues de 6 a 9 dm., sou vent entierement digamies de feuilles des leur seconde
nnee. Feuilles membraneuses, caduques, sessiles, largement lanceole*es, acuminees,

es mferieures longues de 10 a 12 cm., les superieures decroissant graduellement.
leurs larges de 3 a 4 cm., a segments Stale's, translucides, d'un rose tres pale, assez
nevement pedicellees, naissant par paires et en abondance sur les deux tiers sup6-

neurs des tiges defeuillees. Scales etroitement lanceoles, acumin^s. Petales oblongs-
anctfoles, aigus, un peu plus longs et plus larges que les sdpales. Labelle un peu plus
Ong que les sepales lateYaux, largement deltolde, obscurement trilob^, a partie inf^-

#
I e u r e enroulee en cornet autour de la colonne, a sommet tronque ou legerement
ĉhancre", legerement pubescent dans la partie supe*rieure, finement cilie*, d'un blanc

jaunatre, a partie inferieure finement et obliquement lign^e de carmin ; eperon tres
court et obtus. Colonne courte, a pied allonge, d'un blanc legerement lave de rose.



Cette espece est repandue dans diverses regions de l'lnde situees au nord et au nord-
est du golfe de Bengale. C'est peut-etre le Dendrobium le plus ancicnnement cultive:
FIERARD, a qu. .1 est dedie, l'introduisit au jardin botanique de Calcutta dans la pre-
m.ere decade du siecle dernier ; le Dr. ROXBURGH, qui dirigeait alors ce jardin, en
envoya des pieds vivants a Kew peu de temps apres, et bientdt il fut cultive dans
plusieurs collections anglaises.

Ses fleurs se montrent de mars en mai.

Nous figurons un exemplaire qu'a bien voulu nous communiquer M. HENRV
COUANNIER, de Saint-Servan (Ille-et-Vilainc).
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J)endrobium transparens, Waiiich

DENDROBIUM TRANSPARENT.

Dendrobium transparens WALLICH, Cat. n. 2008/1 (1828); LDL. Gen. and Spec. Orch. 79 (i83o).

- - D. Henshallii RCHB. F. in Bonplandia, III, p. 226 (i855).

Sect. EUDENDROBIUM § FASCICULATA. — Tiges grfiles, pendantes, un peu noueu-
ses, d'un vert pale ou blanchatre, longues de 30 a 45 cm. Feuilles caduques, distiques,
etalees, d'un vert pale, £troitement lanc£ol£es, aigues, longues de7 a 10 cm. Fleurs
barges d e 4 a 5 cm., demi-transparentes, assez longuement pedicell^es, naissant par
aeux ou trois, aux nceuds des tiges degarnies de feuilles. Sepales lanc£ol£s, aigus,
etales, a sommet un peu r^flechi, d*un blanc plus ou moins teinte de rose-mauve,
surtout vers le sommet. Petales oblongs-elliptiques, aigus, de la mfime couleur que
Jes sepales. Menton assez court, droit, conique, obtus. Labelle plus court que les

les lateraux, largement elliptique-oblong, obtus, a onglet tres court, vaguement
trilobe, les lobes lateraux etant petits et enroules autour de la colonne, blanc avec
ueux grandes macules d'un pourpre intense sur le disque, souvent teinte" de mauve
Pourpre" pale vers le sommet.



Cctte espece n'est pas rare dans les vallees de la region inferieure de 1'Himalaya,

ou elle croit sur les arbres entre 1000 et 1800 m. d1 altitude. Decouverte par W A L U C H

dans les premieres annees du dix-neuvieme stecle, ce n'est quevers i849qu'elle fat

introduite dans les cultures. Ses fleurs se montrent en mai et juin.

La forme que nous figurons, qui a les fleurs presque entierement d'un blanc pur,

a l'exception des macules pourpres du labelle, et dont nous sommes redevables a

M. LIONNET, de Brunoy (Seine-et-Oise), pourrait etre distingu^e comme variete alba*
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DKNDROBIUM JERDONIANUM, Wiqht



Jerdonianum, wight.

DENDROBIUM DE JERDON.

Dendrobium Jerdonianum WIGHT, IC. PI. I»d. Orient V, tab. 1644 (i852>

Tiges naissant en touffe, dressees ou un peu inclinees, robustes mais s'amincissant
beaucoup vers la base, non comprimees, profondement sillonne*es, brunatres, articu-
lees et legerement genouillees aux articulations, entierement feuillees, brievement
heriss^es, Iongues de 20 a 45 cm., cpaisses de 4 a 6 mm. Feuilles distiques, e"talees,
«n peucoriaces, lineaires-oblongues, legerement dilates et demi-embrassantes a la
b ase, obtuses et obliquement emarginees au sommet, uninerves, luisantes et d'un
beau vert a la face superieure, un peu plus pales en dessous, Iongues de 3 a 5 cm.,
*argcs de 5 a 8 mm. Pedoncule commun lateral, robuste, extr^mement court, portant
de 2 a 5 fleurs. Pedicelles tres greles, Stales, presque droits, d'un jaune pale, longs
de 2 a 2 1/2 cm. Bracte*es membraneuses, tres courtes, triangulaires, acumine*es,
pales. FJeurs d'un jaune plus ou moins orange*, a segments membraneux, dresses-e"ta-
es> a cinq nervures trds fines. Sepales lanceoles, longuement acumin^s, longs de



2 1/2 a 3 cm., les lateraux forment un menton assez long et obtus. Petales lineaires-
lanceoles, acuminfc, un peu plus courts que les sepales. Labelle presque aussi long
que les sepales lateraux, trilobe; lobes lateraux dresses, courts, oblongs, arrondis au
sommet; lobe terminal tres long, lineaire-ligule, longuement acumine, a bords crispes.
Colonne longue de 4 a s mm. Capsule longue de , , / a a 2 cm., portee sur un pedicelle

ce originaire de l'lnde anglaise, croit dans les monts Nilghiri et Kurg,
d(§couverte par WIGHT dans la premiere moiti£ du siecle dernier. K»e

te introduite en Angleterre vers 1852 ; mais depuis lors, on ne l'a gu^e
dans les cultures.

sn que nous figurons est une des innombrables raret^s de la collection de
LAWRENCE, 011 elle ^ait en pleine floraison au mois de juin de cette

recourbe

anni
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DENDROBIUM SANCUINOLENTUM



J3endrobium sanguinolentum, Ldi.

DENDROBIUM SANGUINOLENT.

Dendrobium sanguinolentum Lm. in Bat. Regist. XXVIII, Misc. p. 73 (1842), XXIX, tab. G.

Sect. PEDILONIUM. — Tige pendante, robuste, assez profondement sillonnee,

tongue de 60 a 90 cm., entierement feuillee, d'un vert teinte de brun, a gaines

pourprees. Feuilles etalees, coriaces, elliptiques-oblongues, aigues, luisantes, longues

<te 6 a 20 cm,, rougeatres a la face inferieure,persistant deux annees ou parfois plus,

"edoncule commun assez robuste, long de 1 a 2 cm., portant 3 a 5 fleurs, naissant

Qes articulations superieures des tiges ddfeuillees. Pedicelles etales, assez greles,

longs de i 1/2 a 2 cm. Bractees tres pctites, triangulaires, rougeatres. Fleurs larges

^e 2 1/2 a 3 cm., a segments assez etales. Sepales ovales-oblongs, obtus, d'un jaune

d ambre, avec le sommet d'un pourpre violet fonce. Petales obovales, arrondis au

sommet, aussi longs que les sepales et de meme couleur qu'eux. Label le un peu plus

long que les sepales lateraux, un peu plus palequc les autres segments, mais avec la

macule terminale plus grande et le centre du disque orange; onglet allonge, convo-

lute, muni a son sommet d'une sorte de grosse e*pine allongee et refractee; limbe



e-tale, refracte dans sa partie superieure, arrondi-quadrangulaire dans son ensemble,
legerement trilobe, a lobes lateraux arrondis, a lobe terminal plus large et cmargine

au sommet. Menton dpais, obtus, comprime\ presquc aussi long que les sepales late-
raux.

Cette curieuse espece, tres rare dans les cultures, a ete en premier lieu envoyee par
NIGHTINGALE au Due de NOTHUMBERLAND, chez qui elle a flcuri pour la premiere
foiseni8 42. Comme l'envoi avait ete fait de Ceylan, on a cru longtemps qu'elle
etait ong.na.re de cette fie; mais Sir JOSEPH HOOKER a fait connaitre quc sa veri-
table patrie est le Penang ( Fl. of Brit, hid., V., p. 73X).

bes fleurs, qui durent une quinzaine de jours, se montrent en etc et en automne.
Notre planche a 6t6 peinte dans les serres de M. L. FOURNIER, a St-Barnabc, pres

de Marseille.



t
o
CO

X

0

w

3

3
CD

o
o
•

Of

©

2
a
«-:
o



ssens.ptn > '



Pendrobium Farmeri, Paxt.

DENDROBIUM de FARMER.

Dendrobium Farmeri PAXT. Mag. of Bot. XV, p. 241, cum tab. (1849).

. — D densijiorum v a r Farmeri REGEL ill Gartenfl. tab. 788.

Sect. EUDENDROBIUM § CALOSTACHYAE. — Tiges assez nombreuses, dressees ou
ascendantes, claviformes, d'un vert fonce, luisantes, tres epaisses et quadrangulai-
res dans la partie superieure, fortement attenuees et greles dans la partie inftrieure,
•ongues de 25 a 40 cm., feuilldes seulement au sommet. Feuilles de 2 a 4, per-
sistantes, coriaces, tres etalees, elliptiques 011 oblongues, aigues, d'un vert fonce,
tongues de 10 a 20 cm. Grappes lat^rales, pendantes, assez laches, multiflores,
souvent plus longues que les feuilles. Fleurs etalees, assez longuement p6dicelle*es,
larges de 5 cm., a segments etales. Sepales oblongs ou ovales-oblongs, aigus, rose
P^le, d'un blanc rosd ou d'un blanc jaunatre ; menton arrondi. Petales de la couleur

es sepales, mais plus larges, ovales-arrondis. Labelle grand, presque orbiculaire,
Cuculle, brievement onguicule, a bords le*gerement sinuds, a face superieure veloutee,

un jaune pale, avec le disque d'un jaune d'ocre fonce.



i C ^ t t e
| )

e 2 ) e c e croit» e n t r e '500 et 2000 metres d'altitude, sur les pentos m^ridiona-
les de 1 Himalaya oriental, et depuis 1'Assam jusqu'a la Birmanie. On en doit
1:introduction au D' MAC CLELLAND, qui l'envoya en 1847 du Jardin botanique de
Calcutta, a M. W. G. FARMER, a qui elle fut dcdiee.

bes fleurs, qui durent une quinzaine de jours, se montrent en avril et mai.

wous figurons une plante qui fait partie des collections de M. Louis FOURNIER, a
t-liarnabe. ores dp Mar=»;n^St-Barnabd, pres de Marseille.
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Pendrobium Lowii, Ldi.

DENDROBIUM DE LOW.

bendrobium Lowii LDL. in Gard. Chron. 1861, p. 1046 etin Bot. Mag. tab. 53o3.

tan^cT E U D B N D R O B I U M § FoRMOSAE. — Tiges robustes, dressees, sillonnees, por-
SI^A • aSSGZ n o m b r e u x Poils noirs assez courts et raides, feuillees dans leur moitie

e" r e > ^on&ues de 30 cm. ou plus. Feuilles distiques, coriaces, £talees, oblon-
' ° t u s e s et obliquement emarginees au sommet, portant des poils noirs courts

tr£ S> S U r t o u t s u r ^a ^ a c e inferieure, longues de 5 a 7 cm. P^doncules communs

t io. , s> ^ t a ' es , portant 3 a 5 fleurs, naissant des articulations superieures de la
^ ! U c 6 t ^ °PPOs6 a l'insertion des feuilles. Bractees finement membraneuses,

ement triangulaires, aigues, herissees de poils noirs tr£s courts et epars, pales,

com * > P l U S c o u r t e s V1* l'ovaire. Pedicelles etales, jaunes, longs de 4 cm., y

S6 I 1S O v a i r e - F'eurs d'un beau jaune d'or, larges de 4 a 5 cm., a segments etales.
for OVa^es-oblongs, aigus, les lateraux tres longiiement ddcurrents a la base et

a v e c 'e pied de la colonne un epcron conique, obtus, presque droit, aussi



long que lcs sepales. Petales ovalcs, obtus, legerement ondules, un pcu plus longs
que les sepales. Labelle de la longueur des scales, cuneiformc a la base, profonde
ment trilobS; lobes lat£raux presque basilaires, oblongs, presque aigus, falciformes*
dresses, d'un jaune pale; lobe terminal grand, obovalc-arrondi, longuemcnt ongui-
cul6, a bords fortement ondules^ convexe, muni etc six bandes longitudinalcs d un
pourpre cramoisi, portant chacune une rangee de tres longs poils flexueux et rou-
geatres.* Colonne tres courte, terminee au sommct par trois grandes dents, *a

posterieure filiforme, les laterales triangulaires.

Cette espfece croit sur une montagne voisine dc la cote nord-oucst dc Borneo, «l

une altitude d'environ mille metres, ou elle fut decouverte en i860 par le voyagcur
anglais HUGH Low. Elle fleurit pour la premiere fois en Angleterre en 1861, dans.
Tetablissement Low ET Cio, a Clapton.

Ses fleurs se montrent au printemps et en cte. L'exemplaire que nous avons decru
et figure nous a et6 communique par M. lc professeur PFITZER, directeur du Jardin
botanique de Heidelberg.
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J)endrobium Coelogyne, Rchb. f.

bendrobium Coelogyne RCHB. F . in Ga?d. Chron. 1871, p. 136 ; HOOK. F. Fl. Brit. Ind. V. p. 7 1 2 ;

WEATHERS in Gard. Chron. 1897, II, p. 386, fig. 114.

Coelogyne H O R T . e x Gard. Chron. 1 8 9 9 , ll- P«

Sect. SARCOPODIUM. — Rhizome allonge, robuste, articule\ d'un brun pourpre.
Pseudobulbes assez espaces, ovofdes, surmontes de deux feuilles ; les jeunes couverts
d assez nombreuses ecailles imbriquees, largement ovales, aigues, care*nees sur le

vertes et fortement teintees ou lignees de brun pourpre ; les vieux d^nud^s,
anguleux, atteignant jusque 5 cm. de longueur. Feuilles dressees-eta lees, tres
coriaces, oblongues-elliptiques, sessiles ou plus ou moins attenuees en petiole, d'un
beau vert et luisantes, longues de 8 a 15 cm. Pe*doncule naissant du sommet du
°ulbt entre les feuilles, dresse, court, uniflore, d'un brun pourpre* fonce. Bracte*e
engainante, aigue, longue d'environ 1 cm. Fleur penchee, a segments dresses-etal^s,
a s s e z epais et charnus. Sepales triangulaires-lanceol^s, aigus, longs de 6 a 7 cm.,
d un jaune verdatre et couverts de petites macules allongees d'un pourpre violace
fonce, les lat^raux forment un menton assez proeminent et tres obtus. Petales de

S couleur et de meme forme que les sepales, mais un peu plus courts et plus
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T^endrobium aggregatum, Roxb.

Dendrobium aggregatum ROXB. Ft. Ind. I l l d832) p. 477; Bot. Register tab. I 6 Q 5 ; Botan. Mag.

tab. 3643; SAXT. Mag. VI, tab. 145; VEITCH Man. Dendrob. 15; HOOKER F / . firtf. /wrf. V,
p. 75o; Annales de Gand 1849 t. 2f i3 ; LOOKER Fzrsf Cew/. Orch. PI. tab. 8 ; WILLIAM Orc/i.
Grow. Manual, p. 322.

— Dendrobium Lindleyi STEun.-Nomenc. I (1840) p. 490 ; Dendrobium Jenkinsii WALL.

/te (H b 3 V l it 56in £of. /teg-. (1H39) tab. 37; VBITCH loc. cit. p. 56.

Plante a pseudobulbes de 5 centimetres environ de long, plus ou moins fortement
sillonne's, recouverts d'une cuticule plus ou moins ridee. Feuille solitaire, oblongue,
coriace, a nervures peu visibles, emarginee au sommet, a lobes plus ou moins
inegaux, attenuee a la base, environ deux fois aussi longue que le bulbe. Raceme
plus ou moins fortement developp6, atteignant jusque 15 centimetres de long, nais-
sant de Tarticle superieur du bulbe, £tale*, pluriflore, lache. Fleurs d'un jaune
orange, assez longuement p^dicelldes, a pedicelle muni a la base d'une petite bract^e
aigue ; sepales ovales, subaigus, soudes a leur base, les deux inferieurs formant une
sorte de godet dans lequel s'insere la base du labelle; petales ovales, plus larges et
un peu plus longs que les sepales, plus ou moins onguicules a la base ; labelle plus
large que long, entier ou tres legerement e*margind au sommet, cilie* vers la base,



ondul£ sur les bords, plus fortement colore en orange vers la base qui est concave.
Colonne courte, striee de face par quelques1 lignes rouge&tres, munie d'une sorte de
bract£e tronqu£e basilaire, dentee de chaque cdtd de l'anthfere, celle-ci biloculaire,
a masse pollinique sessile.

Cette plante, dont on trouve des specimens dans quelques collections particu-
lieres et dans certains jardins botaniques, a fleuri pour la premiere fois en Europe
au Jardin Botanique d'Edimbourg en 1837.

Ce Dendrobium parait fleurir assez facilement en serre et, entre les mains de cul-
tivateurs habiles, donne des floraisons de couleur tres chaudc, malhcureusement
ses fleurs passent assez vite.

Nous avons re$u Inflorescence deM. le baron VON FURSTENBERG, de Hugen-
poet par Mintard, Allemagne.
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DENDROBiaM SECUNDUM



Dendrobium secundum Wailich.

DENDROBIUM A FLEURS DISPOSES UNILATERALEMBNT

Dendobrium secimdum, WALLICH ; LINDL. in Bot. Reg. t. 1291 (1829); Bot. Mag. tab. 4352 ; VEITCH,

Man. Orchid pi. HI, P- 73-

Pedilonum secundum, BLUME, Bydrage, p. 3 2 2 -

Plante a tiges subcylindriques de 10 mm. environ de large, striees longitudinale-
ment, atteignant environ 50 cm. de long. Feuilles ovales-oblongues, de 7 a 10 cm.
de long et de 5 cm. environ de large, assez rapidement caduques. Inflorescences
atteignant environ 10 cm. de long, naissant aux nceuds superieurs de tiges privees
de feuilles. Fleurs disposers toutes d'un meme c6t6 du rachis de Vinflorescence,
d'un rose-pourpre plus ou moins fonce. S^pale post^rieur ovale. aigu; sca les late-
raux un peu plus de*veloppes soud^s a la base avec la colonne, formant une sorte de
menton entre les lobes duquel apparait le labclle; petales environ de meme forme
et de meme longueur que les s^pales, d'un rose violace; labelle obovale-spatule',
Plus pale que les autres parties de la fleur et muni au sommet d'une tache orange^;
£peron de moitie environ aussi long que l'ovaire colon* e"galement en violet, tres
obtus au sommet.

Cette espece n'est pas une de celles qui attirent beaucoup l'attention des amateurs
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DKNDROBIUM DEARBI, Reichb



J^endrobium Dearei, Reichb. f.

Dendrobium Dearei RE ,CH». F. in Gardn. Chron. XVIII (1882) p. 3f,i; Wn.1...A« Orchid Alb. I l l
tab. i 2 O et Orchid. Growers Man. p. 3 7 ; VBITCH Man. Orchid, pi. I l l , p. 3 7 . c fig.

Piante a tiges robustes atteignant pres de 90 cm. de long, munies dans leur tiers
superieur de feuilles sessiles, ovales-oblongues, aigues ou parfois emargmees, mesu-
nrnt jusque 5 cm. de long et persistent longtemps sur la tige. Fleurs apparaissant
aux noeuds superieurs en racemes de trois a sept fleurs; celles-ci blanches, atteignant
6 cm. de diametre, a pedicelles blanchatres, plus longs que les bractees, tnquetres;
sepales lanceoHs, acumin^s, a sommet plus ou moins recourbe; petales ovaies, plus
barges que les sepales, ondules sur les bords aigus au sommet mais a pointe souyent
recourbee; labelle oblong, obtusement trilobe, muni vers la base et au milieu d une
tache jaune verdatre; eperon de moitie aussi long environ que le pedicelle ou ovaire,
conique, subaigu.

Ce joli Dendrobium caracterise par ses fleurs d'un beau blanc pur, n'est pas encore
tres r^pandu dans les cultures; e'est cependant une des belles especes de ce genre
tres polymorphe. Le Dendrobium que nous figurons a ete decouvert par le colonel
^ E A R E , a qui il a ^te dedie. Cette decouverte cut lieu en 1882 dans Kile de Dmagat,



vine des Philippines. La plante parait assez repandue dans plusieurs des petites iles
de la region, en particulier dans les environs de Mindanao.

Nous devons les fleurs qui ont servi a la preparation de Taquarelle ci-jointe a
M. le baron VON FURSTENBERG, de Hugenpoet (Rheinland), qui possede, comme
on a pu s'en assurer deja par les nombreuses especes qu'il nous a fournies, u"e

collection precieuse d'orchidees rares et curieuses
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J^endrobium aemulum R. Br.

endrobium aemulum R. BR. Prod. Ft. Nov. Holl. (1810) p. 333; Rot. Mag. t. 2906 (1829);
BENT-HAM, Fl. Austral. VI, p . 280; FITZGERALD'S Austr. Orch. I, 2 tab. 5; VErrcH, Man. Orch.
P1- " I , p. 14.

s a tiges subcylindriques de 5 a 10 cm. de long a entrenoeuds assez allonges,
S r i e s *ongitudinalement, par fois transforme*es a la base en un pseudobulbe peu

veloppe" et portant au sommet deux a trois feuilles, ovales-oblongues ou ellip-
ques-oblongues, environ aussi longues que Tinflorescence. Celle-ci formant un
ceme terminant les tiges feuillues ou nues et constituee par cinq a sept fleurs.
eurs atteignant 3.5 cm. environ de large, odorantes, blanches, parfois strides de

jaune et maculees de violet sur le labelie. S^pales etroitement Ianc^ol^s, etal^s,
§us, plus ou moins recourbds au sommet; pdtales lin^aires, environ de moitie plus
rotts que les sepales, aigus; labelie trilob^ a trois crates saillantes sur le disque,

ne seule se prolongeant sur le lobe median, celui-ci aigu, ge*neralement colore en
0 et vers la gorge, reflechi. lobes lateraux relev^s entourant la colonne courte et

verdatre.
e ^ut

 ALLAN CUNNINGHAM, a qui Ton doit rintroduction dc nombreuses plantes
a"straliennes, qui exp^dia la premiere fois cette espece des Nouvelles Galles du Sud.

es Jardins Royaux de Kew obtinrent ainsi pour la premiere fois cette espece qui



parvint ulterieurement en Europe avec d'autres envois d'orchid^es australienn

Ce Dendrcbium se rencontre, paralt-il, dans plusieurs localites de la cdte est,

particulier dans le Comte* de Macquarie, ou il se presente souvcnt comme epip»y

sur des Eucalyptus. Sa floraison est abondante, mais les fleurs peu voyantes en to

plut6t une espece de collectionneur de plantes rares et curieuses.
C'est d'ailleurs de la collection de M. le baron VON FURSTENBERG que provien

la plante qui a servi a cette aquarelle. Cette collection n'est pas a louer ici, elle e
suffisamment connuc de tous les amateurs d'Orchide*es et les envois de M. le ba

VON FURSTENBERG qui ont et£ presents a diverses floralies, entre autres a eel es
de Dusseldorf, ont toujours obtenu un legitime succes. Aussi remercions-nous viv
ment notre correspondant de nous envoyer ces especes interessantes dont la florais
est rare dans les serres du continent.
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PencLrobium Kingianum, Lindi.

DENDROBIUM DE KING

eudmh,,.™ Kingianum in Bot. Reg. (1844) misc. 18. et 1845, tab. Gi. — PAXTON <Magafi-te of Bot.
g

^*"i P- 97- — Botanical Miigaf., tab. 4527. — VEITCH Man. Orch., Plants III p . 52. — LKMAIRE

Ja>'d. Fl. tab. 143. — WILLIAMS Orch. Grow. Man. p . 3 4 4 .

"lante assez reduite, tiges ou pseudo-bulbes allonges, de 5 a 8 centimetres de long,
s 011 moins renfles a la base, anguleux, retrecies vers le sommet 011 ils

Portent 2 a 5 feuiiies oblongues-lanceolees, de 5 a 8 centimetres de long. Fleurs
isposees en racemes gr^les, pauciflores ; fleurs de 2 centimetres environ de dia-

n^etre, a sepales et p^tales blanchatres strips de violet ; sepales ovales, aigus,
Plus larges que les petales, de meme forme. Labelle trilobe, strie et tachete de
Pourpre sur fond blanc, a lobes lateraux plus ou moins fortement redresses, oblongs,
0 tus; lobe median subr^niforme, apicule, a disque muni de 3 cdtes surelevees ;
^Peron obtus, jaunatre a l'extremite.

e t t e remarquable petite plante, qui provient, comme plusieurs formes curieuses
4ue nous avons eu Toccasion de publier dans ce Dictionnaire, des belles collections

e M. le baron von Furstenberg, de Hugenpoet (Rheinland), est originaire de la



region m^ridionale du Queensland (Australie), oii elle a et6 dfcouverte en 1844 Par

M. J.-J. BIDWILL, qui en communiqua les premiers pieds vivants aux Jardins
royaux de Kew et a M. J. Veitch. d'Exeter.
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Le Dendrobrium crassinode est asiatique, les premiers 6chantillons connus a T6tat

sec furent envoyes a Sir W. HOOKER en 1859; en 1868 de nouveaux matdriaux

d'£tude parvinrent a Londres, peu de temps aprfes on re^ut aux Jardins de Kiew et

chez M. VEITCH des specimens vivants, 011 ils fleurirent simultanement en Janvier

1868. Depuis cette epoque cette jolie orchidee s'est repandue parmi les amateurs et

elle merite certes la culture, car ses fleurs persistent pendant assez longtemps. Un

seul inconvenient a fait peut-etre qu'elle n'existe pas encore chez la plupart des

amateurs, c'est que d£fleuries, ses touffes ont encore un moins bel aspect que beau-

coup d'autres Dendrobrium) fleurie elle rachete facilement ce petit defaut.

Ce Dendrobrium existe dans la region siamoise de Kiong-Koung et dans les

Montagnes de l'Arrakan, ou on l'a rencontr^ jusqu'a 2500 pieds d'altitude.

La plante que nous figurons ici rappelle un certain nombre d'autres especes telles

le D. nodatum REICHB. et le D. Bensoniae HOOKER.
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» Si .SS1!

I3 e n drobium Ainsworthii, T. Moore.
DKNDROBIUM du I)r AINSWO^TH.

ei*drnbnnn Ainsnorthii T. MOORKHI Gard. Citron., new ser , I, p. 443, fig. 93 6194(18741.

Plante ayant presque le port du D. nobile. Tiges comme cellesde ce dernier. Feuilles

oblongues-Iance"ole'es,aigues.Fleursnombreuses, larges de 5 a
7 centimetres, naissant par bouquets de 20113 a u x nceudsdes

anciennes tiges.Sdpales oblongs, obtus, Stale's, d'un
blanc pur. Petales semblables aux s^pales, sauf
qu'ils sont deux fois plus larges. Labelle largernent
ovale-elliptique, obtus, roule en cornet inferieure-
ment, blanc, portant sur le disque une large macule

d'un pourpre violace marquee de veines
rayonnantes de teinte plus i'onc^e. Colonne
tres courte, prolongee a la base en un pied
allonge".

Get hybride fut obtenu par M.MITCHELL,

jauJinier du D1
 AINSWORTH, de Broughton, pres de Manchester, en fecondant le

• Qiireum par le pollen du D. nobile. Lesgraines, semees sur un bloc de bois en

„



mars 1867, produisirent des plantes dont les premieres fleurs se montrercnt au
de fevrier 18 74.

^ Depuis cette epoque, le meme croisement a et£ rep&e plusieurs fois avec s
Tun d'eux, effectue* par SEDEN dans l'etablissement de MM. VEITCH,

a donne un produit a fleurs plus grandes et d'un autre coloris, qui a recu
en 1879 le nom de D. splendidissimum RCHB. F. Le croisement inverse,
c'est-a-dire le D. iiobile feconde par le D. aureum, effectue dans les serres
de M. W. LEECH, de Fallowfield, pres de Manchester, a donne en 1882 le
D. Leechianum RCHB. F,

Notre planche represente les fleurs d'une plante faisant partie de la
collection de M. DE LAIRESSE, de Liege.

V '
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pendrobium Ainsworthii

var, Leechianum, Cogn.

I>ENI>ROBIUM du I>' AINSW.ORTH, var. de M. IiEEtfH.

wS^ Qymft — Dendrobium Leechianum KCHB. F. in Gard. Chron., new ser., XVII, p. 256,
% 35 (1882).

p r o v e n a n t d u D-nobile fecond^ par le £). aureum, obtenu par M. SWAN,

ier de M. W. LEECH, Esq., d'Oakley, Fallowfield, pres de Manchester, et qui
1111 I ) o u r ^a premierefois en 1882. On peut remarquer qu'il provientdu croisement

erse de celui qui a produit le type D. Ainsworthii, auquel il respemble beaucoup,

t
 ll quelques differences dans la teintc des fleurs. Sepales et petales blancs, teintes de

pourpre dans Jeur partie superieure. Labelle a macule d'un cramoisi amaranthe,
'es veines rayonnantcs tres marquees, a contour blanc ou d'un blanc jaunatrc.

onnc verdatre, a stries pourpres. — Fleurit ordinairement en Janvier et fe'vrier.
Nous sommes redevables de Texemplaire figure ici a M. OTTO FROEBEL, de

Zurich.
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Ainsworthii

var. grandiflorum, Cogn.

DENDROBIUM du Dr AINSWORTH var. k GRANDES FLEURS.

— Dendrobium superbissimum var. grundiflorum VEITCH, Man. Orch. PI. Ill, p. 91 (1888).

Fleurs tres grandes, atteignant S a g cm. et parfois jusque 10 cm. de diam&tre
transversal, a segments plus larges que dans le type. Sepales et petales d'un rose
pourpre vifau sommet, devenant plus pales vers la base, qui est blanche. Petales
tegerement arques-re*flechis. Labelle a disque portant une tres large macule dfun
pourpre marron tres fonce, entouree d'une large zone d'un jaune tres pale, avec le
sommet d'un rose pourpre.

Cette belle variete s'est montrle pour la premiere fois, il y a une quinzaine
d'annees, dans les collections de MM. VEITCH, a Chelsea. La plante que nous figu-
rons fait partie des collections de M. LOUIS FOURNIER, a St-Barnabe, pres de
Marseille; elle a e*te obtenu par M. CLEVERLY, Tun des jardiniersen chef, en fecon-
dant leD. aurenm par le£>. nobile nobilins (voir pi. 1 C).
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J)endrobium Cassiope, Roife.

D E N D R O B I U M

Dendrobium Cassiope ROLFE in (7rt;\/. Chron.^ ser. 3, VIII . p . 620 {1890J.

Cet hybride est le produit de la fecondation du D. japonicum LINDL., par le polio
du D. nobile var. albiflorufU) il est

presque exactement intermediaire entre
les deux parents, quoiqu'il ait cepfen.
dant un peu plus le port dc la
plantc mere. Fleurs solitaires
ou naissant par deux aux
noL-udsde la tige, peu odorantes,
larges de 5 a 6 centimetres.

Sepales oblongs, un peu aigus,
etales, d'un blanc pur. Petales sem-
blables aux sepales, sauf qu'ils sont

^_ plus larges. Labelle blanc, avec le disque muni d'une large rnaculc
d'un pourpre marron brillant, dont les bords anterieurs sont un

frangt's.

en



Le D. Cassiope, obtenu dans la collection de M. NORMAN CooKSON,de Wylam-on-
Tyne, a fleuri pour la premiere fois en septembre 1890. II se rapproche beaucoup du
D. endocliaris, obtenu aussipar la fecondation du D.japomcwn, mais avec le pollen
du D. nobiletype; il en differe surtout par ses fleurs plus grandes et par la maculc
du labelle de teinte plus fonc6e.

Notre planche represente une plantede la collection de M. A. VAN IMSCHOOT,

k Mont-St-Amand-lez-Gand.
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J)endrobium Venus, Roife.

Dendrobiutn Venus ROLFE in Gard. Chron., ser. 3, VII, p. 608(1890).

Hybride provenant du D. Falconeri, feconde par le pollen du D. nobile. Pseudo-
es P resque intermediaires entre ceux des deux parents, mais rappelant cependant

peu plus ceux du D. Falconeri, plus forts et a nceuds moins saillants, souvent
m '-pendants; dejeunes pousses peuvent naitre du sommet des

Pseudobulbes les plus vigoureux. Feuilles etroitement lanceolees-
•neaires, longues de 9 a 10 centimetres, sur 1 1/2 a 2 centimetres de

rgeur. Inflorescences late'rales, biflores. Sepales etales, Janceoles,
1 'gus, d un rose-pourpre vif au sommet, d'un rose plus clair dans la
Partieinferieure, longs de 6 centimetres, larges de 16 a 18 millimet.

ales a peu pres aussi longs que les sepales mais plus larges, a
ras assez ondulcs, d'un blanc pur passant insensiblement a un
u rose pourpre au sommet. Labelle assez long et tres large, a

°i"ds un peu ondules, de la couleur des petales, c'est-a-dire blanc -

ssant au rose pourpre au sommet, mais portant en outre au
entre du disque une tres large macule d'un brun marron, arrondie et a bords un peu

V



Lc D. Venus a e"te obtcnu par M. NORMAN C. COOKSON, d'Oakwood, Wylam-on-
Tyne, et a fleiiri pour la premiere fois au mois d'avril 1889. Nous devons le modele
qui a servi a peindre notre planche a M. OTTO FRCKBEL, horticulteur a Zurich.
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J3endrobium chlorostele var. Juno Hort.

J" Roy. Hort. soc. Orchid Awards (1896), p. 25 ; Orchid Review I p. 16 197 et 204 et VIII p. i63 .

Hybride obtenu par croisement des D. Wardianum WARN, et D. Linawianum

REICHB. F., chez SIR TREVOR LAWRENCE, a Burford Lodge, pres de Dorking, et

ayant fleuri pour la premiere fois en Janvier 1896. Le type a ete decrit par REICHEN-

BACH dans le Gardeners Chronicle 1887, p. 477, et dans le Manual of Orchidaceous

plants* in p. 87. Primitivement de*crit sous le nom de D. Juno HORT., la plante que

nous figurons ici a ete reconnue comme une variety du premier croisement, variete qui

par son coloris rappelle le D. nobile9 s'en diffe*rencie par une legere coloration en

jaune du disque du labelle. C'est, comme le montre la planche ci-jointe, une belle

plante de culture; le croisement Linawianum X Wardianum a d'ailleurs fourni un

certain nombre de varidtes parmi lesquelles Juno HORT., Owenianum HORT. et

xanthocentrum HORT. , sont les plus remarquables, toutes rappellent plus ou moins

les parents, les petales et sepales possedant des tons jaunes et violaces plus ou moins

accuses, le fond de la fleur etant blanc sauf sur le labelle ou le coloris est plus accuse*,

formant une tache de couleur pourpree d'ou partent des stries radiantes.

Nous devons la communication de cette plante a M. REGINALD YOUNG, dont

les collections ont deja ete tres frequemment citees dans ce Dictionnaire, nous en pro-

fitons pour lui presenter encore tous nos remerciements.
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Pendrobium Ashworihiae, O'Brien

DENDROBIUM de M. ASHWORTH

Dendrobium Ashworthice O'BRIEN in Garden. Chronicle 1901, i p. 86, fig. 36

Plante a pseudobulbes claviformes, re"trecis au sommet et portant de 2 a 4 feuilles
l a rges, d'un vert fonce. Inflorescences dresse*es, portant au moins 8 fleurs, chacune
d elles munie d'une bracte*e basilaire assez developpe*e. Ovaire velu, sepales lan-
ce*ol£s, acumines, carene*s, a car£ne denticulee vers le sommet, d'un vert blan-
chatre devenant cr^me; petales ovales apicules, contournes, d'un blanc verdatre ou
jaunatre; labelle trilob6, a lobes lateraux redresses, lobe median a portion basilaire
redresse'e extremity aigue; sur le labelle on trouve quelques stries violacees souvent
Peu visibles.

Ce Dendrobium a et<§ import'e en 1898 chez MM. F. SANDER et O par leur col-
kcteur, M. Micholitz, les premieres plantes fleurirent chez M. Elijah Ashworth, en
decembre 1900, elles obtinrent le 15 Janvier au Meeting de la Royal Horticultural
Society de Londres un certificat de premiere classe. D'apres les donndes de M. Ash-

h a qui la plante fut dediee, c'est une acquisition de valeur, la plante est vigou-



reuse, les bulbes peuvent atteindre pres de 50 centimetres de haut et plus de 10 cen-

timetres de circonference vers le sommet.

Cette plante remarquable nous a ete fournie par M. le baron VON FURSTENBERG,

de Hugenpoet, elle avait a notre connaissance ete figuree uniquement dans le

Gardeners Chronicle qui n'en a pr£sent£ qu'une fleur. Le Dictionnaire a ainsi la

primeur d'une gravure coloriee qu'elle doit a M. le baron VON FURSTENBERG

auquel il adresse ses remerciements.
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£)endrobium crepidatum, Lindl.

Dendrobium crepidatum LINDL. ex PAXTOK, Fl. Garden I p. 63, fig. 45 ; Bot. Magazine tab. 4983 et
5oi 1 ; Bateman Second cent. Orchid. Plants, tab. 129; WILLIAMS, Orchid Growers Man. p 332 ;
V E I T C H , Man. Orch. PI. I l l p . 3 3 .

Plantes a tiges subcylindriques, striees, de 30 centimetres 011 plus de long, a
feuilles oblongues, aigues, fleurs disposees par paires aux noeuds de la tige prive"e
de feuilles. Fleurs a sdpales oblongs un peu plus larges que les petales, blancs 011
tegerement teinte"s a pointe violace*e; labelle arrondi subcordiforme, jaune dans sa
moitie* basilaire, blanc dans sa partie terminale a pointe violacee; base du labelle
replied a la base de chaque c6te.

Cette jolie espece, originaire des Indes (Assam), fleurit au printemps, de mars a
niaî  la floraison continue pendant plusieurs semaines et les fleurs se gardent long-
temps. On peut d'ailleurs retarder la floraison en cultivant cette plante en serre
temperee en hiver. Elle se cultive le plus facilement en panier ou sur un bloc.

Cette espece a ete* introduite en Europe en 1849 et a fleuri pour la premiere, fois
en Europe en 1850 dans les serres de M. R.-S. Holford, a Westonbirt dans le
Gloucestershire (Angleterre).



La tige florale, dont nous avons reproduit ici un fragment, s'est epanouie en
mars 1905 dans les serres de M. le baron VON FURSTENBERG, de Hugenpoet (Rhyn-
land), qui nous l'a envoyee pour le Dictionnaire; nous remercions une fois de plu s

M. le baron VON FURSTENBERG des envois qu'il nous fait.
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T~)isa Veitchii, Hort.

I>ISA de M. VKITGH.

Disa Veitchii HORT.-, Card. Chron., ser. 3,.x, pp. 74<, 74* ('890, xvi, p. 9 3. fig. .4 (1894).

Hybride obtenu par Seden, dans Pa.blisse.nent de MM. Veitch, de Chelsea, en
fecondant le D. racemosa au moyen du pollen du D. grandtfiora. II a fleun a
premiere fois au commencement de juin 1891, soit 21 mois seulement apres que le

semis des graines avait ete fait. t

II est bien intermediate entre les deux parents; toutefoB, par ses organes de
vegetation, il semble se rapprocher un peu plus du D. gra,,dtfiora tand.s que

ses fleurs tiennent davantage de celles du D. racemosa. Grappe lache, por-
tant ordinairement trois fleurs; bractees d'un vert jaunatre etro.tement ovales,
• •• ,!,,= miirtes aue l'ovaire, autour duquel elles sont plus ou

aigues, un peu plus couries q"<= > , , . , , . , j> •
. 1. ,.nrr,M Flcur< brievement p^dicellees, larges d environ

moms enroulies en cornet. 1 icur. L. t-
six cm., presque entierement d'un rose hlace vrf. Sepales ample, etales,
presque^gaux; ies lateraux divergent^ presque plans, largement ov.Iesbru.que-
ment et brievement acuminfe; le dorsal cuculle, largement ovale-arrond., un peu



TU au sommet, a face interne plus pale, a face externc portant vers le milieu
un eperon assez court, largement conique, un peu obtus, comprime latera e-
ment, d'un vert sombre. Petales petits, dresses, obliquement obovalcs,incurves
au sommet et arque"s au-dessus de l'anthere, a face interne marquee de poupre
vif. Labelle plus court que les scales mais plus long que les pdtales, pendant,
un peu fiexueux, etroitement line'aire, acumine.

Ce magnifique hybride, expose par MM. VEITCH «'I la Societc
Royale de Londres, le 9 juin 1891, y a obtenu a la fois une medaille
d'argent et un certificat de lT* classe. II a e"te egalement obtenu
par MM. BACKHOUSE, d'York, qui l'exposerent a Londres, le 20 juin

i893-
\otre planche a 6t6 pe'nte dans les serrcs de M. MADOUX, ;I

Auderghem.



\

fcenre Pisa.
(Tribu des Opl.rydees. - Sous-tribu des Satyriees)

ptymolog ie , - Le createur Je ce genre n'en a p . , e.plique l'etymologie; certains auteurs
a ' croien, quelle vient du mot latin « «*«), qui signifie r.che et qu de Smallus.on a la

riches* d» coloris des fleurs de la plus ancenne espece connue, lc D. grandma.

istorique. - Ce genre a ete decrit en .767, par le botaniste suedois B J » G . » , torn on

' sur la flore du Cap de Bonne-Esperance (D»cr. PL Cap. B.-Spe,, P. J48).
T cree plus tard par L.NO,.EV (introH. Nat. Sys... ed.t , , p 44';. et Gen. and

pZ .838) nendiftere pas essentiellement et lu, a fte reunu
Le / X T cree plus tard par L. (
Spec OrZp.Z,- .838), nendiftere pas essentiellement

aractferes. _ Scales de meme longueur, libres, le posterieur en casque, muni a la
"partie inferieure ou dorsale d'un eperon diversement conforme en forme
de sac ou bossu, parfois aussi plan, les lateraux e t . t o . Petales tant6t
semblablcs aux sepales lateraux, tantdt plus petits obliques et de forme
variable Label le etale des la base de la colonne, sans eperon, souvent
plus" court que les sepales et sessile, parfois muni d'un long onglet;
L b e entier ou presque trilobe ou parfo.s decoupe et frange. Colonne

courte et epaisse. Anthere a deux loges elevees et paralleles; pollime. solitaires dans



chaque loge, lachement granuleuses, relives a deux retinacles nus et ecartes par dcs
pedicelles souvent allonges. — Herbes terrestres, a tubercules entiers, a tige plus ou
moins feuillee. Fleurs parfois assez grandes ou mediocres et reunies en cpi lache ou
en grappe, parfois petites et en long epi dense, tres rarement fort grandes ct solitaires
ou gemine'es.

Fig. i. Colonne du Disa grandiflora vue de face; a, anthere; pyp, petalcs.
Fig. 2. Une pollinie du meme.

^distribution gfeographique. — On connait 125 a 130 especes dc ce genre; les
unes habitent TAfrique tropicale; d'autrcs en beaucoup plus grand nombre
croissent dans TAfrique australe; quelques-unes se rencontrent a Madagascar
et dans les iles Mascareignes.
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enre Epidendrum



f^enre Epidendrum.
Tr ibu ties Epidendree.s. — Sous -Tr ihu des Laeliees.)

ie. — Nom forme des deux mots grecs epi\ sur, et dendrort, arbre: plantes croissant

sur les arbresou epiphytes.

i. — Lorsque ce genre fut etabli par LINNE, en 1737, il comprenait, conformement
a son etymologie, toutes les Orchidees epiphytes, c'est-a-dire la majeure panic des especes

lropicales, mm de l'ancien monde que du nouveau ; il est vrai qu'on en connaissait bien peu alors,
puisquele Species Plantation de 1753 n'en de'crit que quatorze especes. Ce fut le bota-

niste suedois OLOFF SWABTZ qui le premier le restreignit considerablement
('799)> tout en ^U[ laissant encore cepcndant des limiies beaucoup trop
larges. BKNTHAM (I883I le caracterisa avec plus de precision que se%
predecesseurs, et y reunit comme synonymes environ 25 genres e'tablis par
divers autres auteurs dans le courant de ce siecle.

. Sepales libres, egaux. Petales semblables aux s^pales, ou par-

fois plus etroits. Labelle a onglet dresse contre la colonne et presque tou-
jours plus ou moins soude" en tube avec elle, a limbe ^taM, entier ou trilobe', souvent
muni de deux tubercules a la base. Colonne sans pied, demi-cylindrique ou plus rare-

munie de deux ailcs ou de deux oreillettes au sommet, a clinandre court,



entierou parfois frange. An there terminate, en forme (Topefcule, a deux logos parta -
eschacune en deux bgettes; quatre pollinies Sgales, comprime"es, disposed

une seule ranged, munies d'un appendice visqueux: qui les rend adheYentes. Her*,'
epiphytes, a tige tautot courte, charnue et renflce en pseudobuibe surmonte de
une a trois feuiltes, tantdt grele, plus ou moins allongee, simple ou plus rai
ment ramease et munie de feuilles distiques. Pedoncules simples ou rameux,
presque toujours terminaux. Fleurs souvent da grandeur moj >u assez

petitcs, brievement pedicellees, disposees en grappes ou en panicules,

\ o s figures analvtiques representent la colonne avec la base du labelle e

pollinies de 17:. Parkimonianum.

istribution geographique - Ce genre comprend plus de 400 especes, largen

repandues dans toutes les regions tropic a les de I'Amerique ; quelques
atteignentmemed'uncdte lesud des Ktats-Uniset de l'autreleParaguay etl'l rugua>

p

d



2)ict. Scon- &eg <S>rcb.

jEpi&en&rum, pi. I

pidendrum
leucochilum

lotzsch.

Sutllet 1897.





lanceoles, aigus, reflechis, d'un jaune verdatre, longs d'cnviron 4 centimetres. Labclle
d'un blanc pur, trilobe, a lobes lateraux obliquement ovales-arrondis et a bords tres
entiers, a lobe terminal plus long, ovale-lanceole et aigu, muni a la base de deux
tubercules et de trois lamclles divergentcs. Colonne d'un blanc pur, soudee jusqu'au
sommet avec longlct du labelle et formant avec lui une sorte d'entonnoir long de
deux centimetres.

Cette curieuse espece, qui croit sur le sol, dans les lieux humides, parmi les debris
vegetaux en decomposition, se rencontre dans di verses regions du Venezuela et de la
Nouvelle-Grenade, a une altitude de 1,500:13,000 metres. Elle fut ddcouverte en
1840 par lc voyageur allemand EnoUARD OTTO, qui l'importa au Jardin botaniquc
de Berhn, ou ellc fleurit pour la premiere fois en 1842.

Notre planche a <ke executee d'apres un exemplaire de la collection dc M. LlONKT,
Brunov ('SeinR-f>t-£r>in<^a Brunoy (Seine-et-Seine).
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Epicfendrum PI.

...an, uaomuiT.,

RANDIFLORUMEPIDENDRUM VIII



gpidendrum virens, Ldi.

Qar, grandiflorum).
VEflDOYANT (var. a grandes fleurs).

Fpidcndnnn virens LDL. in PAXTON. Flow, Gard., i, sub tab. 3o fiS5o-5i).

• —Epidendrum Wageneri KLOTZSCH in oAllgem. Garten^ , I 8 5 I . p. 25o.

£" ochranthum A. RICH, in RAMON DE LA SAGRA, Fl. Cub. Faner., n, p. 237, Tab. 78 (i853).

Sect. ENCVCLIUM.— Pseudobulbes fascicules, ovoVdes-oblongs, les jeunes
, 'issesetrecouvertsd'ecaillesmembraneuses grisatres,les vieux sillonnesetnus

surmontes de 2 ou 3 feuilles, longs d e ; a 8 centimetres. Feuilles
dressees, coriaces, Jineaires, obtuses et presque 6marginces au som-
rnet, longues de 30 a 45 centimetres, larges d'environ 2 1/2 centim.

Pedoncwle commun dresse, presque deux fois plus long que les feuilles,
arrondij.d'un brun pourpre avec de petites verrucosites vertes, form ant

^ans sa partie superieure une panicule lache et muitiflore; pe'dicelles etales,
gr^les, longs avec l'ovaire d'environ 3 centimetres. Bractees tres petites, large-
ment triangulaires, obtuses. Fleurs a odeur tres forte et suave, larges dans Ie

type^d'environ jjjh centimetres Sepajg^tales, etroiteiiient oblongs^igus, assez^



sauf
charnus, d'un vert clair ou un peu jaunatre. Petales semblables aux sepales,
qu'ils sont un peu plus larges, plus membraneux et longuement attenues infeneu
ment. Labelle a peu pres Hbre jusqu'a la base, dresse contre la colonne, un peu \>

court que les sepales, presque membraneux, profonde*ment trilobe, Diane ct a
d'un jaune tres pale; lobes lateraux oblongs, obtus, dresses, legerement veines
pourpre noiratre; lobe terminal beaucoup plus grand, ovale presque rhombofde, o û i
finement veine de pourpre violace dans le milieu; disque a deux c6tes paillantes *
sant entre elles une fossette allongee a la hauteur des sinus lateraux. Colonne droi ^

en massue, verte et striee de pourpre, munie au sommet de deux oreillettes droi es
obtuses. , ,%

L\E. virens a d'abord ete decouvert au Guatemala par URE SKINNER ; J1 a c

recolte presque en meme temps au Venezuela et dans Tile de Cuba. II appartient a
section Evcyclium, comprenant les especes munies de pseudobulbes et a labelle a p
pres Hbre.

La forme que nous figurons ici est remarquable en ce qu'clle a les fleurs de g
deur a peu pres double de celles du type ; nous l'avons re^ue de M. LIONET,
Brunoy (Seine-et-Oise). Nous avons vu la meme forme dans l'hcrbicr royal de Ber 1^
ou elle a ete nommee par KLOTZSCH, E. Wagcncri var. gramiiflorum; mais no
ignorons si ce nom a deja ete publie. ^

Le labelle est represents ici dirige vers le bas, mais il est le plus souvent tour
vers le cdte, ou parfois m£me vers le haut.
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£pfbenbrum, pi. 3.

^j pidendrum

Costaricense

jf^chb. f.

Hoiit 1897.



Qrcfiidees.

COSTARICENSE.Rchb.f.



Epidendrum Costaricense, Rchb, f.

de GOSTA-IUGA.

Epidendrum Costaricense RCHB. F. in Botanische Zeitung. x, p. 937

— Epidpn/fmm Umlaufti ZAHLBKUCKNER in Wiener III. Garten?., iSr>3, p. 209,

tab. 2.

Sect. AULIZEUM § SCHISTOCHILA. — Pseudobulbes
oblongs, fortement retrecis a la base, legerement siDonnes,
verts, longs de 5 a 7 centimetres, epais de 2 centimetres,

sunnontds de deux feuilles, couverts dans la jeunesse de games blan-
chatres, finement membraneuses. Feuilles coriaces, etalees a sommet

recurve, Jargement oblongues, obtuses, d'un vert fonc^, longues de 8;i 12 cen-
timetres, Jarges de 3 a 5 centimetres. Pe*doncuie assez grele, plus court que les
feuilles, bi-pluriflore. Bractees membraneuses, ligul^es-oblongues, obtuses,
concaves, d'un vert pale, longues de 4 a 5 centimetres. Ovaire long avec le
J de 7 a 9 centimetres. Se'pales et p^tales presque semblables, tres etales,

n peu flexueux, ^troitement lanc^oles, acumines, a bords involutes, d'un vert
-Unatre, longs de 4 a 6 centimetres. Labelle a onglet soude jusqu*au sommet avec la



colonne; limbe d'un blanc pur, sauf les deux gros tubercules de la base qui sont
jaunes, long d'environ 5 centimetres, triangulaire dans son ensemble, profondement
tnlobe ; lobes lateraux deltoldcs, a bord externe ondule-lobule; lobe terminal beau
coup plus long, etroitement lanceole-rhombolde, acumine. Colonne longuc de
2 centimetres, blanche ainsi que 1'anthere.

Cctte espece est voisine des E.falcatumtt E.Parkinsoniamtm,r

(-^

es E.fakatum et E. Parkinsoniamtm,
du Mexique, qui ont les feuUles beaucoup plus longues, plus
etroites et tres aigues, les fleurs fasciculees, le lobe terminal
du labelle depassant peu les lobes lateraux.

UE. Costarica^ a cte decouvert en premier lieu dans K
environs de Cartage, au Costa-Rica, par le naturaliste danois
UERSTEI), qui explora ce pays en 1846 et 1847.

L'exemplaire represent ici fait partie des collections de M

2 C U r a S a i n t G i l l H l I ' Cctte plante
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pidendrum

Pseudepidendrum
J^chb. f.
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JH^pidendrum Pseudepidendrum, Rchb. f.

Epidendrum Pseudepidendrum RCHB. Y. in Xenia Orch., r, p. 160, tab. 53 (i856).

s. — Pseudepidendrum spectabile RCHB. F. in Bot. Zeit., x, p. 733 (18D2).

Tige assez robuste, arrondie, haute de 6 a 8 decimetres, d'un pourpre
brunatre, feuillee dans sa partie inferieure. Feuilles ligulees-oblonguesj

aigues, etalees, assez longuement engainantes a la base, longues de 12
a 18 centimetres. Grappe term in ale, dressee, courte, simple ou peu
rameuse, pauciflore ; bractees petites, ovales, aigues, vertes ou bruna-
tres. Fleurs larges de 5 a/ centimetres, a pedicelle grele et comprime, ^
d'un beau vert.Sepales longuementcuneiformes-lanceoles,un peu aigus, \]

d'un beau vert, etales un peu reflechis. Fetalcs etroitement lineaires- \,

spathule's, obtus, reflechis, de la longueur et de la couleur des sepales.
Labelle charnu, etale, non lobe, anondi-quadrangulaire, emargine au
sommet, a bords lateraux un peu erodes, d'un rouge orange, a disque

ii a la base de deux tubercnles, et de trois grosses cotes rapprochees qui s'eten-
a peu pres jusqu'au sommet. Colonne assez giele, claviforme, arrondie, presque



droite, longue de deux centimetres, soud^e jusqu'a son sommet avec l'onglct du
labelle, d'un vert pale dans la moitie interieure, d'un rouge vif dans la moiti6 supe-
rieure.

Cette espece fut dScouverte en 1851 dans l'Amerique centrale, par WARSCKWICZ !
elle croit sur des Ficus, dans la Cordillere dc Chiriqui, a environ 1300 metres d'alti-
tude, ou elle fleurit dans lcs mois de Janvier et de fevrier. Elle est introduite dans les
cultures depuis 1871.

Notre planche representc un exemplaire de la collection de M. V.vx IMSCHOOT,
de Mont-Saint-Amand-lez-Gand.
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EPIDENBRUM RADIATUM, Ld]



^pidendrum radiatum, Ldl.

a hlGNKS RAYONNANTES.

Epidendrum radiatum LDL. in Bot Regist. 1841, Misc. n. 123; 1844, tab. 45.

^ynonymes .— Epidendrum marginatum LINK, KLOTZSCH et OTTO, IC. PL rar. Hort. Berol.
lab. 36 (1&41-44). — ? E. bracteolatum PRESL, Reliq. Haenk. p. 100.

Sect. AULIZEUM § HOLOCHILA. — Rhizome rampant, ligneux, jde la grosseur
) porte- plume. Pseudobulbes brievement fusiformes, stipites, fortement
comprimes et a cotes tres fortes, surmontes de deux ou trois feuilles
longs de 8 a 12 centimetres. Feuilles lineaires-ligulees, ou etroitement

oblongues, aigues presque acuminees, longues de 25 a 35 centimetres.
Pedoncule dresse", assez robuste, cylindrique, terminal, naissant d'une
spathe courte et comprimee, termine en grappe assez dense de ; a 10 fleurs
ou quelquefois plus. Bractees tres courtes, apprimees, epaisses et tres
coriaces, triangulaires, obtuses, tres concaves, vertes. Fleurs etalees, assez

brievement pedicellee?, coriaces, a odeur suave, larges d'environ 4 centimetres.
Sepales assez epais, tres etales ou un peu reflechis, egaux, oblongs, aigus, d'un blanc
aiblement teinte de verdatre en dedans, d'un vert pale en dehors. Petales tres etales



un peu plus minces que les sepalcs, presque aussi longs ct notablcment plus larges,
ovales-rhomboides, onguicules, un peu aigus, d'un blanc a peine teint6 de verdatre.
Labelle assez mince, un peu plus court que les s£pales, semi-circulaire, non lobe,
fortement concave en forme de coquille, tres l£gerefnent emargine au sommet, a
bords ondules et presque creneles, d'un blanc crfeme avec de nombreuses lignes
rayonnantes d'un pourpre violace, avec une grosse c6te mediane a la face externe ;
disque muni a la base dfun double callus charnu et finement pubescent. Colonne asscz
courte, epaisse, soudee jusqu'au dessus du milieu avec Tonglet du labelle, verte avec
quelques petites macules pourpres a la base; clinandre' muni de chaque cdte d'une
grosse dent jaun&tre, et portant sur 1c bord posterieur ume laniere blanche quadran-
gulaire dont le bord superieur est frange.
. Cette espece, assez voisine de YE. cochleatum, a ete decouvci;te dans le sud du
Mexique, croissant sur les rochers, par le Dr SCHIEDE, expfoirateur allemand.
LODDIGES l'introduisit dans les serrcs anglaises en 1841. Plus tard, URE SKINNER

la rencontra aussi au Guatemala, et C. HOFFMANN dans le Costa-Rica. L'exem-
plaire figure ici nous a ete envoye, sur la fin du mois de septembre dernier, par
M. LIONET, de Brunoy (Seine-et-Oise).
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Diet. /COM. des Orckidces. Epidcndrum, pL 6.

EPIDENDRUM CILIARE, Linn. J
Impr. OKELLF&SSLI, Zurich,



J?pidendrum ciliare, Linn

Kpidendrum ciliare LINN., Sjrst. Natur., edit. 10, p. 1246 (1759), Spec. PL, edit. 2, p.

^ y n o n y m e s . — Helleborine graminea, etc.. PI.UM. NOV. PL Gen., p. <> (1703J, PL Awcr.

edit. Burm., tab. 179, fig. 2. — Atili^a ciliaris SALISB. in Tram. Hart. Sac., 1. p. 294
(1812). — Loilostylis cmargiitata RAFIN. F / . Tctlur., iv, p 37 (iS36j

Pseudobulbes fascicules, dresses, claviformes, un peu comprimes,

^ST"*"* articules, couverts de games membraneuses, surmontes de deux

i-A feuilles, lonjjs de 10 a 20 centimetres, epais de 1 i\ 2 centimetres
j<^) t o L

dans la partie superieure. Feuilles etalees, coriaces, oblongues-ligulees,

obtuses, d'un vert intense, longues de 10 a 18 centimetres, larges de 2 1/2 a

5 centimetres. Pedoncule commun dress^, robuste, tres comprime, long de

3 ddcimetres, muni inferieurement d'ecailles distiques, apprimees, longues de

4 a 6 centimetres, portant de 3 a 7 flours dans la partie superieure. Bractees etalees,

tres concaves, longues de 2 1/2 a 4 centimetres, FJcurs etalees, odorantes, assez

tonguement pedicellees. Sepales tres etales, etroitement lineaires-lanceoles, longuc-

acumines, dun jaune verdatre, longs de4 a 6 centimetres. Petales semblables.



aux sepales, sauf qu'ils sont plus minces et un peu plus etroits Labelle mem

neux, soude avec la colonne presque jusqu'au sommet de celle-ci, plus court qu<-
sepales lateraux, etale*, blanc, profondement trilobe, lobes lateraux etroits, acum*

ness a bord externe tres longuement cilie-frange* ; lobe
intermediaire beaucoup plus long, etroitement subule, tres
aigu, entier ; disque muni a la base de deux callus jaunes.
Colonne claviforme, arquee, blanche, longue de v »( '
13 a 15 millimetres. Capsule pendante, oblon-,
gue-fusiforme, d'un brun fonce, longue de 4 a ;

5 cent., surmontee d'un bee etroit long de 2 a 2 1/2 cent. ^

Cette curieuse espece, qui appartient a la section Anliseum, %Bm^!m?9^>-

est tres re*pandue dans la partie de rAmerique tropicale comprise entre le sue
Mexique et la Guyane franchise, et dans presque toutes les ties des Antilles, *
Texception de Cuba. C'est l'une des plus anciennes Orchidees americaines conn«cb^
sa premiere decouverte est due a un religieux francais, le Pere PLUMIKR, i n °
en 1704. Elle est cultivee en Europ.i depuis 1790. Ouand elle n'est pas en I
elle ressemble beaucoup a un Cattleya, et elle est souvent introduite en melange a
le Cattleya Mossiae.

Sa floraison a lieu habitudlement en decembre et Janvier. L'excmplairc que
figurons fait partie des collections de M, MADOUX, orchidophile a % --1—"K'"n" c"
Bruxcllcs.

no
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A. GOOSSE.XS
\pr. ORELI.FVSSL1, Zurich.

EPIDENDRUM BRASSAVOLAE, Rchb. f.



T^pidendrum Brassavolae, Rchb f.

DE BRASSAVOIiAE*>II>ENDRUM a

Epidendrum Brassavola, RCHB. F. in Dot. Zeit., x, p. 729 (i85a>.

Section ENCYCLIUM. Pseudobulbes pyriformes-allonges, comprime's, surmon-

tes de deux feuilles, longs de dix a quinze centimetres. Feuilles coriaces, e*tale"es,
oblongues-lanceolees, aigues, longues de 15 a 20 centimetres. Pedon-
cule commun terminal, simple, dresse", robuste, arrondi, long de 30
a 60 centimetres, enferme a sa base dans une spathe £troite et com-
prim^e longue de 6 a 7 centimetres, portant dans sa partie superieure

unegrappede 6 a 9 fleurs. Bractees tres petitcs, triangulaires, aigues.
Fieurs ^tal^es, larges de 8 a 10 centimetres, odorantes surtout le soir.

Ovaire triquetre. Sepales et petales semblables, tres Stale's, coriaces, lindaires-
lanceoMs, acumines, a sommet un peu reflechi, d'un jaune clair parfois an peu

nuance de vert, souvent un peu laves de pourpre a la face exterieure. Labelle
dresse, plus court que les sepales, a onglet charnu et seulement soude a la base
avec la colonne; limbe presque membrancux, plan, etroitement ovale-tnangulaire,

entier, acumine, a disque muni de une 011 trois lignes saillantes, blanc pur ou jaune



surtoS

f imbr J ' i

d?environ
d'

i n f f i r l e u r i : . Pourpredansla moitie superieure. Colonne assez
P t r i g ° n e ' d > u n vertjaunatre et maculee de pourpre,

e t ; d i n a n d l e Pr°f°"dement trilobe, les lobes lateraux
i **• le l o b « Posterieur membraneux, spathule,

VAaMV* ™«^} die fut decouverte en premier lieu
Ia *«>** «ur le volcan de Chiriqui, a une altitude

J * R E I C H = N B A C H , mais seulemenl en exemplaires
S K I N N E R l a « * » " dans les montagnes do Guatemala et

i i l f l^ i i r e
f ° r t

d e

P
, se montrent a diverses epoques de
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Bpiaendr

A. GOOSSE.VS, Pinxit.

EPIDENDRUM COOPERIANUM, Batera



JH^pidendrum Cooperianum, Batem.

E^IDENDJUJM de

Epidendrum Cooperianum BATEM. in Bat. Mag , tab. 5654(1867)

Sect. EUEPIDENDRUM § SPATHACEAE. — Tiges dressees, robustes, arrondies,
rff§) ^ denudees dans la partie inferieure, multifoliees vers le sommet,

hautes de 6 a 8 decimetres. Feuilles distiques, coriaces, presque
dressees e*troitement lance'ole'es, aigues, d'un vert intense, longues
de 7 a 15 centimetres. Pedoncule commun terminal, simple, pendant,
densement multiflore, un peu plus long que les feuilles, entoure a sa
base d'une spathe herbacee, allongee, acuminee, carenee sur le dos,

^^_^,) simple 011 souvent double. Bractees petites, membraneuses, triangu-
laires-lanceol^es, longuement acuminees. Fleurs tres etalees, charnues-

icoriaces, assez longuement pe"dicelleeSi larges d'environ 3 1/2 centimetres.
Sepales'tres etales, oblongs-spathules, brusquement aigus, convexes, d'un

" jaune brunatrc. Petales lineaires-lanceolcs, aigus, longuement attenu^s dans

Ieur partie inferieure, de la couleur des sepales. Labelle charnu, notablement plus
court que les sepales, presque plan, rose, largement reniforme dans son ensemble,



distinctement trilobe; lobes a bords cnticrs, les lateraux amples, arrondis-cunci-
formes, plus larges que longs, le terminal beaucoup plus petit, transversalement
reniforme, profondement emargine au sommct; disquc muni d'unc -grossc cote
longitudinale et de deux callus a la base. Colonne asscz longuc, droite, clavifortne,
rose, soudee jusqu'a son sommet avec Ponglet du labelle ; clinandrc a dents obtuscs-

Cette espece fut introduite des environs de Rio de Janeiro en 1865, ct elle fleunt
pour la premiere fois l'annee suivante, dans les serres de M. CoOPER, orchidophilc
anglais. Ses fleurs se montrent ordinairement en hivcr.

Notre planche a ete peinte dans les collections dc M. MAOOUX, a Auderghcm.
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PIDENDRUM FAL CATUMyLdl



TTpidendrum falcatum, Ldi.

EPIDENDRUM EN

Epidendrum falcatum LDL. in TAYL. Ann. Nat. Hist, iv, p. 382(1840), Folia Orch., Epid.,
p. 3o (excl. syn.).

Q y n o n y m e . — Epidendrum lactvflorum RICH, et GAL. in Ann. Sc. Nat., ser. 3, in,Q
p. 22

i/§

- Sect. AUUZEUM. — Rhizome dela grosseur d'un porte-plume ordinaire, emettant
a intervalles de 2 a 5 cm., des tiges semblables a lui, longues de 3 a 5 cm,, mono-

phylles. Feuilles tres 6paisses, charnues-coriaces, rigides, £troitement
lineaires-ligule'es, acuminees, plus ou moins arquees en faux, canaliculees
a la face superieure, d'un vert intense et un peu teinte"es de brun, longues

de 20 a 40 cm. Pedoncules courts, uniflores, solitaires ou fascicules au sommet de
la tige et munis dleur base d'une longue bractee. Ovaire allonge1, presque droit,
trigone. Sepales etales, membraneux, Iin^aires-lanc^oles, acumines, a nervures

nombreuses et tres fines, longs de 6 a 8 cm., d'un vert sombre plus ou moins jaunatre.
Petales semblables aux sepales, saufqu'ilssontun peupluspetits et plus minces. Labe lie
a onglet soude avec la colonne jusqu'au sommet de celle-ci; limbe etale, membra-

~



neux, blanc, profondement trilobe"; lobes lateraux subrhomboides, obliques, un pea
aigus, cordes du c6te exterieur, a ncrvures nombreuses et ramifiees; lobe
median droit, acicula're, aussi long que les sdpales lateraux; disque d'un
jaune pale, presentant une cdte saillante courte et deux tubercules basilaires

oblongs. Colonne claviforme, blanche, Jongne de 2 a 2 1/2 cm. [voir lafig.)-

Cette espece est originaire du Mexique, 011 elle a et6 decouverte par
HARTWEG, en 1837. Elle crolt toujours dans une position pendante, tant sur
le tronc des arbres que sur les rochers, dans des endroits exposes aux plus
grandes variations de temperature. HARTWEG Pavait decouverte pros d'Oaxaca;
ROSS la retrouva aux environs d'Orizaba et en envoya des pieds vivants a
BARKER, de Birmingham, qui fleurirent pour la premiere fois en 1839.

Ses fleurs se montrent en ete et ont une tres longuc dur^e. Nous figurons un
exemplaire de la collection de M. A, VAN IMSCHOOT, orchidophile a Mont-
St-Amand, pres de Gand.
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EPIDENDRUM ANTHOPURPUHEUM,Wilkl.



J£pidendrum atropurpureum, wind

Epidendrum atropurpureum WILI.D. Spec. PL, iv, p. 115 (i8o5).

ynonymes. — Helleborine Jloribus atropurpureis PLUMIER, NOV. PL Gen., p. 9 (1
PL Amer, edit. Burm., tab. 178, fig: 1. — Cymbidium cordigerum KUNTH, in HUMB. et

BONPL. Nov. Gen. et Spec. PL, 1, p. 34 (1815). — Epidendrum auropurpureum LDL. Gen. and
Orch.7 p. 99 ( I 8 3 I . ) — E. macrochilum HOOK, in Bat. Mag., tab. 3534 0836).

Sect. ENCYCLTUM. — Pseudobulbes ovofdes, un peu comprirne's, sillon-
nes, surmonte's de deux ou trois feuilles, longs de 6 a 10 cm. Feuilles

oriaces, oblongues-ligulees, un peu aigues, d'un vert foncc ou tcint6es de
pourpre, longues de 20 a 40 cm. Pedoncule commun dresse", robuste, beau-

coup plus long que les feuilles, simple ou rarement un peu rameux, pliiriflore.
Bractees tres petites, obtuses. Fleurs etale"es, a odeur suave, larges d'environ
6 cm. Sepales charnus, rigides, tres <5tal6>, oblongs-spathules, presque arrondis
au sommet, d'un vert olivatre et plus ou moins fortement teint^s- de brun, sur-

tout vers le milieu. Petales tres Stales, un peu charnus, etroitement obovales, ongui-
cules, arrondis au sommet, de la couleur des sepales et un peu plus courts qu'eux.



Labelle presque membraneux, plus long que les sepales, Iibre jusqu a la ba ,
profondement trilob<i ; lobes lateraux oblongs, obtus, embrassant la colonne,
blancs et strips de pourpre pale; lobe median beaucoup plus long et plus
large, largement obovale, a bords un peu ondules, emargine au sommet,
souvent blanc et a base maculee de pourpre; disque presentant deux
c6tes un peu saillantes. Colonne blanche, trigone, presentant deux

ailes assez larges s'etcndant de sa base jusqu'a SOD sommet ,*
anthere jaune.

Cette espece, connue depuis pres de deux
siecles, est assez re"pandue depuis le Perou et le Ve*ne*-
zuela jusqu'au Guatemala, et elle croit aussi dans Tile de
Cuba. Son introduction dans les serres est due a HORS-

FALL, de Liverpool, chez qui elle fleurit pour la premiere
fois en 1836. Ses fleurs, qui durent cinq a six
semaines, se montrent en avril et en mai.

Notre planche a e"te peinte dans les collections
de M. MADOUX, a Auderghem, pres de
Bruxelles.
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KPIDENDRUM ATROPURPUREUM var.LONGH-ABRE(Cocjn.



Epidendrum atropurpureum

var. longilabre, Cogn.

var. a I1ABEI1I1E

Fleurs amples, ay ant de 8 a 9 cm. de diametre vertical. Sepales et petales d'un
pourpre noiratre terne, avec l'onglet et une fine bordure verdatres. Labelle ample,
long de 5 a 6 cm., presque deux fois plus long que les sepales lateraux, d'un blanc
creme, portant a sa base une macule d'un pourpre violace vif, dont la partie
anterieure est laciniee.

Cette forme remarquable se rapproche assez de la variety album, dont elle se
distingue surtout par l'ampleur extraordinaire de son labelle. Nous l'avons recue an
commencement du mois d'aout dernier de M. F L . CLAES, horticulteur a Etterbeek-
lez-Bruxelles, qui Ta recueillie lui-meme dans la Nouvelle-Grenade.
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EPIDENDRUM ATROPURPUREUMvar-ROSEUM (Rchb I



T^pidendrum atropurpureum

var. roseu m, Rchb.

var.
Epidendrum atropurpureum var. roseum RCHB. F. in Bonpladia. n, p. 19(1854), in LINDEN, Pescatorea,

tab. 27 (i860) et in WALP. Ann. Bot.% vi, p. 34S (1862).

. — E. macrochilum var. roseum BATEM. Orch. Mex. etGuatem., tab. 17(1837-43).

Fleurs g6ne*ralement un peu plus petites que dans la forme typique. S6pales et petales
d un brun pourpre fonce*. Labelle rose, avec une macule pourpre pres de la base.

Cette variete a ete de*couverte par URE SKINNER dans le Guatemala, ou elle est
connue des indigenes sous le nom de « Boca del Dragon » (Bouche du Dragon); elle
croit egalement dans le Venezuela.

Nous figurons un exemplaire que nous avons regu de M. LIONET, de Brunoy
(Seine-et-Oise).



3>fct. Scon. &es ©rcb.

Epi&enbrum, pi. IOC

pidendrum

atropurpureum

var. Lionetianum, cogn.

&>ai 1903.



Icon, 'puimdrum pi. fOy

Lith J.L.Goffiirt,

EPIDENDRUM ATROPURPUREUM,vnr.LIONETIANUM, Cogn.



T^pidendrum atropurpureum

var. Lionetianum, Cogn.

EPIDENDRUM POURPRE-NOIR var. de M. LIONET.

Fleurs tres grandes, a label le presque aussi grand que celui de la variete longilabre

(pi. io B). Sepales et petales verdatres, tres fortement teintes de brun pourpre* fonc6.
Labelle d'un rose tres tendre, Iign6 de rose pourpre" vif, surtout dans la partie
mediane du disque.

Cette belle forme s'est montree dans les collections de M. LIONET, de Brunoy

(Seine-et-Oise), a qui nous en devons la communication.
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pprpidendrum inversun, Ldi

Ef>IDENDHUM A ELEU^S INVERSES.

Epidendrum invcrsum LDL. in Bot, Regist,, xxv, Misc. n. i35 (18%),

SECT. AULIZEUM. — Pseudobulbes dresses OLI ascendants,
presque fusiformes, le"gerement comprimes, surmontes de deux
feuilles longs de 8 a 15 centimetres. Feuilles dressees ou un peu
etalees, un peu charnues, molles, oblongues-loriformes, un peu
obtuses, d'un vert intense, longues de 12 a 22 centimetres, larges
de 2 a 3 centimetres. Pedoncule commun dresse, simple, assez

robuste, comprime, environ aussi long que les feuilles,
enferme a sa base dans une grande spathe coriace et a
dos carcncjformant dans sa partie supcrieure une grappe
multiflore. Bractees petites, triangulaires-lanceolees,
acuminees. Fleurs a odeur suave, dressees ou dressees-

etalees, brievement pedicellees, larges d'environ 4 centimetres, inverses, le
1 abelle Want tourne^ vers lehaut, et non vers le bas comme dans la plupart des
Orchidees. Sepales etales, un peu charnus, lineaires-lanceoles, longuement
acumines, d'un blanc jaunatre ou teintes de rose, parfois macules de



pourpre a la base. Petales membraneux, un pcu plus courts et plus largcs que les
sepales, blancs ou d'un blanc jaunatre. Labelle dresse*, un peu charnu, un peu plus
court que les sepales late*raux, indivis, ovale-lanceole, longuement acumine, blanc
et un peu rose a la base, a disque pre*sentant trois ou cinq cdtes pres de la base.
Colonne courte, claviforme, blanche et un peu teintee de rose, soudee jusqu'a son
milieu avec l'ongletdu labelle.

Cette espece est parfois confondue dans les cultures avec YE. fragrans. Ce dernier
s'en distingue surtout par ses fleurs un peu plus grandes, en grappe pauciflore beau-
coup pluscourte que les feuilles, et par ses petales et son labelle presque deux fois
plus larges.

L'£. invcrsum est assez repandu dans les provinces brcsilicnncs de Minas Geraes,
de Rio de Janeiro et de St-Paul. II a ete introduit en Europe en 1839, par LODDK-ES.

Ses fleurs se montrent en automne et au printemps.
L'cxemplaire que nous figurons est cultivc au Jardin botanique dc Bruxellcs.
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"p^pidendrum Fridenci-
Guilielmi, Warsc. etRchb. f.

EPIDENDRUM dii
Epidcndrum Fvidcnci-Guilicmi WARSC et RCBB. F. ex Rd» . r. in Bonplandia, 11, p. no (,g54), Xenia

Orch., i, p. 158, tab. 51 (lS5$,

Sect. EUEPIDENURUM. - Tige robuste, dress^e, cylindrique, feuiltee dans sa
partie superieure, pouvant atteindre la grosseur du pouce et une
hauteur de im2oa im5O. Feuilles distiques, coriaces, dressees-etalees,

oblongues-cun^iformes, obtuses, lor»gues de 15 a 25 centimetres,
l'edoncule terminal, robuste, dresse ou pench6, plus long que les

feuilles, simple, portant 20 a 30 fleurs en grappe assez dense, d'un
pourprc cramoisi vif, ainsi que les p6dicelles et toute la fleur, a
l'oxception de la base du labelle et du sommet de la colonne, qui

t -, partic infMeure enfermee dans une grande spathe claviforme, tres

comprimee",' obtuse et obliquement fendue au sommet. Pedicelles assez greles,
etales, cylindriques, longs avec l'ovairede 7 a 10 centimetres. Bractees tres petites,
etroitement triangulaires. Fleurs larges de 4 " 5 centimetres, a divisions tres etalees

sont blancs,

es



|ou uFpeu^cnf?Sepales largemenTlanceolees^e; aigus.TTnerTure'
les lattraux un peu obliques. Petales un peu plus courts que les sepales et
raoitie plus etroits, brifcvement acumines, onguicules, a trois nervures. Labelle
beaucoup plus court que les sepales, soude" avec la colonne jusqu'au sommet

t m i r H ' ' ° . , . p r o f o n d * m e n t WloW; lobes lateraux Stales, arrondis,
semi-coide. a la base ; lobe anterieur un peu plus
grand etroitement triangulaire, a i g u ; disque portant
a sa base deux gros tubercules diverjjents, un peu

.obtus, comprimfa lateralement. Colonne claviforme,
^un peu incunree, longue de 12 millimetres

Cette espece a ete decouverte vers i8Si,parWARSCE-

* " ' d™*1* P e r o u *PtentrionaI. Ellccrolt entre deux et

2 f m ? e S d'a'titude' SUr la lisi*re des < ° ^ , dans
bois pourri et de feuilles, au milieu d'une

plus tard par

*

tou 0 u s
ions Sestions, Ses

plus^urs foisrare dans S
s se montrent de mai en juillet.

«
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EPIDENDRUM V1TELLINUM Ldl



"p^pidendrum vitellinum, Ldl

Ef>H>END^UM de COUIiEUR JAUNE D'CEUK.

Epidmdrmn vilellimim LDC. Gen. and Spec. Orch., p. 07 (lS3l).

Sect. ENCYCLIUM § HOLOCHILA. - Pseudobulles ovordes allonges ou presque
coniques, d'un vert intense, surmontes de deux fcuilles, longs de 4 A 6 centimetres.

Feuilles coriaces.dressees ou un peu etalees.lineaircs-lanceolees aigues,
canaliculees, atte.iuees vers la base, dun vert intense un peu glauque,
lon^ues de 12 a .; centimetres. Pedoncule commun naissant du som-
met du pseudobulbe, assez grele, incline ou pendant, simple long de
30 a 45 centimetres, portant sur sa moitie superieure 10 a 15 fleura en
grappe assez dense ; pedicelles assez courts, rougeatre,. Bract6es assez
pctitcs.ti-iangulaires-lanceolees.aigues. Fleurs larges d'environ 4 centi-
metres. Sepales tres etales, largement lanceoles, aigus a nervure
mediane carenee, d'un rouge vermilion vif. Petales semblables aux
sepales, mais plus larges et moins aigus. LabeUe charnu, dresse nota-

blcment plus court que les sepales lateraux, a onglet legerement soude avec la base
de la colonne, indivis, lineaire-oblong, un peu obtus, d'un jaune orange, epaiss. et



convexe dans la partie mediane. Colonne £paisse, dressee, demi-cylindnque
un peu claviforme, longue de 8 millimetres, d'un jaune orange, a trois lobes obtus
au sommet ; anthere d'un rouge vif.

Cette espece parait assez r6pandue dans les regions montagneuses du Mexiqu

meridional et du Guatemala, vers 2.000 a 2,300 metres d'altitude. Sa decouver
est due au DR COULTER, qui la recueillit en 1830 pres de Xaiapa. Son introduction
dans les cultures europeennes date de 1839 et est due a HARTWEG. Ses fleurs, qul

sont de longues dur^e, se montrent a diverses epoques dc l'ann^e.
Nous figurons une forme a fleurs assez grandes, se rapprochant un peu de la vane

y qui fait partie des collections de M. WAROCQU£ a Mariemont.
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EPIDENDRUM Xy\NTHINUM,Ldl



gpidendrum xanthinum, Ldi.

E*>IDENI>RUM JAUNE.

Epidendrum xanthinum LDL. in Bot. Re gist.} xxx, Misc. p. 18 (1844).

. — E. ellipticum var. flavum LDL. in Ann. Nat. Hist., iv, p. 382 (1840).

Sect. EUEPIDENDRUM § AMPHIGLOTTIDEAE. — Tiges plusieurs, dressees ou
ascendantes, simples, assez robustes, cylindriques, longuement denudees dans
e u r Partie inferieure, multifolie'es dans leur partie superieure, longues de 20 a
0 cm. Feuilles £talees, epaisses, charnues et rigides, oblongues ou ovales-oblon-

gues, obtuses, a base arrondie demi-embrassante et prolongee en galne coriace,
ongues dc 5 a 8 cm., larges de 2 a 3 cm. P^doncule commun terminal, dresse",

simple, beaucoiip plus long que les feuilles, portant dans sa partie inferieure de
°ngues ecailles engainantes, et au sommet de nombreuses rleurs qui forment une

grappe courte, dense et presque corymbiforme. Bractees lineaires, longuement
acuminees, plus courtes que les pedicelles. Fleurs etalees, assez longuement
pedicelle"es, d'un beau jaune d'or, larges de 2 a 2 1/2 cm. S^pales tres £tal£s,
presque membraneux, largement oblongs, aigus, les lat^raux tres obliques. Pdtales



•presque semblables aux sepales, mais un peu plus larges, moins aigus, et plus
attenues dans leur partie supe"rieure.Labelle plus court que les sepales, a onglet soud"
avec la colonne jusqu'a son soramet; limbe dresse", concave, triangulaire-
arrondi dans son pourtour, profondement trilobe; lobes cuneifonnes, \^

les lateraux tronque's et profondement incises au sommet, le terminal
un peu plus grand, a sommet bifide et dente* ; disque portant a la base
un gros callus plisse. Colonne courte, claviforme.

Cette espece a ete de"couverte pendant le premier quart de ce siecle
ans les provinces bresiliennes de Minas Geraes et de Rio de Janero :
ARTius, botaniste bavarois, la recoita sur les rochers du mont Itacolumy

ers 1600 metres d'altitude ; BURCHELL, voyageur anglais, la recueillit
dans les montagnes des Orgues. Depuis, plusieurs collecteurs Tont
observee dans diverses locality des deux mdmes provinces. It y a
environ un demi-siecle que LODDIGES, horticulteur anglais, l'a introduite

ans les cultures.

Nous sommes redevables a Sir TREVOR LAWRENCE, de Dorking, de
que nous figurons.

w
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EPIDENDRUM FRAGRANS, Swartz.



J£pidendrum fragrans, Swartz,

EPIPENDRUM ODORANT.

Epidendrum fragrans S W A R T Z , Prodr. FL Ind. Occ. p . 123 (1788), Fl. Ind. Occ. I l l , p . 1487 (1806).

--•_ — E. cochleatum CURT, in Bot. Mag. tab. i52 (1791,0011 LINN ).—E. Uneatum SALISB.

Prodr. Stirp. p. 10(1796;. — E. aemulum RCHB. F. in NederUKruidk. Arch IV, 332(x85g, non Lni.).

Pseudobulbes etroitement fusiformes, comprime's, verts, surmontes d'une seule
feuille, longs de 5 a 10 cm. Feuilles coriaces, sou vent dress£es, oblongues-ligulees,
obtuses ou parfois aigues, d'un vert intense, longues de TO a 25 cm., larges de 2 a
3 */2 cm. Pedoncule commun simple, dresse*, un peu comprime", pluriflore, long de
5 a 12 cm., enferme" a sa base dans une spathe tres comprime'e et carenee longue de
2 a 5 cm. Bractees petites, triangulaires-lanceolees. Fleurs a odeur suave, brievement
p€dicellees, a segments un peu coriaces, tres Stale's, d'un blanc jaunatre. Sepales
etroitement Janceole"s, longuement aciimines, longs de 2 1/2 cm. Petales ovales-lan-
ceoles, aciimines, un peu plus courts que les sepales. Labelle tourne vers le haut, un
peu plus court que les sepales, soude avec la colonne jusqu'au-dela du milieu de
celle-ci, largement ovale-arrondi, assez longuement acumin6, calieux a la base, tres
entier sur les bords, assez fortement concave, blanchatre 011 blanc jaunatre et orn£



de nombreuses lignes pourprees. Colonne claviforme, d'un blanc verdatre, longue d
5 a 6 mm. Capsule ovoYde-elliptique, trigone, longue de 2 1/2 a 3 cm.

Cette espece, assez variable, est largement repandue dans TAmerique tropicaie,
depuis les Antilles et l'Amerique centrale jusqu'au sud du Bresil. C'est Tune de

Orchidees exotiques les plus anciennement cultivees en Europe, car on d
qu'elle fleurit a Kew pour la premiere fois en 1778.

L'exemplaire que nous figurons fait partie de la richissime collection de -?1

TREVOR LAWRENCE.
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BPIDBNDRUM ARACHNOGLOSSUM var CANDIDUM. Rchb.f



T^pidendrum arachnoglossum, Rchb. f.

EPIDENDRUM LANGUE D'ARAIGNEE

Epidendrum arachnoglossum RCHB. F. ex ANDRE in Rev. Hort. i8$2, p. 554, cum tab.

Sect. EUEPIDENDRUM - AMPHIGLOTTIDEAE. — Tige cylindrique, poiivant
atteindre un metre et plus, feuille'e dans sa partie inferieure. Feuilles sessiles, etale*es,
coriaces, ovales-oblongues, obtuses, longues de 7 a 10 cm. Pedoncule a partie infe-
rieure presque entierement couverte de gatnes scarieuses et apprimees, termine par
une grappe tres courte et penchee, formant une tete compacte et multiflore. Pedi-
celles ties etales, assez grfcles, verdatres ou teintes de pourpre, longs de 2 a 3 cm.
Bractees tres petites, triangulaires, d'un vert pale. Fleurs larges de 2 a 2 1/2 cm.,
entierement d'un pourpre cramoisi tres vif, a Texception de la crete du labelle.
Sepales et petales tres etales, de meme longueur, elliptiques-oblongs, aigus, les
sepales entiers, les petales a bords un peu dentes dans la partie supe*rieure. Labelle
soude avec la colonne jusqu'au sommet de celle-ci, ensuite etale et profondement tri-
lobe; lobes Stales a angle droit, longuement franges au sommet, le median plus grand,



bifide; crete du disque consistant en quatre grosses dents centrales d'un jaune orange
vif, avec une dent blanche plus petite de chaque cdte, et en avant un large plateau
denticulc.

Var. CANDIDUM KCHB. F. in Card. Chron. new scr. XXV, p. 36a (.886).

VARIKTE A FI.EURS BLANCHES.

Fleurs ent.erement d'un blanc pur, a l'exception de la crcte jaune du labelle.
On doit introduction dc cette espece A M. EDOUARD ANDRE, lesavant rddacteur

en chef dola Revue Horticole, qui ladecouvrit en 1876 dans le sud de la Nouvelle-
Grenade sur le volcan de Purace, dans la region de Popayan, ou die crolt vers 2000
metres d altitude.

La varie-te candidum, egalement decouverte et introduite par M. A N D R E , a fleuri
en premier l.euen 1886 chez M. GODEFROID-LBBKOF, a Argenteuil

Cette remarquable espece fleurit pendant une grande partie de Tannee; la variete
que noos figurons a ete peinte dans les serres de M. L. FOORNIBR, a St-Barnabe,
pr^s de Marseille.
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Jj^pidendrum Endresii, Rchb f.

EPIDENDRUM D ENDR&S

EpUendrum Endresii Rcim F. in Gard. Chron. n e w ser. X I X , p. -»32 ( i8S3) . N X l l , p. 3 o 4 , f ig. 9 1 .

oect. EUEPIDENDRUM. — Tige assez grele, arrondie, simple, verte, couverte de
petites macules d'un brun pourpre, haute de 15 a 22 cm., feuilleede la base au som-
niet. Feuilles alternes, tres etalees, coriaccs, ovales-cordees, aigues,d'un vert intense,
uisantes, uninerves, longues de 2 a 3 cm., amplexicaules et presque perfoliees.

^rappe dressee, assez courte, 9-12-flore. Bract^cs membraneuses, apprim^es, lineai-
res-lanceolees, acuminees, d'un vert pale, egalant presque la moitie de Tovaire. P^di-
celles tres etales, greles, presque droits, blancs, longs de 1 1 '2 a 2 cm., y compris

ovaire. Meurs pench^es, largcs de 2 cm., a sepales et petales bien etales, d'un blanc
pur. oepales ovales-oblongs, obtus et apicules. Petales plus etroits, oblongs, obtus,
reuecis inferieurement, a bords un peu ondule.s. Labelle soudc avec la colonne jus-
qu au sommct de celle-ci puis etale, blanc ct plusou moins teinte de mauve, presque
°iDiculaire dans son poiirtour, profondement trilobd;. lobes etales, a bords entiers et
egerement ondules; les lateraux oblongs, presque arrondis au sommet; le terminal



plus grand, largement obovale,profondement emargine au sommet, a segments diver-
gents. Colonne dressee, a peine incurve*e, arrondie, epaissie dans la partie superieure,
longue de 5 a 6 mm., blanche et finement bordee de mauve au sommet.

Cette espece est originate de Costa-Rica, ou elle a ete decouverte par ENDR&S en
1873; mais c'est seulement en 1878 que M. le consul LEHMANN re*ussit a en faire arri-
ver une on deux plantes vivantes en Europe. Depuis lors, les efforts de divers collec-
teurs parvinrent a peine a en introduire quelques autres pieds, et elle est toujours
extremement rare dans les collections.

Ses fleurs se montrent specialement en mars tt avril.
L'exemplaire que nous figurons fait partie de la celebre collection de Sir TREVOR

LAWRENCE, president de la Society Royale d'Horticulture de Londres.
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l^pidendrum Pentotis, Rchb. f.

Epidendrum Pentotis RCHB. F. in Linnaea, XLI, p. Si (1877).

Sect. AULIZEUM § HOLOCHILA. — Pseudobulbes dresses, un peu fusiformes, assez
tortement comprimds, d'un vert pale, surmont6s de deux feuilles, longs de 10 a
20 cm., e*pais au milieu d e i a i 1/2 cm. Feuilles assez molles, dresse*es 011 dressees-
etalees, etroitement oblongues-ligule*es, obtuses, longuement attenuees a la base,
d un vert pale, longues d'environ 20 cm., larges de 2 a 2 1/2 cm. Pedoncule commun
terminal, dresse, pauciflore, plus court que les feuilles, muni a la base de deux
spathes ine*gales, assez rigides, un peu obtuses, pales, legerement carenees sur le dos,
longues de 2 1/2 a 3 1/2 cm. Fleurs jaunes, brievement pedicellees. Ovaire lisse,
glabre, a trois angles aigus. Sepales etales, legerement charnus, lanceolds-ligul^s,
brievement acumines, longs de 4 cm., larges de 6 a 7 mm. Pe"tales semblables aux
sepales, mais un peu plus courts. Labelle supere, dresse, charnu, indivis, ovale-tri-
angulaire, legerement cord^, muni a la base de deux petites oreillettes obtuses et
incurvees, un peu aigu au sommet, tres concave, long de 18 a 20 mm., large de 12
a 13 mm., marque de 9 ou n grosses nervures pourpres et rayonnantes ; disque



muni a la base de deux petits callus, separes par un sillon. Colonne droite, epaisse,
daviforme, trigone, d'un blanc jaunatre, longue de 8 mm., soudee jusqu'au mi ieU

avecl'onglet du labelle.

Cette espece, fort rare dans les cultures, est originaire de la province br^silicnne

Minas Geraes, d'oii elle a ete introduite peu de temps avant 1877, par JE
Notre planche a ete peinte a St-BarnaW, pres de Marseille, dans les co

de M. Louis FOURNIER.
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polybulbon, Swartz.

EPIDENDRUM A PSEUDOBULBES NOMBRBUX

Epidendrumpolybulbon SWARTZ, Prodr. p. 124 (1788), Fl. hid. Occid. Ill , p.

— Dincmapolybulbon LDL. Gen. and. Spec. Orclu p. in (I83i).

Sect. ENCYCLIUM. — Plante naine, grimpante, a rhizome allonge, grele, rameux,
exueux, couvert d'ecailles membraneuses, engainantes, assez longues, aigues,
r«natres, et emettant de nombreuses racines courtes et filiformes. Pseudobulbes

naissant le long du rhizome a intervalles de 2 a 3 cm., etroitement ovoYdes 011 fusi-
Ormes> verts, plus ou moins sillonnes, longs d e i a i 1/2 cm., en partie recouverts

Par 2 on 3 ecailles membraneuses et brunatres. Feuilles etalees, coriaces, oblongues,
°btuses et le*gerement ^marginees au sommet, luisantes, d'un vert fonc^, longues de
2 ^ 3 1/2 cm. Pedoncule dress^, presque filiforme, uniflore, portant deux ou trois
games aigues et membraneuses, aussi long que les feuilles. Fleurs larges de 2 1/2 cm.,
a segments bien etalds. Sepales egaux, lineaircs-lancdoles, aigus, lcgercment



coriaces, tant6t jaunatres, tant6t d'un jaune fauve avec unc large bande me"diane
biune. Petalcs semblables aux sepales, mais plus courts et plus £troits. Labelle
membraneux, dresse-etale, blanc, libre presque jusqu'a la base, brievement ongui-
cule, a limbe presque quadrangulaire, ondul6 sur les bords, avec une ligne mediane
deprimee. Colonne courte, d'un brun pourpre, munie au sommct de deux longues
cornes filiformes et dresse'es.

Cette curieuse petite espace, connue depuis tres longtemps, croft dans le sud du
Mexique, le Guatemala, ainsi que dans les lies de Cuba et de la Jamaique. On ne la
signale pas dans les cultures avant 1841, epoque 011 elle etait cultivee au Jardin
botanique de Liverpool.

L'exemplaire decrit et figure ici nous a ete envoye" dans les premiers jours du mois
de mars 1902 par feu Louis FOURNIER, de Marseille.
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T^pidendrum prismatocarpum Reichb. f.

^PIDENDRE A FRUIT PRISMATIQUE

Epideudrum prismatocarpum REICHB. in Bot. Zeit. (i852) p. 729; LINDL. Fol. Orchid. Epidendr.
p. 9 n. 23 ; Bot. Mag. tab. 5336.

— Epider.drum Uro-Skinneri HORT.

"seudobulbes ovales, re*trecis au sommet en une sorte de col, verts, irre*gulie-
rement sillonnes, surmontes de 3 feuilles allonge"es, subcoriaces, atteignant 30 cent.

e ^ong et 6 centimetres de diametre. Tige florale partant du centre des feuilles,
uressee, cylindrique, a raceme atteignant environ 30 centimetres de long, multiflore.
Bract^es petites, pedicelle gr^le, cylindrique, atteignant 25 centimetres de long,
termine par un ovaire triqu^tre. Sepales et petales de meme forme, etal<§s, d'environ
25 centimetres de long, oblongs-lanceole*s, courtement acumines, d'un jaune-verdatre
P l̂ tachetes de pourpre fonce", taches ^largies plus ou moins transversalement; les

moins tachetes que les sepales, parfois m£me prives de taches, comme dans
certaines fleurs de notre planche. Labelle environ aussi long que les sepales>

i, d'un jaune pale et verdatre a la base, muni vers la base de deux lobes



arrpndiSj courts, obtus; lobe median haste, acumine, plus ou moins forteme
colore en violet, disquc muni d'une crete surelevee plus pale que les cotes. Coloni
subcylindrique, trilobee au sommet, a lobes fimbries, soudee dans la moitie envir
de sa longueur avec le labelle.

L1Epidendrum prismatocarpum Reichb., qui doit son nom a la forme tres carac-
teristique de l'ovaire court qui terminc le pedicelle, est originaire de TAmenque
centrale, Les premiers echantillons connus ont ete recoltes par Warszevvicz a Chu»-
qui (Veragua). Ce fut en 1852 que REICHENBACH le decrivit sur des echanti -
Ions sees et ce fut en 1862 que la premiere figure en fut publiee, nous ne savons
point si ce fut la premiere fois que cette espece a fleuri en Europe. Depuis cet e
epoque elle se rencontre dans certaines collections, mais est toujours plut6t rare,
bien que son inflorescence allongee tres miiltiflore, ses fleurs colorees en jaune clair,
a labelle violace, tranchent fortement sur le feuillage. Nous sommes redevables cle
la hampe florale que nous figurons ici a M. le baron VON FuRSTENBERG, de Hugen-
poet, qui a obtenu la floraison de cette plante en juillet 1904. Nous renouvelons a
M. le baron VON FURSTENBERG tous nos remerciements.
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"p̂  pi den drum raniferum Lindi.

Epidendrum raniferum LINDL. Gen. and Spec Orch. (i85i) p. 109 et in Bot. Reg. XXVII (1841) misc.
p. 122 et XXVIII tab. 42 ; MOORE lllustr. Orchid. PL Epidendr. tab. 12; Florist Mag. new
ser. tab. 445; COGN. Flora Bras i liens is Orchid. V p. 98.

Tiges dressees, rigides, droites ou peu recourbees, d'un vert assez pale, atteignant
parfois pres d'un metre de hauteur, et un peu plus d'un centimetre d'£paisseur,
densdment feuillues a la partie sup£rieure. Feuilles dress£es-etal6es, plus ou moins
engainantes et articuldes a la base, planes, a nervure m£diane bien visible, canali-
culee sur la face superieure, proeminente sur la face inferieure; limbe de 10 a
18 centimetres de long et de 1 1/2 a 3 centimetres de large. P£doncule commun
d'un vert plus ou moins violace, recourW vers le sommet, atteignant 30 centimetres
de long. Pedicelles £tal£s, greles, cylindriques, plus ou moins recourb£s vers le
sommet, atteignant 5 centimetres de long, d'un vert pale, munis a la base d'une
bractee membraneuse, sub6talee, dfun vert pale et atteignant 6 millimetres de long
et a 1/2 millimetres de large. Fleurs Inodores, jaunatres ; sepales Stales, r£tre"cis a la
base, d'un jaune verdatre tachete de pourpre-brundtre, de 18 a 21 millimetres de
long et 5 a 6 millimetres de large, cuneiformes, subobtus au sommet, les latdraux
%alant environ le terminal. Petales de m6me couleur, plus fortement attenu^s et
plus petits que les se*pales, atteignant environ 17 a 20 millimetres de long et 2 1/2
* 3 millimetres de large. Labelle etal6, jaune verdatre pale, tachete, a lobe termi-
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p^pidendrum variegatum Hook.

EPIDENDRE PANACHE

Epidendrum variegatum Hook, in Bot. mag. ( I83I) tab. 3i5i ; Drapiez Encycl. II Epid. fig. I; LINDL.

in Bot. Reg. XXV tab. II ; LEMAIRE Fl. des Serres tab. II : LINDL. Folia Orch. ECpidend. 37 ;
MOORE 111. Orch. PI, Epidend. tab. 8 ; Barb. Rodr. Struct, des Orch. tab. 5 fig. 3 ; Cogn. Flora
Brasil. v. p. 7g pi. XXXII fig I.

— Epidendrum coriaceum Focke in Bot. Zeit. XI (i853) p. 228 non Hook. —
Epidendrum pachysepalum Klotzsch in Otto et Dietr. Allg. Gartenz. XXIII (i855) p. 274.

"seudobulbes dresses ou ascendants, droits 011 legerement arques, attenues au
sommet et a la base de 6 a 12 centimetres de long et 2 a 4 centimetres de large,
nuinis a la base de feuilles au nombre de deux, rigides, erigees-etalees, d'un vert

onc£, articulees a la base, canalicule*es, a une nervure centrale nettement carenee sur
e aos, canalicule'e sur la face superieure, a limbe de 10 a 25 centimetres de long et

a ' 5 a 4 centimetres de larere. subarrondi au sommet. Pedoncule de Finflorescence,
aroit ou flexueux, de 25 a 40 centimetres de long, pluriflore, a p^dicelles etales,
greles, droits, de 6 a 20 millim. de long, munis a la base d'une bractee coriace,
verte, aigue, de 3 a 6 millim. de long. Fleurs odorantes ; sepales etales, rigides,
^gerement concaves, att^nuesa la base, verdatres, tachetes de pourpre-brunatre sur
a ^ace inferieure, d'un vert plus ou moins frise sur la face infe'rieure non macules, de



12 a 15 miUim. de long et 4 a 5 millim. de large. Petales etale"s comme les se"pales
et de meme forme qu'eux, un peu plus fortement anguicul£s a la base, tachetes
comme les se"pales, de 12 a 15 millim. de long et de 3 a 4 millim. de large. Labelle
dresse, demi-cylindrique, d'un blanc teinte de vert et de rose, de 7 a 8 millim.
de long. Colonne dress£e, droite, blanchatre, boudee jusque vers le milieu avec le
labelle, de 6 a 7 millim. environ de long. Capsule triangulaire, a trois ailes assez
prononce"es, atteignant 3 centimetres de long et 18 a 28 millim. de diametre.

Cette jolie petite espece est originaire du Bresil, d'ou elle a ete introduite depuis
assez longtemps dans les serres d'Europe, ou elle n'est cependant que peu recherch£e
des amateurs.

Le bel echantillon, dont nous avons pu faire peindre une hampe florale a ete peint
dans les serres du Jardin Botanique de Bruxelles.

\JE. variegatum se pr^sente dans la nature et dans nos serres sous des varietes
tres nombreuses parmi lesquelles M. CoGNiAUX admet dans le Flora Brasiliensis les
var. coriaceum LINDL. , crassilabium LINDL. , et leopardinum LINDL. qui
different du type par des caracteres assez peu marques, mais avaient ete eleves au
rang d'especes par les anciens auteurs.

Nous n'avons donne en tete de cette note qu'une bibliographie abregee, indiquant
spdcialement les planches publiees, la bibliographie complete se trouve dans la
« Flora Brasiliensis ^.
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^pidendrum dichromum Lindi

Epidendrum dichromum LINDL. in Bot. Register XXIX (184?),'misc n. 119 et Folia Orchidacea

Epid. n. 76 ; Reichb. in Gard. Chron. i86f> p. 2 1 9 ; Veitch Manual of Orchid PI. VI p. 6 3 ;

Botanical Magaz. t b. 5491 ; Cogn. Kl. Bras. v. p. 63.

— Epidendrum Guesnelianum Hort. ex. Henshall The cult, ofOrch ( i 8 4 5 p. 114.

Hlantes a pseudobulbes ovofdes-cylindriques, atteignant 10 centimetres de long,
portant deux feuilles au sommet. Feuilles subaigues, assez epaisses, coriaces. Inflo-
rescence paniculee, atteignant 60 centimetres de long, pluriflore. Fleurs odorantes,
parfois au nombre de plus de 10, mesurant jusque 5 et 6 centimetres de diametre, a
sepales etales,obovales d'un rose plus oumoins fonce' et plus 011 moins violace*, blanch a-
tres a la base ; pe"tales de mfime forme que les scales mais un peu plus larges, etalcs.
Labelle trilobe, a lobes lateraux arrondis-oblongs, dresses et a bords anterieurs
recourbes vers Text^rieur, rose-violace sur la face interne, verdatre sur la face
externe, lobe moyen etale, suborbiculaire, emargine", de couleur fonce*e et muni de
^eux lamelles charnues sur le disque velu. Colonne de 1 centimetre environ de long,
l e s s e e , legerement recourse, munie lat^ralement vers le sommet de deux oreil-
iettes courtes et obtuses.

Cette espece tres remarquable dont nous avons reĉ i les fleurs de M. le Baron



vono Fiirstenberg a £te introduite en 1843 par M. QUESNEL du Havre, elle provenai
de Pernambouc. En 1864 elle fut introduite a nouveau par MM. Low et ^
provenait cette fois des environs de Bahia. Cette plante parait tres variable dans so
coloris, le nom de dichromum, qui lui a e"te applique, provient d'une erreur dans
renseignements qui furent communiques au docteur LlNDLEY, on lui signal a
fleurs a sepales et petales blancs et a labelle colore. Cette variete peut cependant
avoir existe, car on trouve dans la nuance du coloris toutes les gammes, et ce sera
une forme analogue que REICHENBACH aurait rapporte a cette espece sous le^noin
de var. striatnm ; cette variete* se differencie justement par ses sepales et petales
blancs, mais stries de lignes pourpre fonce. M. COGNIAUX dans le cFlora Brasiliensis*
loc. cit. supra, a encore distingue* les deux variete*s : amabile Batem. et la var.
biflorum Cogn., cette derniere se caracte"risant par certains details du colons des
fleurs, et en particulier par les stries pourpres du labelle, et par le nombre defleuis
qui par deux occupent l'extremite d'un rachis qui peut atteindre 1 metre de long-

L1]Epidendrnm- dichromum existe dans les provinces de Pernambouc, de Minaes
Geraes, de Bahia ; en dehors du Bresil, cette espece aurait egalement ete rencontree
a Suriname.
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f^pidendrum Lambeauanum De wild.

EPIDENDRE DE M. FIRM. LAMBBAU.

Epidendrum Lambeauamim D E W I L D , in Chronique orchideenne II , p . 4 , ' 9 ° 4 P- *9-

Tiges greles sans pseudobulbes, reunies a plusieurs, dressees, plus ou moins
ramifiees, assez greles, dun vert pale, atteignant une dizaine de centimetres de long,
munies jUSqu'a la b a s e de feuilles assez distantes. Feuilles distiques, 6pa.sses, char-
nues, terminant une gaine striee appliquee contre la tige ; limbe oblong-lanceole,
s«baigu, subconvexe, a une nervure mediane nette, nervures laterales peu d.stinctes,
d'un vert assez pale, plus fonce au-dessus qu'en dessous, de .,2 a a a centimetres de
•ong et 7 millimetres environ de large. Fleur terminate, souvent solitaire, entouree a
la base par u n e gatne plus courte que I'ovaire, scarieuse. Sepale posteneur dresse et
d'un blanc verdatre teinte de violacd, oblong, de 15 millimetres environ de long et
de 4 millimetres de large ; sepales antdrieurs reflect aussi longs que le sepale poste-
"eur et de meme couleur que lui, beaucoup plus etroits, oblanceoles, dresses.
Labelleelargi, plu s l a r g e que long, fortement convexe, libre un peu en-dessous de
•extremite de lit colonne, glabre, luisant, a rainure mediane nette emarg.ne, au
sommet, a bords entiers, d'un pourpre vernisse brillant, a bords jaunatres a disque
••enfle, Hn^aire, muni de callosites laterales redressees; colonne dun blanc ver-
datre, assez longue, £paisse, claviforme.



Cette plante que nous avons observed dans les serres de M. F. LAMBEAU, a
M. D E WILDEMAN l'a dediee, a ete importee en 1903 avec un lot de Cattleya

labiata.

Comme nous le disions dans la « Chronique Orchid£enne », cette espece rappelie
par son port et la structure de ses fleurs certaines des formes du genre Nanodes,

que Ton considere actuellement presque generalement comme un sous-groupe des
Euepidendrtun, denomme « Nanae ». L'iT. Lambeauanum, differe des autres
especes connues par la forme de son labelle tres elargi.

Comme on pourra s'en convaincre en jetant un coup-d'ceil sur la planche ci- jointe,
la plante est loin d'etre laide et nous sommes persuade1, qu'elle sera recherchee pat
beaucoup d'amateurs, car depuis quelques annees nous assistons a une recru-
descence de la passion nori seulement pour les jolies fleurs, mais pour les fleurs
interessantes au point de vue scientifique.
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pfrpidendrum nemorale, Lindl.

Pidendrum nemorale LINDL. in HOOKER. Journ. of Bot. Ill , p. 82 et Fol. Orch. Ep. n. 60 (i853);
EARNER Sel. Orch. I. tab. i 3 ; GODKFROY, V Orchidophile (1888) p. 304; Lindenia IV tab. i55 ;
VEITCH, Man. Orch. pi. VI p. 106. c. fig ; WILLIAMS, Orch. Grow. Man. p. 387.

< y ^ r m e S ' — Epidendrum verrucosum LINDL. in. Bot. Reg. (1844) tab. 52; Bot. Mag. tab.
4006; PAXTON, Mag. Bot. XIII (1847) P- IO1-

ante assez vig-oureuse, a pseudobulbes pyriformes ou subglobuleux,de 5 a 10 cm.
Ong> d'un vert assez pale et portant au sommet deux ou trois feuilles lin£aires

ensiformes, coriaces, rigides, dress^es, atteignant 30 cm. de long. Panicule florale
P e> retombante, atteignant 60 cm. de long, a rachis verruqueux, portant au

sommet les fleurs a p^dicelle allonge\ Fleurs de 7 a 10 cm. de diametre, a sepales
a es, lanceoles, aigus, violace*s ou d'un rose-mauve ; pdtales de meme longueur et
r§Teur que les sepales; Iabelle profondement trilobe, lobes lateYaux redresses, de

u l.l,eUr p^u s fonc6et lobe median presque aussi long que les sepales, ovale-rhom-
a', ondule-denticule sur le bord, strie" de violet-mauve sur un fond blanchatre, a

Us basilaire blanc muni de deux lamelles relevees. Colonne anguleuse d'un vertrose"
te esP&ce tres florifere et fort jolie, comme on peut le voir par notre planche,



est rare dans les collections; elle parait d'ailleurs difficile a cultiver et a amener a
floraison. Elle fut importee du Mexique par LoDDiGES en 1843 ; elle croissait dans
la region en epiphyte sur differents arbres. En dehors de la zone mexicaine, cette
plante ne parait pas avoir ete rencontree jusqu'a ce jour.

Nous devons la communication de la fleur de VEpidendrnm nemorale a M. le
baron VON FURSTENBERG, de Hugenpoet (Rheinland), qui, une fois de plus, a droit
a nos remerciements, car, bien que cette remarquable espece ait ete figuree dans
plusieurs revues deja anciennes, nous n'avions pas encore reussi a la faire passer
dans notre Dictionnaire.
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Jnjpidendrum aromaticum, Batem

EPIDENDRUM A FLEURS AROMATIQUES

Pidendrum aromaticum BATEM. Orchid. Mex. et Guatem. (1843) tab. 10; LINDL. Fol. Orch. Ep.
n. 55; SAUNDERS Ref. Bot. II tab. 89; VEITCH. Orchid. PI. VI p. 86; WILLIAMS Orch. Grow.
Man p. 378.

- Epidendrum iucumbens LINDL. in Bot. Reg. (1840), Misc. n. 84.

r'lante a pseudobulbes subglobuleux, lisses, verdatres, de 5 a 8 centimetres de
lametre, portant deux a trois feuilles au sommet. Feuilles lin^aires, rigides de

4 a 30 centimetres de long. Inflorescence deux a trois fois aussi longues que les
euilJes, tres ramifiees, multiflores. Fleurs odorantes d'environ 2 centimetres de
jametre; sepales et pe"tales de meme forme, oblongs-lanceoles, d'un jaune pale ou
un vert olivatre passant au brun ; labelle trilobe a lobes lateraux oblongs,
nques, appliques contre la colonne, sauf au sommet, lobe median arrondi, blan-

chatre, stri^ de
rouge.

e t t e plante est originaire du Guatemala, le pied qui a servi a la confection de



notre dessin a <§te recueilli dans la region par les representants de la firme J. V A N
DE P U T T E et C ic, de Ledeberg.

Les premieres plantes de cette espece arrivees en Europe furent expedites a
M. BATEMAN, en 1835, par M. U R E SKINNER.

Les fleurs tres odorantes en font une espece recommandable pour la culture, s\
d'ailleurs ces fleurs ne sont parmi les plus belles du genre, ses inflorescences denses
permettent la comparaison avec beaucoup de congeneres.
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EPIDENDRUM AURANTIACUM, BaLem.



aurantiacum, Batem

EPIDENDRUM & FLEURS d'un ROUGE ORANGE

turn aurantiacum BATEM. Orch. Mexique et Guatemala (1843), tab. 12 ; Garten/lota tab. i58;
ITCH Man. Orch. PI. VI p. 88; WILLIAMS, Orch. Grow. Man. p. 3 7 9 .

_ Epidendrum aureum REICHB. F.

Pai
st ' 1 S ° n P ° r t c e t t e P l a n t e ressemble plus ou moins au Cattleya SHnneri et a, a Tetat

' parfois ^t^ confondue avec Jui. Les tiges sont plus ou moins claviformes, attei-
un pied de haut, portent deux feuilles et donnent leur inflorescence dans une

ne ^Ul SG ^^ve^°PPe au sommet de la tige. Les feuilles sont oblongues e*margi-
' P l a n e«, epaisses. coriaces, d'un beau vert, les fleurs sont dispos^es en racemes
S ^ ^ r a l e m e n t denses, elles sont d'une couleur rouge-orange fonce, le labelle
u nieme coloris que les autres parties de la fleur, plus au moins nettement strie*

b ^e P°urpre. Les pe"tales et sdpales sont lanc^ol^s; le labelle est oblong, sa
dis repliee autour de la colonne, et il porte trois cretes saillantes sur le



La pi ante qui nous a servi de modele pour 1'aquarelle ci-contre, nous a et6 fournie
par J. Van de Putte et O e , dont les collecteurs r£coltent au Guatemala, elle fleurit
de mars a mai et ses fleurs persistent fort longtemps. La plante se conserve bien
en serre tempdrde, elle provient d'ailleurs de regions relativement froides.

II existerait dans la nature deux vari6t6s de cette espece Tune qui possederait des
fleurs largement ouvertes, Tautre qui conserverait ses fleurs plus ou moins fermees.
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pidendrum

glumibracteum

Jlofit 1906.



EPIDEKDRUM CLUMIBRACTEUM , RcKb.f.



EPidendrum glumibracteum, Reichb. f.

EPIDENDRUM et BRACTfiBS GLTJMAC îBS

Epidendrum glumibracteum R E I C H B . F . i n Hamb. Garten^, i 8 6 3 p . 11.

Cette espece creee par REICHBACH est decrite par lui comme suit: Plante voisine

de VE. clavatum Lindl. labelle a lobes lateraux bidentes, dent anterieure seimfalci-
fo«-nie, dent posterieure semirhomboldale, lobe median plus long rhombo.do-lan-

ceol<§.

La plante etudiee par REICHENBACH lui avait ete envoyee de Costa-Rica, par

WARSCEWICZ ; au debut il la considera comme une forme de VE. clavatum ce fut

quand il eut l'occasion de voir de nouveaux pieds importes par le consul allemand

SCHILLER qu'n donna le rang d'espece a cette plante.

Les fleurs qui ont servi a constituer cette aquarelle nous avaient ete fournies par

M. le baron VON FORSTENBERG (Hugenpoet-Rhynland), sous le nom d E\ guma-

"um, sans que nous ayons pu connaitre son origine. Nous avons soum.s 1 aquareJ e
a M. R.-A. ROLKE, le savant orchidophile de Kew, qui a cru pouvo.r rapporter la

Plante a VE. glumibractcnm RBICHENBACH, espece connue uniquement par la d.a-



guon qu'en a fournie son auteur dan« 1* ui- .
B lu m e n Zeitung » q u e nous avons o P UfC a t l o n r a r e « Hamburger Garten und
seur ZACHAR,A8, d^Hambourg P" C ° n S u l t e r ^ce a 1'amabilite de M. le profes-



Scon, fteg Qvcb.
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J£pidendrum elegantulum, Hort.

ASSKZ £l*fi

elegantulum HORT.; Gard, Chron.% ser. 3, xix, p. 36i. fig. 49 (1896); Orch. Rev ,
iv, p. 108 et 124 (1896).

obtenu en fecondant VE. Wallisii par le pollen de l'̂ E. x Endresio-W al-
et se rapprochant sous beaucoup de rapports del'ii . Wallisii. Grappeterminale

ressee, assez dense, pltiriflore; p^doncule commun arrondi, vert; pedicelles etales,
O ngs avec l'ovaire de 3 a 4 centimetres. Bractees ovales-lanc^olees, aigues, appri-

m e e s ' d'«n vert un peu jaunatre, long-ues d'environ un centimetre. Fleurs larges de
3 1/2 centimetres. Sepales et petales a peu pres semblables sauf que les petales sont
Vn p e u P^s larges, charnus et rigides, obovales-rhomboifdes, obtus 011 un peu aigus,
* ace externe d'un brun jaunatre, surtout vers la base, a face interne brune un peu
stnee de jaune dans lapartie inferieure, presentant dans la partie superieure trois ou
^l^atre macules rouges entoure*es de jaune. Labelle soude avec la colonne, plus long
* j U e l e s sepales lat^raux, orbiculaire-rhomboYde dans son ensemble, legerement qua-

nlobe, les deux lobes intermediaires etant beaucoup plus petits, a disque muni a la
ase de trois cdtes, dont Tintermediaire est assez longue et les lateYales tres courtes;



il est blanc, orne sur tout le pourtour de lignes rayonnantes courtes et fines d'un rob
pourpre; disque un peu jaunatre a la base, avec les trois cdtes jaunes. Colonne asse

<"
courte, £paisse, un peu dilatee superieurement, d'un blanc un peu jaunatre, a c i
nandre lobe.

Cet hybride a ete obtenu par MM. VEITCH, de Chelsea, qui l'ont expoce le io mars
1896 au meeting de la Societe royale d'Horticulture de Londres, ou il a regu un cer-
tificat de premiere classe. II est passe ensuite dans la riche collection de Sir TREVO
LAWRENCE, a qui nous en devons la communication pour l'execution de notre
planche.
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Epidendrum elegantulum

var, leucochilum, Hort.

EPIDENBRUM ASSEZ ELEGANT, var. A LABELLE BLANC

^ pidendrum elegantulum var. leucochilum HORT.; Gard. C/iron., 1898, i, p. 238; The Garden, iSy8,
• P- 33O; C/iron. Orch. n« 20, p. 160.

A
 a c t ^ c s d'un vert clair. Sepales et petales entierement d'un jaune verdatre

Pa e. Labelle tout blanc, a Texception des trois c6tes du disque, qui sont d'un
U n e orange. Colonne blanche, legerement teintee de jaunc verdatre vers le

somrnet.
cette forme a ete obtenue dans l^tablissement de MM. VEITCH, de Chelsea,

" L u * o n t exposee a Londres le 12 avril 1898, et elle a obtenu un certificat de
merite.

-L exemplaire que nous figurons fait partie des collections de Sir TREVOR

LAWRENCE, de Dorking.
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EPIDENDRUM OBRIENIANUM . Rolfe



^pidendrum O'Brienianum, Roife.

EPIDENDRUM DE M. JAMBS O'BRIEN.

Epidendrum OBrienianum ROLFE in Gard. Chron., ser. 3, m. p. 77° 0888).

Hybride obtenu par SEDEN, dans l'dtablissement de MM. VEITCH, de Chelsea,
en fecondant VE. evectum par YE. radicans, et ayant fleuri pour la premiere fois au

Printemps de l'anne"e 1888.
II est a peu pres exactement intermediate entre ses deux parents, quoique par le

Port il se rapproche davantage de VE. radicans (souvent cultiv^ sous le nom d'E.
rhizophorum). Tiges dressees, assez robustes, hautes dun metre et plus, feuillees
Prcsque jusqu'a la base, ^mettant du c6te oppos<5 a certaines feuilles des racines
aeriennes en forme de cordes, blanches, flexueuses, parfois ramifiees, pouvant attein-
d jusque 50 cm. de longueur. Feuilles nombreuses, oblongues, <§talees. P^doncule

mn terminal, beaucoup plus long que les feuilles, grele, incline, termine en
multiflore, dense et allongee. Bractdes tres petites, concaves, ovales-tnangu-

, acumin^es. Fleurs larges de 3 1 / 2 3 4 cm., assez longuement pddicellees, d un
r<>i>ge carmin tres vif, a Texception des callus de la base du labelle, qui sont d un
jaune clair. Sepales et petales tres etales, oblongs-lanctelds, aigus, plus longs que



dans YE. evectum, moins retrecis a la base que dans YE. radicans. Labelle tres etale",
profondement trilobe; lobes largement cuneiformes, a bords lateraux reVolute"s,
longuement franges au sommet, le terminal plus large et bifide; disque portant a la
base deux grosses dents dressees, suivies de deux autres plus petites, et sdparees
en avant par une cardne arrondie. Colonne assez grele, droite, longue d'un centi-
metre, soudee jusqu'a son sommet avec Tonglet du labelle.

Notre planche represente un exemplaire de la collection de M. A. A. PEETERS, de
Saint-Gilles-Bruxelles.
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PILAELIA HARDYANA. HOP



Genre Epilaelia.
Sous ce nom, on range les hybrides obtenus par le croisement ties Epidendrum avec les

\aelia.

^pilaelia Hardyana, Hort,

EpILAELIA de M. HAI^DY.

Epilaelia Hardyana HORT.; Card. Chron., ser. 3, xvi, p. 6o5 et 629, fig. 80 ^894).

Hybride obtenu en fccondant YEpidcndrum ciliarc, au moyen du pollen du
.aelia anceps (voir Orch. Rev., II, p. 364). Pseudobulbes entierement

semblables a ceux de YEpidcndrum, excepte qu'ils portent presque
toujoursdeux feuilles, comme le Laelia. Pe"doncule com-
lun un peu court, assez robuste, arrondi, d'un vert

intense, portant de 2 a 6 fleurs. Sepales et petales
etroitement Ianc6oles-oblongs, un peu aigus, longs de 6 centi-
metres, d'abord d'un jaune clair, puis d'un blanc jaunatre
teinte de rose pourpre, avec des lignes longitudinales d'un rose
pourpre vif. Labelle un peu plus court que les sepales lateraux,
profondement trilobe ; lobes lateraux arrondis, a bords un peu
ondules, relev^s et a bords connivents, de maniere a entourer 1 nne, d'un bla».



creme un peu teinte de rose, avec le sommet d'un pourpre vif; lobe terminal ovale-
subcordiforme, un peu aigu au sommet, a bords tres ondules et lobules, a onglet large
assez distinct, d'un pourpre cramoisi tres vif; disque muni de plusieurs c6tes longi-
tudinales egalement pourpre cramoisi.

Le croisement qui a produit ce curieux hybride parait avoir ete effectue en 1887,
par M. JOLY, jardinier du Baron N A T H A N I E L D E ROTHSCHILD, de Vienne. Les
plantes expose"es a Londres le 13 novembre 1894, par M. SANDER, de St-Albans,
au moment ou elles fleurissaient pour la seconde fois, ont obtenu un certificat de
merite. Celle qui est represente*e ici fait partie des collections de M. DE LAIRESSE,
de Liege.
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Q-enre Epiphronitis.

Ce nom sert a designer les hybrides obtenus en croisant les Epidendrum avec les Sophronith.

^piphronitis Veitchii, Hort. Veitch

E*>H*H*t<)NITIS de MM. V.EITGH.

Epiphronitis Veitchii HORT. VtiTcn : Exhib. Royal Hort. Soc. Land,, June 24. 1S90 ; Orch.

Rev., i, p. : 16 et2f)i ; in, p. 112 ; ivt p. 48. — Wien. III. Gart. Zeit., 18^7, p 160, %. 24.

Hybride obtcnu par M. SEDKN, dans I'etabtJssement de MM. VErTCH &

FJLS, de Chelsea, en fecondant le Sophrouitis coccinea (S. grandifiora),

I'aide du pollen de VEpidendrum radicans. Les caracteres botaniqi
de la plante sont entierement ceux d'un Kpidendrum ; elle ne rappelle

que trds peu la plante mere. L'influence de celle-ci ne s'est fait sentir
qu'en reduisant notablement la taille du porte-pollen, en agrandissant
les tleurs, ct en modifiant quelque j)eu leur teinte. II faut remarquer,-
toutefois que certains auteurs indiquent YEpidendnmt radicans comme

eUnt la plante-

-/



Plante haute de 2 a 3 decimetres. Tige dressee, courte, assez robuste, portant
plusieurs feuilles, radicante dans la partie inferieure. Feuilles assez epaisses, etalees,
ovales-oblongues, aigues, les plus grandes atteignant six centimetres de longueur sur
deux de largeur. Pedoncule commun terminal, dresse", assez gr£lef beaucoup plus long
que les feuilles, termine" en grappe pauciflore, couvert dans sa partie inferieure de
grandes e*cailles dressees, oblongues, aigues, d'un vert pale et blanchatres sur les
bords. Fleurs etal£es, atteignant environ 5 centimetres de diametre vertical. Sepales
et petales presque semblables, etales, largement oblongs, aigus, d'un rouge ecarlate.
Labelle dresse"-£tale, distinctement trilobe; lobes larges, subquadrangulaires, a som-
met tronque et lacinie ; disque portant une c6te mediane saillante et deux tubercules
a sa base, jaune avec quelques macules d'un rouge de sang ; le reste du labelle de la
meme couleur que les sepales. Colonne assez longue, incurv^e, un peu claviforme,
arrondie, d'un brun pourpre dans la partie inferieure, jaune au sommet.

Lors de sa premiere floraison, cet hybride fut expose par MM. VEITCH a la Societe
Royale d'Horticulturc de Londrcs, le 24 juin 1890, et obtint un certificat de merite
de premiere classe.

Notre planche a ete peinte dans les collections de M. A.-A. PEETERS, de Saint-
Gilles-lez-Bruxelles.
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Q.enre Bria Lindiey.

(TRIBU DES MONANDREES. — SOUS-TRIBU DES DENDROBIINEES.)

^pj IStorique. — Ce genre a ete cree en 1825 par LINDLEY, un de ceux qui ont le plus fait pour
la connaissance des Orchidees.

CARACT^RES. — Sepale median et petales environ de meme grandeur, sepales late-
raux soudes a la base de la colonne et formant avec elle une sorte de mentdn bien
defini. Labelle articule sur la base de la colonne, entier ou trilobe, a bords late*raux
redresses. Colonne courte, portant au sommet 6 pollinies rdunies par groupes de 4
sur un caudicule. Plantes d'aspect tres variable, a tiges greles, glabres ou velues,
cylindriques ou plus 011 moins renflees en massue, parfois a tubercules superposes
ovales-subglobuleux ou aplatis.

Fleurs relativement petites, de coloris varie\

DISTRIBUTION. — On connait actuellement environ 60 especes, toutes originaires
l'Asie tropicale continentale et des iles avoisinantes, de Tarchipel malais et des
l i n e s ^ mais relativement peu repandues dans les cultures par suite de leurs

eurs assez reduites. Ces 60 especes sont rangees par les auteurs en une douzaine de
sections, dont plusieurs avaient e"te considerees anterieurcment comme genres, te
qui sont parfois tres difficiles a delimiter.
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clavicaulis Wall.

Eria clavicaulis. W A L L , ex LINOI.. Bot. Reg. (1840), Misc. p . 9 0 ; W A L P . Ann VI, p 278; HOOKER

Fl. Brit. hid. V. p 799.

C* y n o n y m e • - Eria khasia*ia, LINDL. in Jouni. Linn. Soc. Ill (I85OJ p. 5q.

Tiges dressdes, cylindriques, reunies a plusieurs, de 14 a 20 centimetres de long,

a entrenceud de 2 a 4 centimetres de long, munies de gatnes courtes, aigues. Feuilles

au nombre de 2 a 4,elliptiques-lanceolees, acuminees, de 7 a 10 centimetres de long.

Inflorescence de 1 a 2 cm. environ de long, portant deux 011 trois fleurs, pe"dicelles

allonges, munis de bractees de 2 centimetres de long, plurinerviees, elliptiques ou

oblongucs. Fleurs glabres, blanches, sepales et petales blancs pur, de 1 a 2 centi-

metres environ de long; labelle trilobe, a lobe median obovale vert au centre,

borde de violet-pourpre, lobes lateVaux arrondis, bordes de violet-pourpre. Disque

muni d'une ligne saillante velue, muni de deux cals lateraux. Colonne allongee,

concave, a an there terminale jaune.

Cette espece des Khasia Hills (Asie anglaise) est peu representee dans les cultures,

aussi h'est-elle pas figure'e, c'est ce qui nous a amene a en donner une representation

d'apres la tige qui nous a e*te fournie par M. le baron VON FURSTENBERG. Elle est,



comme on peut le voir, assez elegante pour figurer dans les collections d'amateurs.
Si Ton compare la figure que nous publions avec la description fournie par Hooker
dans sa Flore des Indes Anglaises, on constatera que la plante ayant fleuri en feVrier
de cette an nee a Hugenpoet, dans la collection de M. le Baron VON FURSTENBERG,
possede des fleurs plus developpees que celles du type. Deja Hooker attirait
V attention sur cette particularite, car il a remarque dans lherbier de Lindley un
£chantillon pris sur un pied cultive qui presentait des fleurs plus grandes que celles
des specimens recoltes directement aux Indes.
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Qenre Bulophia, R. Br.

TRIBU DES EULOPHIAE

T-T is t o r iq l i e . — Le genre Eulophia a ete cree par R. Brown, en 1823, pour des especes de l'Asie;
actucllement on connait environ 200 especes de ce genre dans les Flores d'Afrique, de la

Malaisie, Polyne*sie, Australie, Amerique tropicale et Asie tropicale. C'est dans l'Asie tropicale et dans
rAfrique tropicale et subtropicale que ce ^enre compte le plus grand nombre de representants. Les
auteurs sont loin d'etre d'accord sur la valeur de ce genre Lindley en avait «spare un certain nombre
d'especes et les avait rapportees a son genre Cyrtopera. M. le prof. Pfitzer, de Heidelberg, a cree le
genre Eulophidium, que phisieurs auteurs riont pas voulu admettre et qui, cependant, a sa valeur comme
nous 1'avons dit en figurant dans le Dxtionnaire VEulophidium Ledieni du Congo

CARACTBRES. — PJantes terrestres, herbac£es, rarement epiphytes, tiges tres
souvent epaissies a la base, formant parfois m£me des pseudobulbes de plus de
10 centimetres de long. Feuilles en general allongees, plissees, herbacees, rarement
coriaces. Inflorescences disposers en grappes ou en racemes. Fleurs petites ou de
taille moyenne, ordinairement lachement disposers le long du rachis et souvent
assez longuement pedicellees, sepales sub6gaux, libres ou l£gerement soudes,
sepales lateraux parfois reunis a leur base avec le pied de la colonne. Les pe"tales
sont frequemment de m£me couleur que les sepales et de meme forme.



Labelle entier ou trilobe, renfte en sac ou muni d'un £peron a la base, disque
muni d'un plus ou moins grand nombre de lamelles dressees, parfois lisse. Colonne
courtc, anthere terminale, a 4 pollinies reunies par paires et portes par un large pedi-
celle muni a sa base d'une glande. Fruits ovoifdes ou oblongs, a angles plus ou moins
nettement proeminents.

DISTRIBUTION GEOGRAPHIQUE. — Ce genre est comme nous Tavons dit plus
haut repandu dans presque toutes les regions tropicales du globe, mais son aire de
dispersion la plus large se rencontre en Asie et en Afrique tropicale ; dans cette der-
niere region on compte une septentaine d'especes. Deja en Afrique on trouve parmi
les representants de ce genre toutes les formes de transition entre les types a fleurs
a eperon court et ceux a fleurs a eperon relativement long ; comme cela est le cas
pour YE. gimieensiSj on peut meme dire que certaines des especes de ce genre form en t
une sorte dc transition vers le genre LissocJiihis qui est lui, exclusivement afri-
cain.
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Guineensis, Lindi.

var PURPURATA Reichb. f

Eulophia de Guinee, var. pourpre

uloph a guineensis var. purpurata.— RKICHB. F in Kotschy Sit^ungsb. Akad. WlsS. Wien LI (1862),
p. 352 ; T H I S . - D Y E R , Ft. trop. Afr. VII , p figS. Orclvd Album II . tab 8 9 ; W I L L I A M S , Orchid.

Growers Man p. 401.

S y n ° n y m e . — Kulophia congoemis Cogn. in Journ. des Orchid. VI, p. i55 ; Lindenia. XI,

P- i5, tab. 4^6.

jolie et tres int<6ressante variete d'un type assez r^pandu en Afrique tropi-

cale occidentale. La plante dont nous avons figure ici un fragment de hampe florale

est originaire du Congo, nous 1'avons peinte dans les serres du Jardin botanique de

ktat a Bruxelles ou elle a fleuri en 1905. Cette variote se din^rencie du type par
s°n colons plus riche; les sepales et les petales sont d'un rose violace ou pourpre

assez fonce*, le labelle trilobe est d'un beau rose strie" de pourpre dans sa partie ante"-
r ieure> ^ e s lobes lat£raux redresses sont d'un blanc verdatre.

Quant a la plante, elle est de forme analogue a celle du type, les bulbes sont



arrondis ovales, les feuilles sont d'un vert fonce, plisse*es; la hampe florale nait de
la base du bulbe et peut porter jusque 11 fleurs comme le montre notre planche.

Les plants de cette vari£te que Ton cultive an Jardin botanique y ont 6t6 envoyes
par le frere J. Gillet, de la mission de Bergeyck-St Ignace, dont le nom est bien
connu dans le domaine de la flore tropicale africaine et qui a fait parvenir a Bru-
xelles de nombreuses plantes rares et interessantes.
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(3-enre Eulophidium Pfitzer.

(TRIBU DBS MONANDRIES-MAXILLARIINEES).

F- | I S t o r i q u e . — Le genre Eulophidium a ete cree en 1888 par M. le prof. PFITZER de
HEIDELBERG, dont 1c nom est bien connu en Orchidologie, pour une espece : Eulophia

maculata (REICHB.) = Angraecum maculatum LINDL. Parmi les caracteres que nous resumons
plus loin, un de ceux qui permettent la differenciation des deux genres Eulophia et
Eulophidium est celui tire de la prefoliaison ; chez les Eulophidium, les feuilles sont pliees en
deux dans le jeune age, chez les Eulophia elles sont enroulees en cornet.

. — Bulbe portant a son sommet une feuille pliee dans le jeune age,
e consistance £paisse, maculee de vert pale sur un fond vert fonce. Inflorescence

naissant a la base du bulbe, dressee, multiflore. Sepales et p<§tales subsemblables,
es trois sup<§rieurs redresses, les deux interieurs etal^s. Labelle trilobe, lobes late-

u^ redresses, £peron, obtus au sommet. Anthere a deux pollinies courtement
stipit^es

e genre etait constitue par une seule espece, VEulophia maculata (Lindl.)

>A
 C . '•» °iui pour certains auteurs est rdpandue dans les regions chaudes de
icien et du Nouveau Monde; mais pour d'autres auteurs, et en particulier pour

CS a u t e u i*s anglais, I'E. maculata d'Afrique constitue une espece differente a laquelle,



si on desire conserve!" le nom generique Enlophidium, qui lui convient totaiement,
on devra appliquer la denomination Eiilophidium Ledieui. C'est cette derniere
espece, originaire du Congo, que nous fig-urons dans la premiere planche de ce
genre.
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T^ulophidium Ledieni De wild.

EULOPHIDIUM DE M LEDIEN

Eulophidium Ledieni (STEIN; ()E WILD. n. nov.

. — Eulophia Ledienii STKIN in Gartenfl (1888) p, 609; N. E. BROWN in Kew Bul/m

R i Gd Ch X I I ( 8 ) 5 8 3 i ThiD Fl f T
p 9

fy p. 90; ROLKE in Gardn. Chron. XII (1892) p. 583 et in This.-Dyer Fl. of Trop.

a/". VII, p 5o. — Eulophia maculata STKIN in Gartenflora (1888) p. voy. tab. 1285 ; DunANDet
SCHINZ Consp. Fl. Afr. V. p 23 (pr. p.) — Eulophidium. maculatum, PFTZ. in Engl et

Prantl Pflan^enfam. II, 6 (1888) p. 188.

Hseudobulbes fusiformes-oblongs, atteignant parfois jusque 4 centimetres de long
portant une feuille au sommet. Feuilles oblongues-lanc£ol£es, subaigiies, attei-

gnant 30 centimetres de long et 5 a 6 centimetres de large, charnues, coriaces, d'uii
vert tachcte de macules disposees plus ou moins en bandes transversales. Hampes
norales atteignant 45 centimetres de long, munies vers la base de 2 a 3 gaines.
^edicelles de 8 a 20 millimetres de long. Fleurs a sepales d'un brun pale, le supe-
rieur drcsse legcrement rccourbe, les lateraux reflechis, pet ales un peu plus petits
<jue les sdpales, dresses et formant avec le sepale supericur une sorte de capuchon,
atteignant 8a 12 millimetres de long, cuneiformes au sommet comme les sepales.



Labelle trilobe, atteignant 15 millimetres environ de long, a lobes lateraux d'un
beau blanc veine de rouge violace, redresses, arrondis; lobe anteYieur blanc, subar-
rondi, a base violacee, bilobe*, recourbe sur le dos; disque lisse; eperon claviforme,
tres le"gerement bilobe au sommet d'un vert jaunatre pale.

Nous avons pu peindre cette jolie petite espece au Jardin botanique de
Bruxelles, qui en possedait au incis d'aout quelques exemplaires fleuris provenant
des recoltes faites en Afrique tropicale par divers agents de l'Etat du Congo. Ces
plantes avaient, pour la plupart, ete envoyees au Jardin botanique par M. KINDT,

chef des cultures au Jardin colonial de Laeken, 011 Ton en possede de nombreux
specimens. Le Jardin botanique possedait cependant cette espece depuis longtemps;
lors de son premier voyage au Congo, le professeur EM. LAUKENT en avait rap-
porte des pieds vivants et le Frere J. GlLLET en avait fait parvenir egalement un
specimen qui est toujours vivant au Jardin.

Nous remercionsM.t.GENTiL, le sympathique Chef de culture des serres chaudes
du Jardin botanique de Bruxelles,'de nous avoir permis de peindre, dans ses serres,
une des hampes flora les "de cette espece, rare encore dans les cultures.

Elle a ete introduite en Europe par M. LEDIEN, qui fut chef de culture a Boma et
est actuellement chef de culture au Jardin botanique dc Dresde; la plante a fleuri
pour la premiere fois en 1888 et a ete a cette epoque, comme nous le signalons plus
haut, figuree dans le Gartcnflora de M. le professeur YVittmack.
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f^enre Eulophiella

(Tribu dea Vandees. — Sous-tribu des Gyrtopodiees).

pHymologie et Historique, — Ce genre a et£ deceit en 1892 par M. P.OLKE [Lindenia, vn, p. 77,
pl. Jf'25). Son nom vient de certaines analogies qu'il presente, pirson port comms par cirtains

tie ses caracicres, avec les Eulopkia,

p a r a c t e r e s . — Sepales e"gaux, (Stales, un peu charnus, les lat^raux inseres sur le

pied de la colonne. Petales semblables aux scales, sauf qu'its sont un peu plus

petits et plus membraneux.Labelle articulc au sommet du pied de la colonne, mobile,

sans epcron, arrondi, trilobe ; lobes lateraux dressed, le terminal etale ;

disque presentant pres de la base une crete charnue entiere ou plurilob»e,

se prolongcant en deux ou trois lamelles jusqu'au milieu du limbe.

Colonne dressee, courte, un peu claviforme, sans ailes, prolonged en pied

a la base ; clinandre pen procmincnt, tronque. Anthere terminale, operculiforme,

incombante, uniloculaire, surmontde d'une crete ; quatre pollinies circuses, obovales,

superposees par paires, inappendicu^es, reliees par un pe"dicelle tres court et plan,

a un retinaclc transversalement oblong ou en croissant. — Herbes terrestres, a tiges

^fc courtes portant un petit nombrc de feuillcs, s'epaississant avec Page en pseudo-



bulbes charnus. Feuilles grandes, allongees et etroites, pliss£es-veinees. Hampe
naissant late>alement a la base des pseudobulbes,dressee ou presque dresseeetarquee,
simple, multiflore. Fleurs grandes ou tres grandes, dispose*es en grappe,assez longue-
ment pedicell£es. Bractees beaucoup plus courtes que les p£dicelles.

yystribution g6ographique. — On ne connatt encore que deux especes d'Eulo-

phiclla, Tune et l'autre originaires de Tile de Madagascar.
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EULOPHIELLA ELISABETHAE ,KoIt>



££ulophiella Elisabethae, L. Linden et Roife

k^ljobQ

P A de£»M. l a I^KINK ELISABETH.

Eulophiella Elisabethae L, LINDEN et ROLFS in Lindem'a, vn, p 77, tab. 325 (1892,)

Pseudobulbesoblongs-fusiformes ou plus oumoins allonges,d'un vert teintede brun,
marques d'assez nombreuses cicatrices annulaires qui sont la trace de l'insertion des
feuilles, dont les games dechiquetees persistent sous la forme d'anneaux fibreux.

Feiiillesdressees-e'talees,etro!tementlanceolees,abaselargementattenueecn

petiole, forternent plissees, d'un vert foiice", longues de 50 a 60 centimetres.
Mampe ascendante, plus ou moins arquee, robuste, arrondie, d'un pour-
pre vineux fonce, longue d'environ 30 centimetres, formantdans sa partie
-supeVteure une grappe dense et multiflore. Bractees un peu charmies,
apprimees, obovales-oblongues ou elliptiques, obtuses, concaves, d'un
pourpre vineux de mcme que les pediceJles, longues de 1 a 2 centimetre*.
Fleurs assez longuement pedicellees, charnues surtout les petales, larges
de 4 a 5 centimetres. Sepales tres aal^s, elliptiques-arrondis, tres obtus,

face interne d'un blanc pur ou a peine rose, a face externe d\m rose vif
d a ns la partie mediane passant au blanc sur les bords et au sommet. Petales
obovalcs-elliptiques, tres obtus, un peu plus etroits que les sepales, d'un blanc



a peu pres pur. Labelle etale, presque mottie" plus court que les sepales lateraux,
large, trilobe, blanc avec la base et la partie mediane d'un jaune orange" ; lobes
lateraux petits, arrondis, redresses ; lobe terminal grand, largement obovale, tronque*
au sommetjportant a la base quelques soies etalees,
e'paisses et flexueuses ; disque portant a sa base
un callus evlgc, charnu, assez large,semi-circulaire,
eten avantdeux mincescarenes blanches, Iegere-
raept divergentes, se terminant au sommet en
dents libres teintees d'orange. Colonne
longuede 6 a 7 centimetres,d'un blanc pur;

bord du clinandre brun cramoisi.

ette espece est d<§diee a S. M. la Reine
ELISABETH de Roumanie, bien connue en
litteraturesous le pseudonyme de CARMEN
SYLVA. Kile est originaire de Madagascar,

d'ou elle a ete introduite en 1891 par rHoRTTCULTURE INTERNA-
TiONALE,de Bruxelles,qui l'exposa comme nouveaute remarquable
en avril 1893, a I'Exposition quinquennale de Gand.

Notre planche a etc peinte dans les serres dc M. A. A. PEETERS, horticulteur a
St-Gilles-13ruxell

1
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gulophiella Peetersiana, Kraenzl.

EULOPHIELLA DE M. PEETERS
Euhphietla Peetersiana KRAENZL. in Gard. Chron., ser. 3, xxi. p. 182 (1897).

—I GrammatophyUum Roeplerianum RCHB.F. in Gard, Chron., new ser. vrr, p 240

U«77)-

Plante tres robuste, a rhizome allonge, cylindrique,rampant, radicant.
Pseudobulbes tres epais, fusiformes, couverts par les bases persistantes
desfeiHlles.CeUes-cisontdressees,fascicuIees,Ianceole'es-ligule'es,aigues,
a nervures nombreuses, longues de 75 cm. & im.50. Hampe naissant
lateralement de la base des feuilles, dressee, tres robuste, cylindrique,
verte, haute d'un metre ou plus, portant des e*cailles courtes, obtuses,
engainantes, celles de la base imbriquees, les autres espacees, terminee
au sommet par une grappe assez courte forrne*e par une vingtaine de
fleurs. Bractees largement oblongues,obtuses, tres concaves, brunatres,
beaucoup plus courtes que l'ovaire. Fleurs etalees, assez longuement
p^dicellees, larges de 8 a 9 cm., a segments tres Stales, ^pais, un peu
charnus et rigides. Sepales et petales presque semblables, obovales-orbi-
culaires, d'un rose pourprti vif, un peu blanchatres vers la base, le se*pale

superieur fortement concave, les petales un peu plus grands. Labelle un

peuplus court que les sepales lateraux, plus large que long, profonde-
•1 dfe
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ment trilobe; lobes lateraux largement oblongs, embrassant la colonne,
blancs et margines de rose pourpre; lobs terminal transversalem^nt
oblong, emargine* au sommat, d'un rose pourpre" vif,
blanc a la base; dis-nje blanc, muni'entre les lobes
lateYaux de trois carenes charnues, d'un jaune d'or,
prolongees jusque vers le milieu du lobs terminal en
trois c6tes, qui se terminent chacune par une forte
<ient dressee et obtuse Colonne assez aliongee, d'un
blanc rose; anthere en forme de mitre et papilleuse.

Cette remarquable espece croit sur des Pandanus
t-lans la petite ile de Nattes, au Sud de Sainte-Marie
de Madagascar, d'ou elle a ete envoy£e> a I'automne
1896, par M. MOQUERYS, a M. A. A. PEETERS, de

Saint-Gilles-Bruxeltes. Elle a fleuri pour la premiere
fois sur la fin de l'hiver de 1898 dans les collections
de Sir TREVOR LAWRENCE, et peu de temps apres
chez M. PEETERS.

II est probable que cettc espece avait deja ete de"-
criteen 1877 par REICIIENBACH, SOUS le nom de
GmmmatophyHum Roemplerianum; mais nous ne



pouvons adopter ce dernier nom, pour la double raison que l'identite des deux
plantes n'est pas absolument certaine, et que la notre n'a pas les caracteres du
genre Grammatophyllum.

C'est M. PEETERS qui nous a fourni le modele pour peindre notre planche.
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Q-aleandra Beyrichii, Rchb. f.

GALEANDRA DE BEYRICH.

Galeandra Beyrichii RCHB. F. in Linnaea, XXII, p. 854 (1849).

— Galeandra viridis BARB. RODR. in Rev. de En gen. Ill, p. 148 (1881), Gen. et
Spec. Ore//. Nov. II, p. 176 (1882).

Pseudobulbe court, ovo'fde. Tige dressde, allonge*e, robuste, cylindrique, depour-
vue de feuilles au moment de la floraison, couverte de 10 a 15 grandes gafnes scarieu-
ses, terminde par une grappe pluriflore longue de 10 a 15 cm. Feuilles ne se deVelop-
pant qu'assez longtemps apres les fleurs, dressees, rigides, allonge*es-lanceolees,
aigues, trinerves, longues de 30 cm., insensiblement attenuees a la base en un petiole
robuste, long de pres cj'un decimetre. Pedicelles etales, verts, longs de 2 a 3 cm., y
compris Tovaire. Bractees etalees, lanc^olees, d'un vert pale ou rosees, plus courtes
que l'ovaire. Fleurs larges de 5 cm., entierement d'un vert pale, a Texception du
labelle, qui est d'un blanc verdatre, parfois pourpre sur les bords ou marque" de fines
lignes pourpres. Sepales et pdtales presque e"gaux, membraneux, etales, oblongs un
Peu spathules. Labelle un peu plus court que les sepales, a contour largement arrondi,
obscurement trilobe, a bord anterieur crispe, a face interne velue dans la partie medi-



ane, a disque muni de quatre grosses c6tes contigues dans la moitie infeYieure.
Colonne assez courte, legerement pubeYulente, non ou a peine ailee. Anthere puberu-
lente, a bee court et epais.

Les echan til Ions d'herbier, assez nombreux, que nous avons pu etudier de cette
espece, sont tous depourvus de feuilles, car celles-ci ne se developpent qu'apres la flo-
raison, particularite qui la distingue facilement de toutes ses congeneres cultivees.
Elle fut decouverte dans le premier quart du siecle dernier, par BEYRICII, qui la
recueillit dans les bois de Novo-Friburgo, province de Rio de Janeiro. Elle a aussi 6t6
trouvee dans quelques autres endroits du Bre*sil meridional, ainsi qu'au Pe"rou, a la
Nouvelle-Grenade, au Venezuela et dans Tile de Cuba.

Nous pensons que le G. Beyricliii etait jusqu'ici inconnu dans les cultures euro-
peennes. M. A. A. PEETERS, de St-Gilles-Bruxelles, le re^ut du Bresil l'^t^ dernier
(1901), et il nous le communiqua en fleurs au commencement du mois d'octobre
suivant.



Q-enre Galeandra

(TRIBTJ DES VANDEES — SOUS-TRIBU BES EUXOPHI^ES)

Nom derive du mot latin galea, qui veut dire casque, et du mot grec nndros
qui ici signifie anthere : allusion a la forme de l'anthere.

f—§ IS tor ique— Ce genre a ete cree par LINDLEY vers i832 (in BAUER, / / / . Orch. PI., tab. 8). En
1841, REICH EN BACH pere, s'appuyant sur ce que le nom de Galeandra esttire de deux langues diffe-

rentes, ce qui est contraire aux regies usuelles, le changea en Corydandrj, nom qui a le meme sens et
derive uniquement du grec ; mais cette modification n'a pas et6 admise.

Diverses especes africaines qu'on y avait d'abord rapportees sont aujoiird'hui classees parmi les Eulophia.

CARACT^RES. — S£pales 6gaux, libres, 6tal^s. Petales semblables aux sdpales ou
un Peu plus larges. Labelle dx.6 a la base de la colonne, en forme d'entonnoir, pro-
longe inferieurement en eperon; lobes lateraux larges, dresses, embrassant la colonne
ou enroulds autour d'elle; lobe median <$tale, a sommct arrondi ou biloW. Colonne
courte ou peu allongde, sans pied, munie au sommet de deux ailes assez etroites.
Anthere a deux loges imparfaites, prolongee en crete ou en corne du cote post£rieur;
deux pollinies cireuses, comprimees, profondement sillonnees, reliees par un pedicelle
presque nul a un retinacle tres court mais elargi. — Herbes terrestres ou Epiphytes,



a tiges dressees et feuillees, renflees a la base en pseudobulbes courts ou allonges.
Feuilles distiques, etroites, plissees. Fleurs grandes ou mediocres, brievement pedi-
celle'es, disposees en grappes terminales.

DISTRIBUTION GEOGRAPHIQUE. — On conn ait vingt especes de Galeandra, qui
croissent ge'ne'ralement dans les parties tropicales de rAmerique meridionale, surtout
au Brdsil; rune d'elles s'avance au nord jusque dans Tile de Cuba; une autre est spe"-
ciale au Guatemala et au Mexique.
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Qenre Geodorum

(TRIBU DES VANDEES. — SOUS-TRIBU DES GTMBIDI^ES).

JH^tymologie. — Nom forme des deux mots grecs ge, terre, et doron. don; il a done une signi-
fication bien vague et pourrait s'appliquer a toutes les Orchidees non epiphytes.

p j IStorique — Ce genre a ete fonde par le botaniste anglais JACKSON en 1810 (in ANDREWS,

Bot. Hepos. tab. 626). On y rapporte comme synonymes les genres Otandra de SALISBURY

(1812), Cistella de BLUMS (I825), Ascochilus et Cistela de BLUME (1828), et Ortmannia

d'Opiz (i834).

CARACTERES. — Sepales libres, presque egaux, plus ou moins etales. Pe*tales sem-
olables aux sepales. Labelle sessile a la base de la colonne, dresse", concave et ventru
presque en forme de sac, entier ou legerement bilobe. Colonne assez courte, dresse*e,
sans ailes ni pied. Anthere terminale, en opercule, ties convexe, imparfaitement
biloculaire; deux pollinies cireuses, presque bilobees, reliees au retinacle par un
P&Iicelle court et aplati. — Herbes terrestres, a rhizome souvent renfle" et tubereux.
Tige courte, portant plusieurs feuilles, qui sont assez allonge*es, aigues, pliss^es-
veinees, a base atte*nuees en petiole. Hampe naissant du rhizome, dresse*e, simple,
t e e par une grappe dense e t pench^e. Fleurs mddiocres, a pedicelles tres courts,

parfois aussi longues que les fleurs.



Ce genre est voisin des Cymbidium et des Cyperorchis, dont il se distingue entre
autres par la forme particuliere de son labelle.

DISTRIBUTION GEOGRAPHIQUE." — On a de*crit environ une douzaine d'especes de
Geodorum, mais plusieurs d'entre elles doivent etre ramene"es au rang de varietes.
Elles sont repandues dans les Indes Orientales, l'lndo-Chine, l'Archipel Malais et
PAustralie.
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Qeodorum citrinum, Jacks.

G^ODORUM & FLEURS JAUNE CITRON.

Geodorum citrinum JACKS, in ANDREWS, Bot. Repos. tab. 626 (1810); Boi. Mag. tab. 2195.

Feuilles fortement retrecies dans leur partie inferieure. Pedoncule commun assez
gr£le, d'un vert pale, plus court que les feuilles, termine par une grappe de 5 a
8 fleurs. assez dense et pendante. Bractees finement membraneuses, line*aires-ligu-
le"es, longuement acumin^es, d'un blanc un peu verdatre, plus longues que Povaire.
Fleurs larges de 3 1 /234 cm-> a sepales et petales Stales, membraneux, d'un jaune
tres pale souvent un peu verdatre. Sepales ligntes, aigus, les lateraux un peu plus
larges. Pe*tales etroitement ligules, obtus ou un peu arrondis au sommet, environ de
meme longueur que les sepales. Labelle presque aussi long que les sepales, large-
ment oblong, concave et formant un sac assez profond, a sommet arrondi ou lege-
rement ^margin^, d'un jaune orange, a disque presque lisse et sans appendices.
Colonne demi-cylindrique, d'un blanc jaunatre, longue de 5 a 6 mm.

Cette espece est originaire de I'Inde anglaise,ou elte croit dans les regions de Chit-



tagong, de Moulmein et de Penang. Elle a etc" introduite dans les cultures euro-
pe*ennes au commencement du siecle dernier.

La variete Augusti COGN. (Geodorum Augusti HORT. ; Gard. Chron. 1897, I •
p. 410 ; The Garden, 1897, I, p. 455) a les fleurs un peu plus grandes que celles du
type, les sepales et les p^tales d'un blanc pur, avec le labelle d'un blanc jaunatre,
ligne de brun rougeatre. Elle a ete* exposee a Londres le 15 juin 1897 par Sir TREVOR

LAWRENCE, de Burford, Dorking, et elle a obtenu un certificat de merite bota-
nique.

Nous sommes redevables a Sir TREVOR LAWRENCE des exemplaires qui nous ont
servi a decrire et a figurer le type et sa
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(j-rammatophyllum Rumphianum, Miq.

GHAMMATOpHYI:LUM de

Grammatophyllum Rumphianum MIGUEL, Ann, Mus. Bot. Lugd.-Bat., iv, p. 219, tab. 8 et 9(1870).

, — G. scriptum TEYSM. et BrNNBKD. in Nattmrk. Tijdschr, p. Nederl. Ind., xxvn, p. 21
B l i J G G i l l i I G / !

p . j , p . Nederl. Ind., xxvn, p . 2 1
(excl. tyn. BlumeiJ. — G. Guiliclmi II KRANZL. in Garten/!., XLUI, p 114 Ci8g4i. — G. Seegerianum

HOKT. « ROI.FE in Orch. Rev., m, p. 208 (i8g5j.

Pseudobulbes dense'ment agglomeres, robustes, ovoldes-fusiformes, un peu
comprimes, d'un vert fonce, surmonte's de 3 a 5 feuilles^ longs de 15 a
20 cent. Feuilles oblongues-lanceolees, obtuses, longuement atte'nue'es a la

base, longues de 30 a 45 cent., a nervure mediane grosse et fortement
saillante a la face infe>ieure, les laterales greles. Pedoncule commun
robustc, 6ta\6 ou pendant, cylindrique, florifere presque jusqu'a sa base,
vert et ordinairement tachete de plus fonce', long d'un metre et plus ;
pedicelles tres etales, robustes, blanchatres, longs de 5 a 7 cent, y

p i s Tovaire. Bractees petites, ^troitement triangulaires, acuminees, d'abord
anches puis d'un brun pale. Fleurs larges de 7 cent. Sepales et petales a peu pres

eniblables, tres etales, obovales-oblongs, obtus, ondul^s, d'un vert jaunatre,



charge's de grandes macules brunes a contour irregulier. Labelle dresse'-e'tale',
beaucoup plus court que les sepales, poilu a la face interne, blanc verdatre, teintc ct
ligne' de brun; lobes late'raux larges, arrondis, incurves; lobe terminal petit, ovale-
arrondi, un peu concave; disque ondule, jaune, muni de cinq
cotes pourprees et he'risse'es. Colonne incurve*e, a face ante'rieure
munie a la base d'une fossette profonde, sous laquelle se trouve de
chaque cdte-un callus bOobe"; anthere pubescente, a contour lobule.

Cette espece, tres rare dans les cultures, a ete' introduite a
diverses reprises et en petite quantite, des iles Moluques, de la
Nouvelle-Guinee et de Kudah, dans 1'ilede Borneo. Ses fleurs se
montrent en ete et restent fraiches au moins pendant deux mois. Nous figurons un
exemplaire de'la collection de M. L. FOURNIER, orchidophile a Marseille.



f^-enre Grammatophyllum.
(Tribu des Vandees . — Sons - t r ibu des <Syizibidiees).

T7tymolOgie. — Ce nom est lire des deux mots grecs gramma, qui signifie lettre, et phullon, <
veut dire feuille, parce que dans I'espece primitive du genre, le G. speciosum, (es feuilles flora

(sepales et petales) sont marquees de macules irregulieres qui ont ete comparees a des caracte
alphabetiques.

T^fistorique. — Le createur de ce genre est le botaniste hoilandais BLUME, qui le decnvit en if
^L dans son ouvrage intitule Bijdragen tot de Flora van Nederlandsche Indie, p. 3 7 7 , tab. 20.
i860, RBICHENBACH a retranchd une de ses especes, le G. Ellisii, pour en former le nouveau get
Grammangis, generalexnent admis.

Qaracteres — Sepales presque egaux, libres, Stales. Petales semblables aux sepale
Labelle attache au-dessus de la base de la colonne, dresse, concave, trilob

lobes lateraux larges, dresses, embrassant la colonne; lobe anterie
court, plus ou moins recourbe. Colonne dressee, un peu plus cour
que le labelle, semi-cylindrique, sans ailes ni pied; clinandre obliqu
Anthere large, tres convexe, biloculaire; deux pollinies presque g\

buleuses, profonde"ment fendues, attachees aux cornes d'un retinae

en forme de lune ou de fer a cheval (voir la figure). — Herbes epiphytes, robuste



a tige soit allongee et garnie de nombreuses feuilles, soit courte, renfl^e en pseudo-
bulbe et portant peu de feuilles. Feuilles distiques, coriaces et veinees, souvent tres
longues. Hampe naissant lateralement a la base des tiges, simple, allongee. Fleurs
nombreuses, souvent grandes et charnues, longuement pedicellees, disposees en
grappe lache.

Nous verrons ailleurs les differences qui separent ce genre des Grammangis. II a
des rapports avec les Ansellia, qui s'en distinguent facilement par la colonne
prolongee en pied.

"Distribution g£ographique. — On connait cinq ou six especes de ce genre,,
originaires de la presqu'ile et de Tarchipel Malais, ainsi que des iles Phi-

lippines.



g)fct. Scon, beg <3>rcb.
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Q-rammatophyllum Ellisii,
GRAMMATOPHYLLUM DU REV. W. ELLIS.

Grammatophyllum Ellisii LDL. ex HOOK, in Bot. Mag. tab 5179 (i860).

. — Grammang''s Ellisii RCHB. F. in Hamb. Allgem. Garten^. XVI. p . 52O (i860). Xenia
Orc/t. II. p. 17(1862).

Pseudobulbes agglome>es, fusiformes-oblongs,anguleux,surmontes de 4 a 7 feuilles
011 parfois plus, couverts de gatnes membraneuses et pales. Feuilles caduques, plus
ou moins etalees, ligulees, obtuses, longues de 35 a 60 cm., larges de 5 a 7 cm.
Hampe radicale, robuste, fortement recourbee, simple, multiflore, souvent plus
longue que les feuilles. Bractees membraneuses, oblongues-lanceolfces, acuminees,
d'un vert tres pale, plus courtes que Tovaire. Fleurs etalees, longuement pedicellees.
S^pales assez charnus, tres etales, elliptiques-oblongs, brusquement et brievement
acumine's, a pointe reflechie comprimee lateralement et un peu carenee en dessous,
jaunes ou d'un vert jaunatre, charges de nombreuses petites macules transversales
d'un brun rougeatre plus ou moins confluentes, les late*raux gibbeux a la base du
cote anterieur. Petales membraneux, presque moitie plus courts que les s^pales,
dresses, a sommet fortement recurve, ovales-oblongs, aigus, a partie inferieure d'un



blanc jaunatre, fortement laves ou strips de rose pourpre vers le sommet. Labelle
charnu, dresse, environ aussi long que les pdtales. plus large que long, muni a la base
d'une fossette transversale profonde et etroite, puis d'une bosse transversale assez
saillante, distinctement trilobe"; lobes lateraux arrondis, dressds, blancs ou jaunatres;
lobe terminal ovaie-triangulaire, obtus, reflechi, jaunatre et ordinairement strie de
pourpre vif; disque muni dans sa partie infe'rieure de 7 cretes longitudinales, les
,1 at era les minces, la me'diane tres grosse, fortement renflee au sommet, 011 elle pre-
sente trois grosses cdtes. Colonne demi-cylindrique, a face anterieure canalicule*e,
d'un blanc jaunatre.

Cette espece est souvent consider6e comme formant un genre distinct, nomm6
Gramma?igisf qui dififere surtout des Grammatophyllum par la bosse de la base des
se'pales !ate*raux, et par ses p6tales plus minces et beaucoup plus courts que les
s^pales. Nous la ma*intenons parmi les Grammatophyllum surtout pour la facilite de
notre publication.

Elle est originaire de Madagascar, 011 elle fut decouverte par le missionnaire
anglais WILLIAM ELLIS ; elle fleurit pour la premiere fois chez lui, a Hoddesdon,
en 1859.

Ses fleurs, qui durent fort longtemps,' se montrent en juillet et aout. Celles que
nous figurons nous ont dte envoyees par M. BERANEK, horticulteur a Paris.
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(f^enre Houlletia,

(TRIBU DES VANDEES — SOUS-TRIBU DES STANHOPIEES).

et HJStorique. — Genre decrit en 1841, dans les Annales des Sciences nature lies

de Paris, par le botaniste fran^ais AD. BRONGNIART. et etabli pour une espece nouvelle tres

curieuse, rapportee du Hresil an Museum de Paris par HOLLLET, qui devint plus tard chef des

serres an ineme etablissement.

CARACT^RES. Sepales a peu pres egaux, libres, etales. Petales semblables aux

sepales 011 a base plus etroite. Labelle continu avec la base de la colonne, etale,

droit, charnu, articule au milieu, a hypochile muni de deux cornes dirigdes en

arriereet arquees, a mesochile nul, a epichile assez large, indivis, tronque ou muni

de deux oreillettes a la base. Colonne dressee, un peu arquee, non ailee, sans pied ou

prolonged en pied tres court. Anthere a une loge ; deux pollinies cireuses, etroitement

oblongues, portees sur un pedicelle etroit et allonge, a retinacle indistinct. — Herbes

^Pipl^tes, a pseudobulbes surmontes chacun d'une seule feuille ample, plissee, lon-

guement retrecie en petiole. Pedoncule radical, simple, portant plusieurs grandes

neurs disposees en grappe lachc.



Ce genre est voisin des Stanhopea et des Coryanthes, dont il se distingue par les
deux longues cornes filiformes et dirigees en arrierede la base du labelle,par Tabsence
de retinacJe aux pollinies, par la grappe florale habituellement dresse"e et non pen-
dante, etc.

DISTRIBUTION GEOGRAPHIQUE. — Des huit ou neuf cspeces qui constituent ce
genre, une seule croit dans le sud du Brdsil, non loin de Rio de Janeiro; une autre
se rencontre dans la Guyane anglaise; les autres proviennent du Venezuela, de la
Nouvelle-Grenade et de Costa-Rica.
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J-Joulletia odoratissima, Linden.

HOULLETIA TR^S ODORANTE.

Houlletia odoratissima L I N D E N in PAXTON, Flow. Gardm I I I . p 172 ( i853) .

Pseudobulbes agglomeres, ovo'fdes-oblongs, longs de 6 a 8 cm., d'un vert fence",
d'abords lisses et enveloppes dans une gaine membraneuse et brunatre, plus tard nus
et creuse*s de sillons. Feuilles amples, dressees, longuement pe"tiolees, largement lan-
ceolees, aigues, pliss£es, d'un vert fonce". Hampe dressde, robuste, d'un brun pourpre,
longue d'environ 40 cm., portant 5 a 10 fleurs dans sa partie superieure. Bractees
^troitement lanceolees, acuminees, caduques. Fleurs assez longuement pedicellees,
etalees-reflechies, larges de 6 a 7 cm., exhalant une forte odeur de violette, a
segments Stale's, d'un rouge brique et stries de lignes plus foncees. Sepales ovales-
oblongs, presque obtus. P^tales un peu plus courts, plus ^troits et aigus. Labelle
plus court que les sepales, blanc, legerement lave de jaune vers le sommel; hypochile
presque quadrangulaire, muni de deux cornes greles, reTracte*es et d'un rouge brique;
epichile triangulaire-haste, a angles tres aigus. Colonne trigone, incurvee, allongee,
claviforme, blanche et lave"e de jaune.



Cette espece a ete decouverte en 1849.par SCHI.IM, coilecteur de l^tablissement
JEAN LINDEN, de Bruxelles ; elle croissait dans le bassin de la Magdalena, sur le
bord des eaux courantes, 011 son parfum ddcelait de loin sa presence. Depuis lors,
elle a ete rencontree dans plusieurs provinces du m6me pays et jusque dans le Perou
oriental. Elle a fleuri pour la premiere fois en Europe en 1852, dans les collections
de PESCATORE, a St-Cloud, pres de Paris.

Nous figurons un exemplaire importe directement de la Nouvelle-Grenade, par
M. F L . CLAES, horticulteur a Etterbeek-Bruxelles.
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Jonopsis paniculata, Ldi.

IONOPSIS &. PLEURS EN PANICUXE.

lonopsis paniculata LDI.. in Bot. Regist. XXII, sub tab. 1904 (i836).

Feuilles plus ou moins e"talees, lineaires-lanceolees, aigues, d'un vert fonce, cana-

liculees a la face supdrieure, carenees a la face inferieure, longues de 8 a 15 cm.,

larges de 1/2 a 1 1/2 cm. Pedoncule grele, cylindrique, vert ou plus ou moins rou-

geatre, dresse ou plus ou moins pendant, long de 25 a 50 cm., rameux, dans la

partie supe*rieure, a rameaux souvent etaMs. Bractees tres petites, ovales-triangulai-

res, aigues, pellucides. Fleurs etalees, atteignant de 1 1/2 a 2 cm. de diametre ver-

tical, portees sur un pe"dicelle capillaire long de 1/2 a 1 cm. S^pales et p£tales a

partie superieure ^talee, blancs, aigus ; les sepales oblongs-lance'ole's, les lateraux

fonnant a la base un sac assez court, simple, obtus ; les petales un peu plus longs,

ovales-oblongs. Labelle onguicule, a limbe tres grand relativement aux autres

segments, arrondi, assez profond^ment bilobe au sommet, d'un blanc pur ou parfois

Jegerement teint^ de rose, plus ou moins macule de pourpre en avant du petit callus

jaune et bipartite de la base, a oreillettes basilaires arrondies.



Cette espece, decouverte par DESCOURTILZ dans les forets vierges de la province
bresilienne de St-Paul, est assez repandue dans toute la partie centrale et australe
du Bresil ainsi qu'au Paraguay. Ce n'est toutefois qu'a rautomne de Tan nee 1864
qu'elle a 6t6 introduite dans les cultures europe"ennes par MM. Low et Cie, de
Clapton (Angleterre).

Ses fleurs se montrent a deux epoques de Tannee : en hiver 011 au commence-
ment du printemps, et a la fin de Tetd.

La petite forme que nous figurons nous a ete communiquee par M. BOULLET, de
Corbie (Somme).



Q-enre Ionopsis

(TRIBU DES VANDBES. — SOUS-TRIBU DES ONCIDIEES.)

"pHymolOgie e t h i s tor ique , — Genre etabli par KUNTH (i8i5)f dans le grand ouvrage ou il
decrivit les recoltes botaniques de HUMBOLD et BONPLAND (NOV. Gen. et Spec. I, p. 348, tab. 83).

• 11 en tira la denomination de ion, nom grec de la Violette, et op*ist qui indique une ressem-
blance, allusion aux fleurs, comparces a des violettes. Les genres I ant ha y etabli par W. HOOKER

en 1825, et Cybelion% nomme par Sprengel en 1826. n'en different pas et doivent ainsi passer
au rang de synonymes.

CAKACTJ&RES. — Sepales presque egaux, dresses ou etales au sommet, le poste*-
neur libre, les lateraux un peu soudes a la base pour former un sac court sous le
labelle. Petales semblables au sepale poste"rieur, mais plus larges. Labelle attache a
la base de la colonne, a onglet presque aussi long que les sepales, trilobe*; lobes late-
raux ^troits, le lobe median tres grand et etale, deux ou trois fois plus long que les
sepales, largement bilobe au sommet, a disque muni a la base de deux callosites.
Colonne courte, dressee, epaisse, concave anterieurement, sans ailes ni pied.
Anthere terminale, semiglobuleuse, uniloculaire ; deux pollinies cireuses, presque
^lobuleuses, reliees a un retinacle en forme de petite ecaille, par un pe"dicclle long et



etroit. — Herbes epiphytes, petites, a tiges feuillees tres courtes, sans pseudobulbes.
Feuilles peu nombreuses, etroites et coriaces. Hampes lateralcs ou presque termina-
les, allongees, grebes et rigides. Fleurs m£diocres, en grappe simple ou rameuse.

Ce genre, dont les fleurs rappellent beaucoup celles des Oncidiuin, se distingue
facilement de ces derniers par lf absence de pseudobulbes.

DISTRIBUTION G£OGRAPHIQUE. — On connait environ dix especes d'lonopsis,
qui croissent toutes dans l'Amerique tropicale, depuis le sud du Bresil et le Paraguay,
jusqu'aux Antilles et au Mexique.
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Laelia.

O'ribu des Kpidendrees. — Sous-tribu des Iiaeliees).

pHymologie et Historique. — Ce genre fut decrit par LINDLKV en 1881 {Genera and

Species nfOrc/u'Jacemis Plants, p. 115). et dedie a CAIUS L.+:UU5, philosopbe et orateur
I'omain. La tentative de REICHKNPACH <Je le reunir aux Bletia n'a etc admise par
aucun auteur moderne.
f^araeteres. — Caracteres absolument conimc ccux du genre (Y]f$\ B

Cattlej-a, sauf quc les pollinies sont au nombre de 8, A
disposees en deux rangees dc quatre, les infericures ascen-
dantes, les supcrieures descendantcs.

I-a figure analytique represcnte en A, les 8 pollinies du / , . acuminata, vucs par

dessus; en B, eel les du / . . Pcrriuii, vues de ce cdte.

TVstribution geographique — On connatt une trentaine d'especes de ce genre,

dispersees dei>uis le Mexique jusqu'au sud du Hresil.
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purpurata, Lindi.

Laelia purpurata L,NDL in PAXTON, Fl. Card., m, tab. ^ (,852-53.)

^ <Bry$kma LE«AIRK in W . F/««m/e, „,, tab 275-276
mbre iS52). — Laha Caspcriana REIGHB F. in KOCH, Wochcnschrift II

^ T : RKI<HB F in w « ^ ** * 3 owfi k- F i n w « ^ *<*-
, II. p. 52 faofit 1863). - Z « / i « Wyaltiana RKICHB. F. in
new ser.. xx, p. 4 2 6 (1883).

Pseudobulbes fusiformes, cannelds, longs de 58 a 60 cm., sur- ^
monies d une seule fcuiUc oblongue, tres coriace, dressee, de meme ^
longueur qu'eux. Pedoncule robuste, naissant d'une grande spathe un
Pen plus court que la fcuUIe, portant de 3 a 7 fleurs qui atteignent 16 a
-o centimetres dediametre. Sepales oblongs-lanceoles, aigus, d'un blanc
Pur ou plus ou moins teintes de pourpre. Petales ovales-oblongs. un peu
™>tus, ondules, de la couleur des sepales. Labelle tres grand, en forme

e cornet, obscurement trilobe, ondule-crispe sur les bords, d'un jaune
or raye de pourpre dans la gorge, a Jimbe d'un pourpre brillant superbe

veine de plus fonce. Colonne claviforme, arquee, verdatre.



Cette espece fut de"couverte en 1846, dans la province de Sainte-Catherine
(Bresil meridional), par FRANgoiS DEVOS, qui en envoya plusieurs plantes a l'e*ta-
blissement AMBROISE VERSCHAFFELT, de Gand. L'une d'elles fut acquise par
MM. JAMES BACKHOUSE et fils, d'York, chez qui elle fleurit pendant l'ete de
1852; c'est ce pied qui fut de*crit par LiNDLEY.Presque en meme temps, la plante
fut decrite sous le nom de Cattleya Brysiana, par LEMAIRE, d'apres une plante qui
avait fleuri dans la collection de M. BRVS, de Bornhem, pres d'Anvers.

Une plante qui a fleuri dans les serres deM. Madoux, a Auderghem, nous a servi
de modele pour notre planche. Ordinairement les segments du pe"rianthe ont leurs
bords notablement plus enroul^s en dehors.
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purpurata var. aurorea, Rchb. f.

^OUR^'RPI, variete AURORPI.

Laelia purpurata var. aurorea RCHB. F. in Bonplandia, IV. p. 32»S (i856); Bull. Snc. Toscana Ji

Ortic.y xi, p. 297, tab. 12 (1886).

. — Bletia purpurata var. aurorea RCHB. F. Xenia Orchid., ir, p. 53 (i863).

Sepales et petales un pcu plus etroits que dans les belles formes du type, d'un
blanc rose, plus ou nioins veines et varies de rose plus vif. Labelle ne dififerant pas
beaucoup du type, sauf qu'il est de teinte notablement plus foncee.

Cette belle variete a ete indiquee en 1856 par REICHENBACH comme se trouvant
dans Tetablisscment de BOOTH et fils, ;i Flotbcck, pies de Hambourg; plus tard, en
1863, il Ja signalait dans la ceiebre collection du consul SCHILLER, de Hambourg.

L'exemplaire quc nous figurons fait partie de la collection de M. DOIN, de Paris.
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purpurata var. Schroederii, Rchb. f.

IiAEIiIA ^ O U ^ R £ var. de M. le baron S(:HK()EI)ER

Laclia purpurata var. Schroederii RCHB. F. in Gard. Chron., i885, i, p. 7.S6.

Q}ynonyme. — Laelia Schroederii TH. MOORE in WARNER and WILLIAMS, Orch., Alb ,
1, tab. 2 (1881).

Grappes ordinairement de trois ou quatre fleurs. Sepales et p£tales d'un blanc pur.
Labelle a partie inferieure cnroulee en tube d'un jaune d'ocre pale en dehors, a
gorge d'un jaune fonce entouree d'une zone mauve, marquees Tune et Pautre de
lignes rayonnantes d'un pourpre fonc^, le reste d'un blanc pur.

Cette forme, considere*e d'abord comme une espece distincte, a ete introduite du
Bresil par MM. WILLIAMS, de Londres, chez qui elle a fleuri pour In premiere fois
en 1881. Ses fleurs se montrent habituellement en mai et en juin.

Notre planche repre"sente un exemplaire de la collection de M. A.-A. PEETERS, de
St-Gilles-Bruxelles.
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J^aelia longipes, Rchb. f,
LAKI:IA a IiOKGS *>KI>I<:KI;I:KS

RCHR. F. Xe»ia Orchid., II, p. 59 (i863).
P< IQC% ciL

I

Laelia i
gyjionyme. — Bletia

Pseudobulbcs courts, ovordes, longs de 3 a 3 1/2 centimetres, termines par une
seule feuille, entoures dc trois ecailles largement ovales, aigues, un peu coriaces,
etroitement engainantes, les deux internes souvent plus longues qu'eux, l'externe

plus courte. Feuille dressee ou un peu oblique, oblongue, aigue, epaisse
et cnarnue, canaliculee, tres concave, longue de 4 a 5 centimetres. Spathe

••,,; d un vert pale, membraneuse, ovale-oblongue, obtuse, tres comprimee lateYale-
^ ment, a dos carend-aile, longue de 2 centimetres. Pedoncule commun drcsse,

( ^jk assez grelc, arrondi, d'un vert tres pale, beaucoup plus long que la feuille, nu
& \ inferieuremcnt,3-4-flore;pLidicelles greles, dresses-stales, avec 1'ovaire trois fois
plus longs que Ie calice. Hractecs tres pctites, largement triangulaires, aigues, appri-
»nees. Sepales tres Stale's,largement oblongs, obtus 011 a peineapicules, d'un blanc pur,
e dorsal long de 2 1/2 centimetres, les lateraux un peu plus courts et tres obliques.

1 etales comme Ie sepale dorsal, mais l<5gerement obliques et un peu flexueux.
Labelle d'un tiers plus court que les petales, tres brievement soude avec la base de



la colonne, fortement et regulieremcnt recurve de la base au sommet, profondemcnt
trilobe, d'un blanc jaunatre, passant au jaune orange au bord interne des lobes late-
raux et sur les bords infericurs du lobe terminal, marque inferieurement a la face
interne de points pourpres tres fins disposes en lignes longitudinales ; lobes lateraux
grands, triangulaires, un peu obtus, dresses et embrassant la colonne ; lobe terminal
conduplique, un peu echancre au sommet, a bords tres fortement ondules-crispes;
disque a 4 cotes longitudinales fines et paralleles. Colonne trois fois plus courte quc
les petales, epaisse, a bords anterieurs presque ailes, blanche et un peu violate.

Cette espece a etc decrite en 1863 d'apres des specimens sees recoltes vers'le
premier quart de ce siecle, dans le Bresil austral, par le voyageur allemand FREDERIC

SELLOW (n" 1413)- Elle doit £tre extremement rare, car elle ne se trouve, a notre
connaissance, que dans l'herbier royal de Berlin, et jusqu'ici elle n'avait jamais ete
introduite dans les cultures. M- FOURNIER, de Marseille, a recu recemment, s6us le
nom impropre de L. crispilabia, la plante que represente notre planche et dont les
fleurs sont a peu pres un tiers plus petites que celles des plantes de SELLOW, sans
doute parce que cette plante n'est pas encore completement etablie. M. MARON, chef
des cultures du grand orchidophile marseillais, a bicn voulu nous communiqucr une
inflorescence fraiche et des notes pour notre etude.
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J^aelia praestans^ Rchb.f,

IiAKLIA KMINENT

Laclia pracstans RCHB. r. in eBcrI. Allg. Gartenj.n \S5y, p. 33(1.

C y n o n y m e s . — Cattleya pumila var. major CH. LKM. in Illustr. Hort.% VI, tab. 193 (1859) —
Blctia pracstans RCHB. F. Xcnia Orchid., II p. 43, tab. ii4(jul. 1862) et in WALP. Ann.

Hot , V I , p . 425 (1862). — Laclia pumila var. pracstans VISITCH. Man. Orchid. PI., pa r t I I ,

p. 79 (1887 .

Pseudobulbes stipites, fu si formes, marques de .cdtes longitudinales, longs de / a
10 centimetres, tcrmines par unc seule feuille. Fcuille oblongue, aiguc, charnuc, un
peu plus longue que les pseudobulbes. Fleurs grandes, solitaires, brievement pedon-
culees. Sepales tres etales, oblongs, aigus, charnus, d'un ro.se pourpre vif. Petales
ov)alcs, obtus, de la couleur des se"pales et un peu moins charnus qu'eux. Labelle
tres charnu, large, distinctement trilob£, d'un rose pourpre a Texterieur, fortement
enroulc en cornet arque, les lobes lateraux sc recouvrant ; lobe terminal fortement
echancre au sommet, d'un pourpre violace intense, avee unc bordure plus pale parfois
blanchatre; disque d'un jaune orang^, muni de plusieurs cretes paralleles et rappro-
chees, dont les externes sont courtcs, les internes atteignant presque la hauteur des
sinus lateraux et fortement dilatees en ailcs minces a lcur sommet. Colonne charnue,



epaissie superieuremcnt, blanche, a clinandre muni posterieurcment de deux petites
dents entieres.

Le L. praestans cst sou vent considere comme une variete du L. pumila. Lorsque
nous decrirons ce dernier, nous signalerons les differences assez nombreuses qui
distingiient ces deux plantes; ccs differences, si elles sont constantes, peuvent suffire
pour les considerer comme e*tant spe"cifiquement distinctes.

Cette espece fut envoyee du Bresil meridional en 1855,a VERSCIIAFFELT, de Gand,
par C H . PINEL, voyageur fran^ais. C'est probablement vers hi meme epoque que le
consul SCHILLER, de Hambourg, resiit de la province de Ste-Catherine les exem-
plaires qui furent decrits en 1857 par REICHENBACH. Ceux qui fleurircnt chez
VERSCHAFFELT ne furent decrits qu'en 1859 par Ch. LEMAIRE.

Nous avons re^u de M. OCTAVE DOIN, orchidophile a Paris, la flcur que represente
notrc planche.
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J^aelia praestans

var. Luddemanniana, Hort.

I1AKI1IA KMINENT, var. de IiUI>DPIMANN

C y n o n y m e . — Laelia praestans var. purpurea HORT.

Sepales et petales d'un rose violace" tres vif. Labelle d'un pourpre violace dSpourvu
de bordure pale, avec une partie centrale large d'un pourpre cramoisi tres vif, sans
trace de jaune au fond de la gorge.

Nous n'avons trouve, dans les recueils speciaux, aucune trace de description de
cette variete. M. OTTO BALLIF, qui connait admirablement bien l'histoire de toutes
les Orchidees cultivees en France, a bien voulu nous communiquer au sujet de celle-ci
les interessants details qui suivent :

« L'exemplaire figure ici faisait jadis partie de Tancienne collection de feu Ludde-
mann, ou cette variete, remarquable par l'intensite* de son coloris, etait regarded
comme une des perles de cette celebre collection.

» II y a certaines especes d'Orchidees rares ou des varie^es de choix qui ont, comme
les toilcs des grands maitres, toute une histoire. Cette admin.ble vari^t6, qui sortait



dejadeTancienne collection deM. PESCATORE, a la Celle de St-Cloud (Seine-et-Oise),
fut cedee par Luddemann, qui possedait jadis au Boulevard d'ltalie a Paris, un
etablissement d'horticulture, a feu M. PERRENOUD, Torchidophile parisien bien
connu.

r- —

» Lorsque les heritiers de M. PERRENOUD liquiderent cette collection, en 1894,
elle fut acquise de nouveau par M. DOIN a la vente aux encheres publiques, et eel a
pour un prix respectable, car a ce moment elle etait destinee a passer la Manche
pour aller illustrer encore une des grandes collections anglaises. Mais fort heureuse-
ment pour Thorticulture fran^aise, elle est restee la propriete d'un orchidophile qui
possdde aujourd'hui a Se*mont, pres de Dourdan (Seine-et-Oise), Tune des collections
d'Orchidees les mieux cultivees ».
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AELIA PRAESTANS var. AUREA, Hort



J^aelia praestans var. aurea, Hort

LAELIA EMINENT, VAR. A FLEURS DORIES.

Se"pales et petales d'un rose clair, nuance de blanc. Labelle a partie inferieure
tubuleuse entierement d'un jaune clair; disque presentant une large zone centrale
d'un jaune d'or, entoure*e d'une couronne d'un pourpre violace" tres vif, avec une bor-
dure d'un blanc legerement ros^.

Nous n'avons pas connaissance que cette belle forme ait dtesignalee jusqu'ici. Son
introduction est due a M. A. DE LAIRESSE, de Liege, qui la ceda a M. L. FOURNIER,

l'amateur marseillais si renomm^ chez qui notre planche a ete* peinte.
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J^aelia anceps, Lindi.

LAEIiIA a DEUX T^ANGHANTS.

Laelia anceps I.INDL. in Bot. Reg., xxi, tab. xySi (i835).

g y n o n y m e . — Bletia anceps RCHB. F. Xenia Orch., u, p. 47 (1862) et in WALP. Amu Bot.,\i,
p. 418(1862).

1'seudobulbcs e'troitement ovales-oblongs, comprimes, a bords opposes tran-
chants, parcoums au centre de chaquc face par une grosse cdte
arrondie qui leur donne une forme quadrangulaire, longs de 8 a
12 centimetres, d'un vert jaunatre et laves de brun-rouge, surmontes

d'une seule feuille ou rarcment de deux, couverts de grandes
ecaiJles membraneuses plus ou moins lacerees. Feuiiles coriaces,
oblongucs-lanceolees, d'un vert sombre, longviesd'un a deux deem.

Pedoncule commun grele, tres long, comprime et a bords opposes tranchants,
articule ct muni a chaque articulation d'une bractee dont le dos est carene",

termini par 2 a 5 fleurs etalees, larges d'environ un decimetre. Sepnles lanceoles,
acumines, etales, d'un rose parfois un peu violace, dc teinte nniforrne ou veines de



lignes phis foncees. P£tales etales, ovales-lanceoles, aigus, de meme couleur que les
sepales ou de teinte un peu plus foncee. Labelle plus court que les se"pales, trilobe;
lobes late>aux arrondis au sommet, enroules autour de la colonne,-roses, passant an
pourpre a leur extremite, a face interne lignee de jaune, a face externe d'un vert
jaunatre inferieurement; lobe terminal largement oblong, apicule, reflechi, d'un
pourpre cramoisi vif; gorge jaune veinee de carmin foncc et un peu blanchatre en
avant. Colonne semi-cylindrique, un peu ailee.

Cette espece croit au Mexique, ou elle est particulierement abondantc
tlans les Cordilleres des environs d'Orizaba et de Cordoba. Elle fut
mtroduite en 1833 par AIM. LODDIGES, qui a cette epoque poss^-
daient a Hackney, pres de Londres, un important etablissement d'hor-
ticulture.

Notre planche a ete executee d'apres un cxemplaire dc la collection

de M. MOENS, de Lede, pres d'Alost.

• •
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J ̂ aelia anceps var. Stella, Rchb. f.

I1AEI1IA a DEUX TRANGHANTS vax-. fiTOIIsE.

Laelia anceps var. Stella RCHB. F in Gard. Chron., new ser., xxv, p. i36 (1886).

Pseudobulbes plus longs que dans le type. Fleurs grandes. Sepales et petales
blancs, les sepales parfois un peu teintes de vert jaun&tre a la face exterieure, les
pe*tales tres larges. Labelle blanc; lobes lateraux a face interne striee de pourpre, a
face externe un peu teintee de jaune et obscure*ment veinee de rouge&tre transversa-
lement; disque jaune citron, un peu strie de pourpre cramoisi.

Cette forme, qui s'est montree pour la premiere fois au commencement de l'anne*e
1886 dans les collections de M. H. GASKELL, de Liverpool, est tres voisine de la
variete Williamsii, a laquelle M M . V E I T C H la reunissent {Mail. Orch., part. 11,p. 59)^
Elle en differe cependant quelque peu en ce que la plante est plus robuste, les pseu-
dobulbes plus longs, les petales relativement plus larges et par de legeres differences,
dans les teintes des fleurs. Sa floraison a lieu specialement pendant les mois de-
decembre et de Janvier.

Nous devons a M. A.-A. PEETERS, de St-Gilles-Bruxelles, le modele qui a servi
pour l'exe*cution de notre planche.



g)ict, Scon. &es ®rcb.

Xaclia, pi. 4

aelia anceps

var Schroederiana

ffichb. f.

1898-



fiiELlA ANC1



T ̂ aelia anceps. var. Schroederiana, Rchb. f.

a D E U X TRAWGHANTS, var. du BA^ON

Laclia anceps var. Schwderiana RCHB. F. in Gard. Chron.% new ser., xxnr, p. 342 (i885).

Pseudobulbes plus longs et plus robustes que dans toutes les autres formes a fleurs
blanches. Fleurs tres grandes, d'un blanc satine. Sepales et petales tres larges.
l-abelle large, a lobes lateraux courts, obtus et rectangulaires, ornes de quelques
lignes longitudinales d'un pourpre cramoisi qui se bifurquent vers la base ; lobe
median large, obtus ct eniargine", releve" d'une grande maculc d'un jaunc orange
vif qui s'e*tendjusqu'asa base.

Cette belle forme s'est montree pour la premiere fois en Janvier 1885 dans la collec-
tion de M. le baron SCHROEDER, a The Dell, Egham (Angleterre), et presque a la
meme ^poque a Tring Park, residence de LORD ROTSCHILD. II paraft qu'elle pro-
vient de la cdte pres de TOcean Pacifique et d'un district plus chaud que ceux 011
croissent \cs formes ordinaircs, et quc par consequent on doit lui donner un peu plus
de chaleur. II convient aussi de la placer dans la serre pres du vitrage, presque sans
umbrage, avec beaucoup d'eau et un bon ae'rage.

Nous sommes redevables du modele de notre planchea M. JULES HYE, de Gand.
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J^aelia anceps var. Hilliana, Rchb. f

I;AKIiIA a D E U X Ti^ANGHANTS, var. de M. Hllifc.

Laclia anceps var. Hilliana RCHB. F. in Gard Chron., new ser., xv, p. i6g (1881), xix, p. 349,
ser. .'f, 1, p 425, fig. 83.

Sepalcs ct petales un peu etroits, d'un blanc pur. I-obes lateraux du labellc d'un
vert jaunatre pale, avec le sommet et les bords assez largement bordes de rose lilas
pale veine de fines lignes plus foncees, a partie infericure interne couverte de veines
pourpres fines et rameuses; lobe terminal d'un rose lilas pale, obscurement marqu6
de lignes plus foncees, passant au blanc vcrs la base; gorge jaunc, munie de deux
larges c6tes et de trois lignes pourpres.

Cette variete s'est montree en premier lieu en 1881, dans la collection de
M. C.-J. H I L L , orchidophile a Nottingham (Angleterre). L'cxemplaire que nous
figurons ici s'est rencontre Thiver dernier dans la collection dc M. DE LAIRESSE,
horticultcur i\ Liege.
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J^aelia anceps var. Sanderiana, Rchb. f.
IiAEIilA A DEUX TRAN^HAOTS, var. de M. SANI>Ef$.

Laelia anceps var. Sanderiana RCHB. F. in Gard. Chrnn., new ser., xxm, p. I4o(i835).

Sepales d'un. blanc pur ou parfois faiblement Iign6s de vert tres pale a la base.
Petales d'un blanc pur. Labelle blanc, a lobes lateraux lignes de pourpre amaranthe,
le lobe terminal d'un pourpre vif un peu violace.

Cette forme, qui s'est montree dans les collections dc MM. Sander et C?% dc
St-Albans, en 1885, rappelle beaucoup la var. Dawsoni, mais ses sepales et ses
petales sont plus etroits et plus allonge's, et le pourpre de son labelle est un peu
moins fonce*.

Notre planchc represente un excmplaire de la collection de M. A. A.

de St-Gillcs-Bruxelles.
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anceps var. alba, Rchb.f.

LAELIA A DEUX TRANGHANTS VARI^T^ BLANCHE

Laelia anceps var. alba RCHB.F. in Gard. Chron., 1879, ri P- IO-

, — L . anceps var. virginalis RCHB.F. in Gard. Chron., i p o , 1, p. i36.

Sepales et p^tales larges, d'un blanc pur. Labelle entierement d'un blanc pur, a
l'exception du disque, qui est d'un jaune pale.

Cette vartete. la plus pure de toutes les formes a fleurs blanches, fleurit en
decembre et Janvier comme le type.

Notre planche a ete peinte dans les collections de M. A. A. PEETERS, a St-Gilles-
Bruxelles.
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J^aelia autumnalis, Lindi

LAEIiIA d'AUTOMNE.

Laeiia autumnalis L J N O L . Gen. and Spec\ Orchid., p . I J 5 ( I 8 3 I )

C y n o n y m e s . — Bletia autumnalis LLAVE et LEXARZ. NOV. Veget. Descr., n, p 19 fi825);
\<CHh. K. in WAI.p. Ann. Bot,\it p. ^27 (1862), Xeffut Orchid., n, p. 56 (August. i863J. —

Leelia rosea HCHT. ex RCHB. v.Xenia Orchid,,loc. cit.

Pseudobulbes ovoides-coniques, attenues au sommet, un peu arqut^s, sillonncs,
longs de l a 1 1/2 decimetre, surmontes de deux ou trois
feuilles. Celles-ci sont lanceolees-ligulees, un peu aigues, d'un
vert pale, tres coriaces. Hampe termiriale, dress^e, assez
robuste, terminee par une grappe de 5 a 9 fleurs, longuc de
3 a 6 decimetres. Fleurs tres odorantes, larges de 8a 12 cen-

timetres, d'une rose pourpre1 plusou moins violace. Sepales et petales etales,
lanceoles, acumines, a bords faiblement ondultis, les petales notablement plus
larges dans leur partie mediane. Labelle presque aussi long que les sepates
lateraux, trilobe ; lobes lateraux dresses, arrondis, embrassant en partie la

colonnc, blanchatres en dchors ; lobe terminal oblong, acumine avec la pointe refle-



chie, blanchatre a la base ; disque traverse longitudinalement par deux lignes sail-
1 antes, etroitcs et parallels, blanches et a crete ponctuee de pourpre, separees
par une cdte jaune plus longue qu'elles. Colonne claviforme, un peii arquee,
arrondie et pourpree sur la face posterieure, concave et blanche a la face ante-
rieure.

Cette espece se rencontre tres fre"quemment dans Ies parties montagneuses
du Mexique meridional; elle croit souvent en masses e"normes, tantot sur Ies
roches nues, tantdt sur Ies arbres rabougris, mais toujours dans des
endroits exposes directement a la pluie ou a toute l'ardeur du soleil.
Dans son lieu natal, elle fleurit surtout sur la fin d'octobre et en novem-
bre ; aussi ses fleurs sont largement mises a contribution pour la*..ffite
de la Toussaint, ce qui lui a valu de la part des indigenes le nom de
Flor dc todos ios Santos, ou Fleur de la Toussaint.

Le L. autumnalis fut introduit en Europe en i836,et fleurit pour la
premiere fois chez M. TAILEUR, de Parkfield, pres de Liverpool.

La plante representee ici fait partie de la collection de M. MADOUX, a
Audergheni



IDfct. Scon. t»eg

Xaelia, pL 5A.

aelia autumnalis

var. alba. Williams

jf£vrler 1897.



ICON des Orwfudees.
Laelia / / . 7a

I

1 **s*»

a.rpi»cluli.J.I, tXnUKT Bn. •

A U T U M N A L J S . VAR. A L B A Will



autumnalis, var. alba, Williams.

IiAEIiIA d'AUTOMNE, var. a KIiEUi^S BIiANGHES.

Laelia autumnalis var. alba WILLIAMS, Orchid Album, x, tab. 451 (1892).

Cette belle forme, qui est un albinos, c'est a dire une sorte de monstruosite, ne
differe du type que parce que ses fleurs sont entierement d'un blanc pur, a l'exception
du callus que porte le disque du labelle, qui est jaune.

Elle s'est montre"e pour la premiere fois en 1891, dans les collections de M. RA-
PHAEL, d'Englefield Green (Angleterre) et de M. WILLIAMS, de Londres; depuis
lors, elle a ete signalee encore dans pliisieurs autres collections. Notre planche a ete
Peinte dans les serres de M. A.-A. PEETERS, de St-Gilles-Bruxelles.
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J^aelia furfuracea, Lindi.

I;AKIiXA

Laclia furfuracca LINDL. in Bot. Rcgist., xxv, tab. 26 (1839)

R y n o n y m e . — Bletiafurfuracea RCHB. F. in VVALP. Ann. Bot., vi, p. 42S (1862), et Xcnia

Orchid., n, p. 5<~> (august. i863).

Pseudobulbes ovoides, stries et a la fin profondement sillonnes, surmontes d'une
seuille feuille 011 plus rarement de deux, longs de 4 a6 centimetres. Feuillescoriaccs,
dressees ou etalees, etroitement oblongues, d'un vert clair, longues d e i o a 15 centi-
Metres. Pedoncule assez grele, dresse, cylindrique, portantde 1 a 3 fleurs ou rarement
Plus, notablement plus long que les feuilles. Fleurs ayant 10 a 12 centimetres de
diarnetrc. Ovaire couvert dune poussierc glanduleuse noiratre. Sepales etalt^s, lan-
ceoles, aigus, d'un rose pourpre, un peu blanchatres vers la base. Petales plus larges,
Presque rhombordes, aigus, un peu ondules, de la couleur des sepales. Labelle un peu
Plus court que les sepales, d'un rose purpiirin assez vif, profondcment trilobe ; lobes

ateraux plus pales, dresses, arrondis-anguleux; lobe terminal oblong, aigu, reflechi;
^que portant, entre les lobes lateraux, trois lamelles longitudinales blanches ou



jaunatres. Colonne claviforme, un peu incurvee, presque arrondie et blanche infe'-
rieurement, demi-cylindrique et rose dans la partie superieure.

Cette espece a une certaine analogie avec le L. autumnalis (pi. 5), et fleurit comme
lui en hiver. Elle en differe entre autres par ses pseudobulbes beaucoup plus courts et
plus ovoldes, plus profondement sillonnes, ne portant generalement qu'une feuille, et
non deux ou trois, par ses fleurs moins nombreuses, et par son ovaire couvert d'une
poussiere qui lui a valu son nom.

Le L. furfur acca croit en divers endroits du Mexique, surtout dans les montagnes
aux environs d'Oaxaca, a une altitude de 2300 a 2800 metres. II a e*te* decouvert en
premier lieu par le comte de KARWINSKV, vers l'annee 1832, et il a e"te* intrcduit en
Europe par M. BARKER, de Birmingham, en 1838.

Nous sommes redevables des mate*riaux qui ont servi pour Texecution de notre
planche a M. LIONET, du petit chateau de Brunoy (Seine-et-Oise).
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autumnalis, var. atrorubens, Backh,

I:AELIA D'AUTOMNE, var. a tfliKU^S ROUGE-NOH^AT^E

Laelia autumnalis var. atrorubens BACKH. in Gard. Chron., new ser., xn, p. 23-2 (1879).

Plante robuste, a fleurs tres grandes, plus vivement colorees que dans les autres
formes. S£pales et petales d'un pourpre cramoisi tres vif, un peu plus pale vers la
base. Labelle a lobes lateraux et a gorge d'un blanc pur, a lobe terminal d'un
pourpre cramoisi tres fonce. Colonne blanchatre a la base, d'un rose pourpre" dans la
partie superieure.

Cette variety, qui fleurit ordinairement en novembre et decembre, a £te" imported
ei* 1878 par MM. BACKHOUSE & FILS, d'York (Angleterre).

Les fleurs que nous representons ici nous ont et£ envoyees par M. FOURNIER,
°rchidophile a Marseille.
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T aelia cinnabarina, Batem,

IiAEIxZA DE GOULEU^ CINABRE.

Laelia cinnabarina BATEM. ex. LINDL. Sert. Orch., tab. 28 (i838).

. — Bletia cinnabarina RCHB. F. in WAI .P . Ann. <Bot., vi, p. 43o (1862-, Xenia

Orchid., 11, p. 61 (aout 1863).

Pseudobulbes dresses, renfles a la base, puis retrecis dans la partie superieure en
un col tres allonge, marques de plusieurs anneaux transversaux
et recouverts d'ecailles membraneuses blanchatres et engalnantes,
surmontes d'une ou plus rarement deux feuilles, longs de 10 a

25 centimetres. Feuilles dressees, ligul^es-oblongues, aigues,
parfois teintees de pourpre, coriaccs, environ aussi longues que

les pseudobulbts. Pddoncule commun dresse, assez grele, couvert a la base de
plusieurs ecailles pales, etroites et comprimees, au moins deux fois plus long
que les feuilles, termine en grappe multiflore. Fleurs assez longuement pedi-
celU'es, larges ordinairement de 5 a 6 centimetres, de couleur rouge orange vif.
Sepales et petales semblables et egaux, tres etales, lanceoles-ligules, acumines.

Labelle (voir figure) plus court que les sepales, distinctement trilobe ; lobes lateraux



oblongs, aigus, enroules en tube autour de la colonne ; lobe terminal etroi-

tement ovale, fortement crispe etreflechi; disque muni de trois lignes

longitudinales saillantes, s'etendant depuis la base jusqu'a la naissance du

lobe terminal. Colonne assez courte, claviforme, tri-

quetre.

Cette espece, qui se rencontre an Bre'sil dans le sud

de la province de Minas Geraes et dans les parties

voisines de la province de Rio de Janeiio, a line alti-

tude de 800 a 1200 metres, croit toujours sur les rochers

a demi caches dans les herbes. Elle fut introduite en

Angleterre en 1836, par M. VOUXG, a cette epoque

horticulteur a Epsom; elle fleurit pour la premiere fois

I'annee suivante et fut alors expose"e a la Societe Royale

d'horticulturede Londres.

Ses fleiii's se montrent ordinairement dans nos serres vers les mois de mars, avril

ou mai, et restent en bon 6tat au moins pendant six semaines.

La forme figuree ici, qui a des fleurs de dimension exceptionnelle, fait partie

collections de M. LIONET, au Petit Chateau de Brunoy (Seine-et-Oise).

m
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J^aelia tenebrosa, Roife

JiAKIHA T£N£BREUX.

Laclia tenebrosa KOLFK in Orch. Rev., i. p. 14G (1893).

R y n o n y m e s . — Laclia srrandis var ROLFF. in Gard. Chron.. ser. 3, v., p. 6X3 ([889). —
L. grandis tenebrosa GowtR in Garden, 10 fevrier 189c. p 36

1 seudobulbcs claviformes ou un peu fu si formes, comprimes, attenues inferieure-
nient, termines par unc seule feuille, qui est coriace, oblongue, obtuse, drun. vert
once. Pedoncule commun plus court que les fcuilles, robuste, dresse, portant 3 a 5
eurs, enferme inferieurcment dans une spathe allongee, aigue, tres comprimee,
eite ou brunatre. Fleurs larges de 14 a 16 centimetres. Sepales tres etales, oblongs-
nceoles, aigus, coulcur de cuivre bronz^, souvent legerement marques de lignes

°ngitudinales plus rougeatres. Petales ressemblant aux sepales, mais notablement
P us larges et a bords un peu ondulds. Labelle grand, un peu trilobe", a lobes lat^rausc
nroules en tube autour de la colonne, a lobe intermediaire largement arrondi un peu
ispe sur les bords; face externe plus ou moins pourpree; face interne d'un pourpre

P us ou moins vif souvent un peu violace, avec une bordure blanche teintee de
y urpre, et souvent marque de Jignes pourpres longitudinales plus foncees qui



s'avancent jusquc dans la borJurc pale. Colonne claviforms, trigone, un peu incur-
ve*e, a clinandre tridente post^rieurement.

Le / , . tenebrosa avait d'abord ete considere comme une variete du L. grandis;
mats nous croyons avec M. ROLFE que les deux plantes sont specifiquement dis-
tinctes: le L. grandis a les fleurs notablement plus petites, les sepales et les petales
relativement plus etroits et plus ondule's, d'un jaune nankin, le labelle plus etroit,
blanc et entierement marque de veines rayonnantes d'un rose pourpre.

LeZ,. tenebrosa s'est montre en 1889 dans la collection de M. H. T A T E , a Alber-
ton-Beeches, pres de Liverpool, et a aussi e'te introduit la meme annee de la province
bresilienne de Bahia, par M. BlXOT, horticulteur a Petropolis (Bresil).

Lexemplaire lepresente ici fait partie de la collection de M. LIONET, de Bruno/
(Seine-et-Oise).
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tenebrosa « de M, Lionet », Hort.

Le L. tcnebrosa est sujet a des variations de teintcs assez prononcees, qui ne sont
generalement que des modifications plus ou moins individuelles. Nous en figurons ici
une comme exemple, et pour pouvoir la designer plus facilement, nous lui donnons
le nom de M. LIONET, de Brunoy, qui la possede dans sa collection et a qui nous en
sommcs redevables.

La fleur est de grande taille; les sepales et les petales sont plus rouges que dans le
type, avec de nombrcuses lignes longitudinales plus foncees; les lignes pourpres fon-

.c6es du labelle sont egalement plus nombreuses, et se continuent presque jusqu'au
bord du limbe, a travers la bordure pale, qui est plus etroite que cf habitude.
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J ^aelia Digbyana, Benth
de DI6BY.

Laelia Digbyana BENTH. in Journ. Lin Soc. Land. 'BoL, xvm, p. 314 (188 ij et in BBNTH. ej
HOOK. Gen. PL, m, p. 534 (i883j.

g y n o n y m e s _ — *Brassavota Digbyana LINDI . in iJof. Regist., xxxn, tab. 53 (1846).—

B/c/m Digbyana RCHB. F. in VVAI.P. C*MH. Bot., u . p. 422 (1862), AVm'a O/T/I., p. 5c

(aout

Pseudobulbes claviformes,comprimes,surmontes d'une seule feuille et un peu plus
courts que celle-ci, muni de trois 011 quatre articulations d'ou partent des gafnes

membraneuses, striees, pales ou teintees de pourpre. Feuille epaisse et charnuej
rigide, elliptique, obtuse, carenee en-dessous, d'un vert glauque, Iongue de 12 J

20 centimetres. Pedoncule court, robuste, uniflore, d'un vert pa le |
naissant de la base de la feuille et emergeant d'une spathe allong^e et
comprimee. Fleur tres odorante, large de 10 a 12 centimetres. Sepales
largement etales, oblongs-ligules, obtus, a bords un peu ondul^s et

enroules en dehors, d'un jaune verdatre tres pale. Petales semblables aux sepales,
mais un peu plus larges et parfois faiblement teintes de rose pale. Labelle epais et

__ . „ , . _ . . _—^^r . . . . . . . 1 ' "I I Mil I I ~ - - - - • - I J

-



rigide, tres grand, a partie inferieure• roulec en cornet autour de la colonne, le
etale et cordiforme, emargine au sommet, a bords tres longuement franges,
blanc creme, a disque muni d'un gros tubercule verdatre et sillonne. Colonne
robuste, demi-cylindrique, ailee.

Cette curieuse espece est souvent cultivee sous lc nom de Brassavola

Digbyaua; mais en i8Si, BENTHAM la fit rentrer dans le genre
Laelia, dont elle a les caracteres ; e'est d'ailleurs ce que REICHEN-

BACH avait deja reconnu des 1862, car en la reunissant aux Bletia,
il l'ecartait des autres Brassavola et la placait dans la section des
Bletia ou it rangeait les Laelia.

Le L. Digbyana est originaire du Honduras britannique ; il fut
introduit en 1845 par M>(> MAC DoNN'ELL,femme du gouverneur de
cette colonie, qui l'envoya a VINCENT DIGBY, de Mintcrne, dans le
Dorsetshire (Angleterre); il fleurit chez cc dernier au mois de juillet de
I'annee suiv^nte et lui fut dedic.

L,'exemplaire que nous figurons ici fait partie des collections de M. A.

IMSCHOOT, de Mont-Saint-Amand Icz-Gand.

reste
d'un



g)tct. Scon, fres

Xaelfa, pi. to

J f aelia Lindleyana

ort

Septembre 1897.



I Diet, uon r/r.v Orehidees. Pi10

. • Ml, . 11. (XWART Hnixr-tles

LAELIA LINDLEYANA.



J^aelia Lindleyana, Hort

LAELIA de MNDIiEY.

Laeha Lindleyana HCKT, ex BATFM. Second Cent. Orch.. sub lab. 173 (1^67); Du BUYSS.

L'Orchidqph., p. 35g (1878,; VFITCH, Man. Orch. PL part. 11. p. 73 (1887).

C y n o n y m e s , — Cattleya Lindleyana RCHB. F. in Berl. Allgem. Garten^., 1857, p 118. —

Bletia Lindleyana RCHB. F. Xenia Orch., 11, p. 6b 11863) et p. 112, tab. 135. — Brasso-

Cattleya x Lindleyana ROLFS in Orch. Rev., n, p. 2X5(1894).

Pseudobulbes nombreux, grelcs, cylindriques ou un peu fusifonnes,

portant plusieurs gaines mcmbraneuses blanchatres et aigucs, surmontes

de deux feuilles, longs de 12 a 20 centimetres.Feuilies plus ou inoins

etalees, epaisses, coriaces et rigides, lin^aires-lanceolees, aigues,

d'un vert glauque, carenees a la face inferieure, longues de 10 a

15 centimet. Pedoncule terminal, plus court que les feuilJes, naissant

d'une spathe assez longue et aigue, portant une ou plusieurs fleurs larges

d1 environ un decimetre. Sepales et petales etales en etoile, lanceoles,

aigus, d'un blanc un peu teinte de jatine verdatre ou de rose pourpre,

portant souvent quelques gros points d'un rose vif. Labelle presque aussi long que

le sepales lateraux, largement oblong, obscurement trilobe, a lobes lateraux



cnroul£s autour dc la colonne, blancs ; lobe terminal a sommet aigu et reflechi,
fortement lave et veine de rose pourpre, a gorge d'un janne verdatre pale. Colonne
claviforme. triquetre.

Cette espece a ete introduite en 1857, Pa r M. LINDEN, de la province de Sainte-
Catherine, dans le Bresil austral. Le Jardin Royal de Kew la recut egalement en
1863, des environs de Bahia. Elle a le port et specialement le feuillage du Brassavola
tuberculata, tandis que ses fleurs rappellent assez bien celles du Cattleya intermedia
(voir pi. 8). Comme e!le est extremement rare et croft d'ailleurs en compagnie de
ces deux especes, M. ROLFE a probablemcnt raison de la considerer comme un
hybride naturel entre elles [Gardeners' Chronicle, 1889, 1, p. 437).

Notre planche represente un cxemplaire de la collection de M. VAN LMSCHOOT, de
Mont-Saint-Amand-lez-Gand.
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J^aelia Lindleyana var. purpurea, Cogn.

LAELIA DE LINDLEY VARIETE A FLEURS POURPRES.

Sepales et petales d'un vert pale, legerement teinte de rose, surtout dans la
partie inferieure, et portant d'assez nombreux gros points d'un rose pourpre vif.
Labelle entierement d'un pourpre violac£ intense, sauf les lobes lateraux, qui sont
d'un blanc rose* et qui portent plusieurs gros points d'un rose pourpre. Colonne blan-
chatre, teintee de rose pourpre, surtout a la face ant£rieure.

Cette forme remarquable fait partie des collections de M. MADOUX, a Auderghem;
la plantelui a 6t6 envoy£e en 1895 de la province de Ste-Catherine (Bresil), et elle
a fleuri pour la premiere fois au mois de juillet 1901.

Nous avons deja dit que le Laelia Lindleyana est considere par certains auteurs
comme un hybride naturel entre le Brassavola tiirbercnlata et le Cattleya intermedia,

Ce qui vient corroborer cette opinion c'est que, en analysant les fleurs que nous a
envoj'ces M. DESBOIS, chef des cultures de M. MADOUX, nous avons constate que
les huit pollinies sont tres in^gales, exactement comme celle des Lae Ho-Cattleya.

Nous devons en conclure que la plante qui nous occupe provient aussi d'un croise-
ment entre une espece a huit pollinies {Brassavola) et une espece a quatre pollinies
{Cattleya).
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J^aelia crispa, Rchb. f.

I1AEI1IA

Laelia crispa RCHB. F. in Flore des Serres, ix, p. ioi. (i8i>3).

g y n o n y m e s . — Cattlcya crispa LINDI.. in Bot. Regist., tab. 1172 (1828). — Bletia crispa

RCHB. I\ in WALP. Ann. Bot., vi, p. 423 (1862), Xenia Orch., 11, p. Si (August. i863).

Pseudobulbes claviformes, comprimes, portant sur chaque face deux ou trois sil-
lons peu profonds, recouverts de 2 011 3 ecailles membraneuses, surmontes d'une
seule feuille, longs de 15 a 25 cm. Feuille presque dressee, coriace, oblongue-ligulee,
obtuse ou emarginee au sommet, d'un vert fonce, longue de 2 a 3 dm. Pedoncule
dress^, assez robuste, ne depassant pas la feuille, portant 4 a 7 fleurs ou quelquefois
plus ; spathe longue, oblongue-ligulee, obtuse, >comprimee lateralement, d'un vert
pale. Fleurs etalees, Iarges de 10 a 12 cm., a segments tous fortement ondules ct
crispes. Sepales etales, etroitement obovales-lanceoles, aigus, d'un blanc pur ou par-
fois faiblement teintes de pourpre vers la base. Petales ovales-lanceol^s, aigus, plus
Iarges que les sepales et de m£me couleur qu'eux. Labelle presque aussi long que les
sepales lateraux, trilobe ; lobes lateraux enroul^s autour de la colonne, d'un blanc
jaunatre ; lobe terminal beaucoup plus grand, oblong, reflechi, d'un pourpre ame-



thyste, veinc et reticule dc pourpre fonce, margine de blanc; gorge jaunatre, striee
de pourpre longitudinalement. Colonne claviforme, triquetre, souvent maculee de
brun noiratresur la face anterieure.

Cette espece se rencontre fre*quemment dans les regions australes du Bresil, specia-
lement dans la province de Rio-de-Janeiro et dans la partie meridionale de Minas
Geraes, ou elle croit sur les arbres eleves, entierement exposes au grand air et au
soleil, parfois m£me sur les roches nues, a une altitude de 800 a 1200 metres. Elle fut
envoyee des environs de Rio-de-Janeiro a la Societe Royale d'Horticulture de
Londres, en 1826, par Sir HENRI CHAMBERLAIN, et elle fleurit pour la premiere fois
dans les jardins de la Societe, a Chiswick, Tannee suivante. L'epoque habituelle de
sa floraison est depuis le commencement de juillet, jusqu'a la fin du mois d'aout.

Nous avons recu les fleurs repre"sentees ici de M. LIONET, de Brunoy (Seine-et-
Oise).
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J^aelia glauca, Benth.

I:AKI:IA GLAUQUE.

Laelia glauca BENTH. in Journ, Lin. S<>c. Lond., Bot., win, p 314(1881) et in BENTH.

et HOOK. Gen. Plant., m. p. 534 (i883/.

^ y n o n y m e s . — Brassavola glauca LINDL, in Hot. Re gist., xxv, Misc. p. 47 (iS3r>! et xxvi,
lab. 44. - - Bletia glauca RCHB. r. in WALP. .1;;;; . Bot.. vr, p. 422 (1862), Xenia Orchid.,

"1 p. 5o(io August. i863).

I'seudobulbcs ascendants, robustcs, claviformes, comprimes, d'un vert glauque,
long's de / a xo centimetres, surmontes d'une seule feuille, naissant a des

interval les de 2 a 3 centimetres le long d'un rliizomc robuste et rampant.
Feuille drcssce, tres epaisje etcoriace, oblongue, obtuse, d'un vert glauque,
longue de 10 a 12 centimetres. Pedoncule dresse, robuste, souvent aussi
long- que la feuille, d'un vert blanchatre, uniflore, naissant d'une spathe

assez longue, obtuse, comprimee, d'un vert plus ou moins teinte de brun. Fleurs
iarges de 8 a 10 centimetres, tres odorantes. Sepales et petales a peu pres sem-
i>lables, tres etales, lanceoles-ligules, obtus, d'un vert pale un peu olivatre. Labelle
l)n peu plus court que les sepales lateraux, corde, un peu aigu, a base enroulee



autourdc la colonne, Iegerement trilobc lateralement, a bords un peu ondules
blanc pur ou parfois un peu lave de fauve dans la partie centrale. Colonne
courte et epaisse, blanche ; clinandre trilobe, a lobe poste"rieur ligule et un
peu denticule, a lobes lateraux triangulaires et serruie's. (Voir la figure).

Comme le L. Digbyava (voir planche 9), cette espece a ete longtemps
consideree comme un Brassavola, et pour la meme raison que pour lui,
BE NT HAM en fit un Laelia en i88f.

EUe est repandue dans les regions meridionales du Mexique et au
Guatemala, d'ou elle fut introduite en Angleterre vers 1837. ^es fleurs
se montrent dans les serres en fevrier etmarset durent-plusieurssemaines.

L'exemplaire qui a servi de modele pour ('execution de notre planche fait
des collections de M. DE LAIRESSE, de Liege.

d'un
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J^aelia crispilabia. A. Rich.

LAEIxXA a LABEIiliE G

Laelia crispilabia A . R I C H . e x . R C H B . F . Xenia Orck.% n , p . 6 i (i863); W A R N E R . S e l . Orch.yu, t ab 6.

Q y n o n y m e s . —ISletia crispilabia RCHR. F. Xenia Orcli., u, p. <>i (iS63). — Laelia cinna-

barina var. crispilabia VEITCH, Man, Orch. Plants, part, n, p. 63 (1887) — Laelia La-

wrenceana HORT. ex VEITCH, he. cit.

Pseudobulbes greles, pyriformes, longuement attenues au sommet, d'un beau vert,
plus ou moins recouverts d'ecailles engatnantes, surmontes d'une seule
fcuille, longs de 4 a 6 centimetres. Feuille dressee, epaisse et charnue,
oblongue, obtuse, d'un vert clair, canaliculee, longue de 6a 8 centimetres,
large de r 1/2 a 2 1/2 centimetres. Pedoncule commun dresse, assez grelc,
arrondi, long de 20 a 30 centimetres, enferme a la base dans une spathe

aiguc, nu dans la partie inferieure, termine en grappc lache de 3 a 6 fleurs;
pedicelles greles, dresses-etales, avec Tovaire environ deux fois plus long que le
calice. BracteevS tres petites, largement triangulaires, brievement accuminees, appri-
m^es. S^pales Stales, oblongs, aigus et brievement accumines, a 5 nervures, d'un
pourprc lilas 011 parfois d'un pourpre violace, 1c dorsal long d'environ 2 centimetres,



les lateraux un peu plus courts et plus larges, tres obliques. Petales a peu pres
semblables au sepale dorsal, mais plus brusquement aigus. Labelle un peu plus
court que les sepales lateraux, etale, ovale dans son ensemble, profondement trilobe,
blanchatre, a partie inferieure un peu lavee et finement lignee de pourpre-lilas, avec
les bords et toute la partie supe'rieure du lobe terminal ainsi que le sommet des lobes
lateraux d'un pourpre violace* fonce; lobes lateraux dresses et embrassant la colonne,
oblongs-triangulaires, obtus; lobe terminal fortement recurve*, ligulc, un peu aigu,
tres concave, a bords tres fortement ondules-crispes; disque muni de trois ou quatre
crates tres fines et ondulees. Colonne triquetre, presque droite, blanche et lavee de
rose, longue de 7 a 8 millimetres.

Cette espece avait d'abord etc indiquee comme originaire du Mexique; on sait
aujoiird'hui que sa veritable patrie est le Bre'sil, d'ou elle a ete importee depuis long-
temps deja et a plusieurs reprises, mais toujours par petites quantity's.

Nous sonfmes redevables de l'exemplaire figure ici, a M. LIONET, de Brunoy
(Seine-et-Oise), qui nous Ta communique au mois d'avril dernier.
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J^aelia Dayana, Rchb. f

XiAKLXA d o J O H N D A Y .

Laelia Dayana RCHB. F. in Gard. Chron., new ser., Vr, p 772 (1870)

. — L. pumila var. Dayana BUKBIDGE in Flor. Maga%. new ser., tab. 249 (1877).

Pseudobulbes courts, agglom^re's, £troitement oblongs et un peu en forme de
massue, sillonne's avec Tage, surmontes d'une seule feuille, couverts d'6cailles seches
et membraneuses d'un brun pale, les plus robustes et floriferes portant deux ou trois
gaines tronquees obliquement et d'un vert pale. Feuille oblique, charnue et coriace,
«Hiptique-oblongue, aigue, longue de 7 a 8 centimetres. P^doncule terminal, court,
uniflore, plus ou moins dresse", sortant d'une spathe foliacee. Fleur penchee, large

e 9 a 10 centimetres. Sepales etales, recurves au sommet, oblongs-Iance'ole's,
a igus, d'un mauve-lilas pale. Petales etroitement ovales, aigus, faiblement ondules,
notablement plus Iarges et de teinte un peu plus fonce"e que les sepales. Labelle aussi
o n g que les sepales lateraux, trilobe ; lobes lateraux enroules autour de la colonne, a

Peu pr^s de la couleur des sepales, a bord ante"rieur arrondi ou presque tronque et
enticule ; lobe terminal arrondi, ondule sur les bords, a sommet r£curv£ et emargine,
un pourpre magenta tres vif qui contraste fortement avec la teinte pale du reste de



la fleur; gorge blanche,marqueede sept cdtes d'un pourpre fonce*.Colonne entierement
enferm6e dans le cornet du labelle, anguleuse de chaque c6te au sommet.

Cette espece est voisine du L. firaestans (voir pi. 3), et comme celui-ci, elle est
souvent conside"ree comme une variety du L. pumila. Elle est originaire du Bre*sil, 011
elle a ete decouverte en 1876 par BOXALL, qui l'envoya a MM. Low et O ; elle
fleurit au mois de de"cembre de la meme annee dans la collection de M. JOHN DAY,

orchidophile a Tottenham (Angleterre), a qui elle a ete dediee. Ses fleurs, qui
peuvent durer pres d'un mois, se montrent habituellement en automne.

L'exemplaire que nous figurons nous a ete communique par M. VERDONCK,

horticulteur a Gentbrugge-lez-Gand.
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J^aelia xanthina, Ldi.

JAUNE.

Laelia xanthina LDL. in Bot. Maga\.t tab. 5144 (1859).

— Bletia xanthina RCHB. F. in WALP. Ann. Bot., vi, p. 425 (1862), et Xenia Orch.%
86311, p. 5i (aout i863).

Pseudobulbes dresses ou ascendants, claviformes ou fusiformcs, comprime's, plus
ou moins fortement n§tr£cis a la base, qui est entouree d'ecailles engainantes et
imbriqudes, surmontes d'une seule feuille, longs de 15 a 20 cm. Feuilles coriaces,
dressees-etalees, oblongues-loriformes, obtuses, d'un vert intense, sou vent macul£es
ae pourpre noiratre a la base, aussi longues ou plus longues que les pseudobulbes.
Pedoncule robuste, dress^, vert, portant 3 a 6 fleurs, plus long que les feuilles,
enveloppe a sa base dans une bractee lin^aire-oblongue, obliquement aigue,
comprimee, pourpree ou d'un vert pale, longue de 8 a 10 cm., large de 2 a
2 1/2 cm. Fleurs dtalees, assez brievement pedicellees, coriaces, larges de 6 a
9 cm., d'un jaune d'ocre, a Texception de la partie ant^rieure du labelle, qui est
blanche et finement stride de pourpre cramoisi. Sdpales et pdtales semblables et
presque egaux, dtalds, un peu reflechis vers le sommet, elliptiques-oblongs, un peu



obtus, a bords ldgerement ondules et refle'chis. Labelle plus court que les sepales
lateraux, dresse, subquadrangulaire, obscurement trilobe,a lobes lateraux redresses,
a lobe anterieur arrondi, brusquement apicul£, reflechi, ondule sur les bords.
Colonne presque demi-cylindrique, un peu claviforme, d'un blanc jaunatre, striee
de rouge a la face ante'rieure.

Cette espece est originaire du Brdsil, vraisemblablement de la province de Babia>

d'ou elle a 6t6 introduite en 1858 par MM. BACKHOUSE, d'York.
Ses fleurs, qui durent environ trois semaines, se montrent en mai et juin.
Notre planche repre*sente un exemplaire de la collection de M. WAROCQUtf, a

Mariemont.
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J^aelia Perrinii, Ldi.

LAELIA de PERRIN

Laelia Perrinii LDI. in Bot. Rcgist., xxvm, sub tab. 62 (1842).

— Catlleya Perrinii LDL. in Bot. Resist., xxiv, tab. 2 (i838>. — C. inte, media var.s (
Or /

an^usn/o/llJ
 HOOK, in hot. Mag., tab. 3711 (1840). — C . integerrima var. angustifolia HOOK. Cent.

r\ !"' P" *3* 1ab* :So O85»;- — /J/c/ia Perrinii RCHB.F in VVALP. Ann. Bot., vi, p. 421 (1861), Xenia
Vr<-h.. „ , p . 4 9 ( l 8 6 3 )

seudobulbes claviformcs, fortcment retrecis ct cyiindriques a la base, comprimes
ns la partie superieure 011 ils sont canneles, enveloppes de plusieurs grandes games

membraneuses, surmontes d'unc seule feuille, longs de 15 a 30 cm. Feuille dressee-
e e , epaisse, ties coriace, oblongue-ligulee, obtuse 011 un peu ^marginee au

mmet, carenee a la face inferieure, qui est souvent maculee de brun pourpre, d'un
once a la face superieur, aussi longue que les pseudobulbes ou un peu plus

*>ue. Pcdonculc commun robuste, beaucoup plus court que la feuille, pauciflore,
eloppe dans unc grande spathe ligulee, obliquement tronquee au sommet, forte-

ent comprimee lateralement, verte et souvent teintee de pourpre. Fleurs larges de
12 ^ 1 3 cm., a segments etales horizontalement. Sepales etroitement ligule*s,

aJgus, d'un rose lilas, les lateraux falciformes. Petales semblables aux sepales, sauf



qu'ils sont un peu plus larges ct legeremcnt ondules. Labclle un pcu plus court que
les sepales lateraux, etroitement obovale dans son pourtour, attenuc a la base,
le*gerement trilobe; lobes lateYaux tres obtus, redresses et entourant la colonne, de
meme couleur que les petales ; lobe anterieur ovale-oblong, presque nigu, crispe sur
les bords, a partie supericure reflechie, d'un pourpre cramoisi vif qui se continue sur
le bord anterieur des lobes lateraux; disque d'un jaune paille. Colonne trigone, un
peu incurvee, blanche et un peu teintee de pourpre.

Cette espece croit dans la province de Rio de Janeiro, sur le versant nord des
montagnes des Orgues, non loin de Novo-Fribuigo. On la connait depuis 1838; mais
elle avait de*jii e*te introduite quelques annees auparavant par HARRISON, de
Liverpool et elle porte le nom de PERRIN, son jardinier.

Ses fleurs, qui se montrcnt en octobre et novembre, durcnt environ trois scmaines.
Xous figiirons un exemplaire de la collection dc M. LIONET, de Brunoy (S. et O.)
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J^aelia Perrinii var. irrorata, Rchb.f.

LAELIA de PERRIN var. ROS^E

Laelia Perrinii VAT. irroraia RCHB.F. in Gard. Chron., 1881, 1, p. 717.

Sepaleset petales entierement d'un rose pale. Labelle presque entierement blanc,
le disquc etant d'un jaune pale, et le sommet du lobe anterieur d'un pourpre clair.

Var. alba, O'Brien

BLANCHES

Laelia Perrinii var. alba O'BRIEN in Gard. Chron., i«83, 11, p. 446.

Fleurs entierement d'un blanc de neige, sans aucune trace de jaune ni de pourpre.

Nous devons la communication de ces deux belles variet£s a M. LIONET, de

Brunoy (Seine-et-Oise).
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Taelia Jongheana, Rchb.f.

LAELIA de DE JONGHE.

Laelia Jongheana RCHB.F. in Gard. Chron. 1872, p. 425, fig. 128.

Rhizome robuste. Pseudobulbes dresses, ovofdes-oblongs ou un peu fusiformes,
comprime's, verts, couverts de quelques grandes ecailles membraneuses, engainantes
et blanchatres, surmontes ordinairement d'une seule feuille, longs de 4 a 6 cm.
Feuilles dressees, epaisses, coriaces et rigides, ovales-oblongues, presque arrondies
au sommet, ldgerement condupliquees a la base, d'un vert intense, longues de 8 a
12 cm. Pedoncule robuste, portant une seule fleur ou rarement deux, plus court que
les feuilles. Fleurs larges de xo a 12 cm. et parfois plus, a segments tres Stale's.
Sepales lanctoles, aigus, d'un beau rose plus ou moins pourpre, les late*raux ldgere-
ment falciformes. Pe*tales notablement plus larges que les se*pales, oblongs-elliptiques,
obtus, l^gerement ondutes, de la meme couleur que les sepales. Labelle un peu plus
court que les se*pales lateraux, etroitement obovale dans son pourtour, tegerement
trilobe, rose a la partie inf^rieure, a partie ante*rieure blanche avec une bordure rose;
lobes a bords crispes et tegerement lobules, les lateraux triangulaires, redresses et
embrassant la colonne, le terminal plus grand, arrondi, obtus ou l^gerement emar-



gine; disque d'un jaune fonce, presentant sept crates longitudinales denticulees.
Colonne assez gr§le, un peu incurvee, triquetre, a face ante*rieure un peu concave,
d'un rose pourpre pale.

Cette belle espece est originaire du sud du Bre'sil. Kile s'est rencontree pour la
premiere fois accidentellement dans une importation de Cattleya Walkeriana^
ehvoye'e en 1854 par le voyageur vervietois LIBON, a D E JONGHE, de Bruxelles, a
qui elle a ete dediee pres de vingt ans plus tard. Depuis lors, elle etait toujours rested
extremement rare dans les cultures, lorsque tout recemment elle a 6t6 retrouv^e et
reintroduite en quantite assez considerable.

Ses fleurs se montrent habituellemerit en mars et elles ont une longue duree.
Notre planche represente un specimen de la collection de M. MADOUX, a Auderghem.
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J^aelia superbiens, Ldi.

LAELIA SUPERBE.

Laclia superbiens 1 DL. in Bot. Regit., xxvi, Misc. 87 ("840).

Q y n o n y m e . — Bletia superbiens RCHII.P. Xenia Orc/t., 11, p. 46 (Juli 1862) et in WAI.P. Ann. Bot.,

vr. p. 418 (iS62).

Pseudobulbes dresses, fusiformes, un peu comprimes, canneles, longs de 25 a
30 cm. ou plus, surmonte*s de 2 feuilles, couverts de grandes ecailles membraneuses,
pales et engainantes. Feuilles coriaces et assez rigides, dressees, oblongues, aigues,
d'un vert fonce', environ aussi longues que les pseudobulbes. Pedoncule commun
dresse*, robuste, atteignant jusque 1 a 2 m. de longueur et quelquefois plus dans les
specimens spontane's, portant 12 a 20 fleurs, articule, muni a chaque articulation de
grandes ecailles membraneuses, sortant d'une spathe courte. Bractees lance"olees,
brunatres, aussi longues que l'ovaire. Fleurs odorantes, ^talees, longuement pedi-
celldes, larges d e i o a 12 cm., a segments bien etales. Se*pales ^troitement lanc^ol^s,
aigus, d'un beau rose mauve, plus pales vers la base, les lateraux un peu plus courts
et plus larges. Petales semblables au sepale superieur, ondules. Labelle notablement
plus court que les sepales lateraux, ovale-oblong dans son ensemble et panduriforme,



distinctement trilobe; lobes latdraux courts, arrondis, redresses et embrassant la
colonne, d'un jaune verdatre vers la base, d'un rose fonce" vers le sommet avec des
veines d'un pourpre cramoisi a la face interne; lobe terminal beaucoup plus grand,
largement obovale, e'margine' au sommet, a bords ondule's, d'un rose pourpre" et
veine" de pourpre fonce; disque jaune, muni de cinq lamelles minces, qui s*e"levent
jusqu'au milieu du lobe anterieur, ou elles sont elargies et denticule"es. Colonne
allongee, incurvee, claviforme, canaliculee a la face anterieure surtout vers la base,
blanchatre et teintee de pourpre.

Cette grandiose espece crolt dans diverses regions froides et neigeuses du Guate-
mala, ou elle fut decouverte en 1839 par U R E SKINNER. Peu apres, HARTWEG la
rencontra aussi dans le sud du Mexique, et il l'introduisit en Angleterre en 1842.

Ses fleurs, qui ont une longue duree, se montrent en hiver. L'exemplaire que nous
figurons fait partie des collections de M. PEETERS, a St-Gilles-Bruxelles.
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T aelia flava, Ldi

LAELIA JATJNE.

Laelia flava LDL. in Bot. Regist., xxv, Misc. p. 83 (1839). XXVIII, tab. 62 (1842).

C y n o n y m e . — Bletia flava RCHB.F. in WALP. Ann. Bot , vi, p. 431 (1S62), Xenia Ore ft m, 11. p. Go
" (1*63)'.

Pseudobulbes naissant en touffes compactes, longs de 12 a 20 cm., d'un vert
glauque et renfles en massue a la base, a partie supeYieure retrecie en col allong£ et
plus ou moins lavee de pourpre, surmont£s d'une seule feuille, rev£tus d'6cailles fine-
ment membraneuses et engatnantes. Feuilles tres coriaces, etalees, lanceol^es ou
oblongues-lanceole'es, brusquement aigues, longues de 10 a 15 cm., canalicul^es le
long de la nervure m£diane, d'un vert intense, souvent teintees de pourpre surtout a
la face inferieure. Pedoncule commun dresse\ assez robuste, cylindrique, d'un vert
pale, deux ou trois fois plus long que la feuille, portant 5 a 10 fleurs dans sa partie
supe"rieure, muni a la base d'une spathe membraneuse, aigue, comprim£e late"rale-
ment. Bractees tres petites, ovales triangulaires, aigues, cardnees. Fleurs assez lon-
guement psdicellees, larges de 5 cm., d'un jaune orange pale et uniforme, a segments
Stales. S^pales et petales semblables, lineaires-oblongs, aigus, recurves au sommet,
les sepales lateraux un peu plus courts et falciformes. Labelle un peu plus court que



les sepales lateraux, etroitement oblong, trilobe; lobes obtus, a bords cre*neles ct
crispe"s, les lateraux semi-ovales et dresses, le terminal largement oblong, recurve;
disque muni dequatre lamelles paralleles et ondule*es. Colonne assez courte, triquetre,
d'un jaune plus pale que le reste de la fleur.

Cette espece est originaire des montagnes de la province bresilienne de Minas
Geraes, ou elle croit dans les creux des rochers, toujours a une altitude assez consi-
derable. On en doit la decouverte au botaniste-voyageur anglais GARDNER, qui l'in-
troduisit en Europe en 1839. Elle fleurit a l'automne de la meme annee dans la
collection de Sir CHARLES LEMON de Carclew, dans les Cornouailies.

Ses fleurs, qui durent environ trois semaines, se montrent en hiver et au commen-
cement du printemps.

Notre planche a e*te peinte dans les collections de M. A.A. PEETERS, a St Gilles-
Bruxelles. _
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flava var. aurantiaca, Hort.

LAELIA JAUNE var. & FLEURS ORANGEES.

Laelia flava var. aurantiaca HORT. ,- Gard. Chron. ser. 3, XVIJ, p. 468 (i8g5).

y n o n y m e . — Laelia Cowanii HORT. COWAN et C° Cat. n° 727(1898); CO»GN. Chron. Orch., n° 22,

p. 172(1898); ROI.FE in Orch. Rev., VI, p. 3/6, VIII, p. 78 et 122.

Fleurs un peu plus grandes que celles du type, d'un beau jaune orange vif.

Cette forme remarquable a d'abord 6t6 exposed a Londres le 9 avril 1895 par LORD

ROTHSCHILD, de Tring Park, et elle obtint un certificat de meVite. Elle fut reintro-
duitedu Br^sil, en 1898, par MM. JOHN COWAN et C°, de Gateacre, pres de Liver-
pool.

Nous figurons un exemplaire qui fait partie des collections de Sir TREVOR LAW-

RENCE, president de la Soctete Royale d'Horticulture de Londres.



, /-*/. -£*>

£. Gos&ea * Pin
LitA.J Ooffiu Fits Brut

LAELIA RUBESCENS, Ldl



J^aelia rubescens, Ldi.

LAELIA ROUGISSANT

Laelia rubescens L D L . in Bot. Regist. XXVI. Misc. 20 et tab. 41 (1840).

. — Laelia acuminata Lni. loc. cit. XXVII. Misc. p. 17 et tab. 24 (18^1). — L. peduncu-

lans Lni,. loc. cit. XXVIII, Misc. p. 9 (1842) et XXXI, tab 69. — /-. pubescens LEMAIRF. in Jard.
Fleur. II. Misc. p. 79 et 99 (i852). — L violacea RCHB. F. in Bonplandia. II. p. 89 (1854) — Cattleya
peduncular is et C. rubescens BEER, Prakt Stud. Orch.. p. 2i3 et 214 (1854). — Bletia rubescens, B.
peduncularis, B. violacea et B. acuminata RCHB. F. in WALP. Ann. Bot. VI, 425, 426 et 427 (1862),
Xenia Orc/i. II, p. 53, 54 et 55 (i863). — Laelia erubescens Du Bvvss. L'Orch. p. 357 (1878;.

Pseudobulbes agglomeres, ovofdes 011 arrondis, comprimes, d'abord lisses puis
sillonne*s et rides, longs de 2 a 4 cm., surmontes d'une seule feuille coriace, oblongue-
lance'olee, obtuse, d'un vert clair, longue d e i o a 12 cm. Hampe assez gr£le, drcssee,
articulee, deux a trois fois plus longue que les feuilles, portant a son sommet une
grappe courte de 3 a 10 fleurs. Bractees membraneuses, ovales-oblongues, aigues,
longues d'environ 1 cm. Fleurs etalees, assez brievemcnt pe*doncu!ees, larges de 5 a
^ cm., variant en couleur du rose lilas au blanc pur, portant a la base du labelle une
grande maculc d'un brun marron, en avant de laquelle se trouve ordinairement



une teinte jaiinatre. Sepales presqueegaux, oblongs-lanceoles.aigus. Petales oblongs,
a bords l^gerement ondules. Labeile plus court qne les sepales lateraux, disttncte-
ment trilobe, a lobes lateraux arrondis et entourant la colonne, a lobe terminal refle-
chi, ovale-oblong, obtus, un peu crispe, a disque portant 2 011 3 c6tes tres fines.
Colonne courte, claviforme.

Cette gracieuse petite epece, assez variable comme le fait pre*voir la synonymie
rapportee plus haut, croit depuis le sud du Mexique jusqu'au Costa-Rica ; elle a et6
introduite dans les cultures vers 1839.

Ses fleurs, qui durent quelques semaines, se montrent en hiver. La belle forme
que nous figurons nous a ete communiquee au mois de Janvier dernier par M. MARC

MlCHELi, de Geneve.
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ia harpophylla, Rchb. f.

LAELIA A FEUILLES GLADIEES.

Laelia harpophylla RCHB. F. in Gard. Chron., 1873, p. 542.

> ^ y n o n y m e s . — Laelia Geraensis BARB RODR. in Revis. de Hortic 1876, p. 45, Gen. et Spec.
Orch Nov., I, p. 66 (1877) — Bletia harpophylla RCHB. F. ex Reichenbachia, ser. 1, I, p. 89 in adnot.

Tiges naissant en touffe, dressees, assez greies, cylindriques, surmonte"es d'une
seule feuille, longues de 20 a 45 cm. Feuilles coriaces, dress^es-etaMes, ^troitement
"gulees, acumine"es, longues de 15 k 25 cm., larges de 2 1/2 a 3 1/2 cm. P£doncule
commun terminal, plus court que les feuilles, portant de 4 a 7 fleurs, enferme a sa
base dans une assez grande spathe fauve ou brunsitre. Fleurs assez brievement p6di-
cellges, larges de 5 a 7 cm., d'un rouge vermilion vif, a segments e*tal£s, recurves au
sommet. Sepales et petales presque semblables, etroitement lanceoles, aigus, a bords
n o n ondules, le s£pale dorsal un peu plus long. Labelle l^gerement charnu, un peu
plus court que les sdpales lat^raux, ovale-triangulaire dans son pourtour, profonde-
m e n t trilobe, avec les sinus entre les lobes tres ^troits; lobes lat^raux etroitement
nangulaires, aigus, entourant la colonne ; lobe median tres proeminent, oblong-li-



gule, aigu, fortement ondule-crispe sur les bords, d'un blanc jaunatre, a disque lege-
rement puberulent et muni de deux c6tes fines. Colonne courte, claviforme, concave
en avant.

Cette espece paratt avoir £te introduite en 1865 dans la collection de M. DAY, a
Tottenham (Angleterre), ou elle a fleuri pour la premiere fois au mois d'avril 1867.
Mais pendant longtemps, on en a ignore la patrie precise. Nous avons reconnu r£cem-
ment qu'elle est identique au L. Geraeusis, de"couvert par M. BARBOSA RODRJGUES

au Bresil, 011 il croit sur les arbres dans les provinces de Minas Geraes et de Espiritu
Santo.

Dans les serres, ses fleurs se montrent ordinairement vers la fin de Thiver. L'exem-
plaire que nous figurons fait partie des collections de M. L. FOURNIER, a la Cavaliere-
St-Barnabe, pres de Marseille.
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T ^aelia Gratrixiae, Veitch.

LAELIA M. GRATRIX

' Laelia Gratrixiae VEITCH ex ROLFE in Orch. Review VII, (1899), P» 349 et 351.

. — Brassolaelia Gratixiae ROLFE in Orch. Review, X, fevrier 1902, p. 85

Hybride entre Laelia cinnabarina et Laelia Digbyana ou Brassavola Digbyana.
Bulbes de 27 a 28 centimetres de long, portant line seule feuille de 20 centimetres
environ de long et de 3 a 4 centimetres de large. Les fleurs rappellent par leur cou-
leur celles des deux parents, elles sont bien interme*diaires ; on pourra d'ailleurs en
Juger en comparant cette planche avec celle publiee ante*rieurement dans le Die-.
tionnaire, Laelia, pi. 7 et g. Son labelle en particulier rappelle celui du L. Dig-

yana; la fleur devient tres grande et son coloris jaune orange* releve de teintes cui-
vr^es est du plus bel effet.

Le Laelia Gratrixiae a e*te* obtenu en 1899 P a r MM. V E I T C H , et e'est a un
Meeting de la Royal Horticultural Society du 24 octobre 1899 qu'il a £te pre*sente*
P°ur (a premiere fois ; il a e*te prim^ a diffe*rentes reprises et a m^me donnd lieu a

*•* variations : var. superba (Orchid Review, vin, p. 60) et var. grandis (Orchid
Review, ix, p. 24) qui toutes ont des me'rites.



Les fleurs que nous avons peintes proviennent de la collection de M. le baron
VON FURSTENBERG qui possede la plante depuis pres de deux ans et l'a vue deja
fleurir par deux fois.

JV1. ROLFE, dans une etude publiee dans VOrchid Review en fevrier 1902, admet
le genre hybride Brassolaelia,• car il pretend que le Laelia Digbyana doit e'tre consi-
deY£ com me un Brassavola; des lors, le Laelia^CjDigby ana-pur pur ata devient Bras-
savola Veitchii. Le Brassavola glaiicdy(JLaelia cinnabarina devient Brassolaelia Clio.
Ce genre Brassolaelia ne contient done que trois formes. Nous n'avons pas cru
devoir accepter cette maniere de voir du savant anglais, uniquement parce que dans
remuneration anterieure des especes, nous avons admis Laelia Digbyana et que
changer cette nomenclature serait pour le moment compliquer les choses. Nous
avons neanmoins tenu a signaler ce point.
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T aelia Eug. Boullet, c. Maron,

LAELIA de M Eugr. BOULLET

— Brasso-Laelia EUGENE BOULLET, Maron in Journ. Soc. nat. Hort. France (igo3

Get hybride interessant a e>e obtenu par M. EUG. BOULLET de Corbie (Somme),
de qui nous avons regu la fleur qui a servi a l'illustration ci-jointe. Les graines qui
ont donne* les plantes connues actuellement provenaient de la fecondation du Laelia
harpophylla par le Laelia glauca; cette fecondation avait 6t6 ope*ree en feVrier 1899.
Les graines obtenues furent partagees entre MM. MARON, F E R D . D E N I S et E U G .

BOULLET. Cefut chez M. MARON, a Brunoy, que la nouveaut6 fleurit pour la pre-
miere fois en novembre 1903, elle fut exposee alors le 10 de"cembre a la Society
nationale dfHorticulture de France; la floraison des autres plantes n'eut lieu qu'en
1904 et 1905 chez MM. F . DENIS et E U G . BOULLET.

Comme on peut le voir en jetant un coup d'ceil sur la planche ci-jointe, par la
forme de ses fleurs et leur colons, I'hybiide nouveau rappelle assez bien le L. harpo-

Nous remercions M. E U G . BOULLET d'avoir bien voulu nous faire connaitre
les donnees relatives a Tobtention de cet hybride nouveau.
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T aelia De Geestiana, de Wavrin.

LAELIA de M. DE GEEST

Plante a pseudobulbe allonge, munie de gaines blanchatres scarieuses, termine au

sommet par une feuille lanceolee-lineaire, coriace,'d'un vert fonce", luisante. Inflores-

cence pauciflore, a fleurs a se"pales et petales blancs. Sepale superieur lanc<§ol£-
aigu, de 5 5 centimetres environ de long et n millimetres de large; sepales infe-

rieurs lance*oles, plus on moins falciformes, de 4-5 centimetres de long et 12 milli-

metres de large; petales lanceolds, legerement falciformes de 5 centimetres environ

de long et 1-5 centimetres de large,

Labelle trilobi d'un jaune de chrome, environ aussi long que les sepales infe-

rieurs, blanc sur les bords crispes, a lobes lateraux entourant la colonne jaunatre.

Nous devons la fleur qui a servi a faire cette aquarelle a M. \e marquis de

WAVRIN, de Ronsele.

Laplante nouvelle que nous figurons ici a ete obtenue dans les serres de Ronsele

Par M. GERARD D E GEEST, elle est constitute par les Laelia Jongheana et Laelia

fl<*va; laplante mere a etc: fecondee le 8 mars 1900, le semis a pu £tre opere le

2i mars 1904 et la premiere floraison a eu lieu le 21 juin 1904. Depuis cette epoque



une dizaine de pieds de cet remarquable hybride ont fleuri a Ronsele et cela toujours
avec les memes caracteres : petales et sipales blancs, labelle jaune de chrome. Cet
hybride est un curieux exemple d'albinisme, aucun de ses parents ne possede un
coloris blanc pur, le Laelia Jongheana est rose et le Laelia flava qui semble se
rapprocher le plus de l'hybride nouveau est janne. Le L. De Geestiana est comme le
L. flava tres florifere et les fleurs s'ouvrent successivement. Cet hybride merite sans
conteste d'etre pris en consideration par les amateurs, il est interessant et d'un bel
effet d^coratif.

Nous remercion^ M. le marquis de WAVRIN des renseignements qu'il a bien
voulu nous fournir sur l'origine de cet hybride.
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majalis, Lindl.

LEALIA de MAI

Lealia majalis LINDL. Bot. Reg. 1844, t J |b. 3o ; Bot. Mag. tab. 6667 ; BATEM. Orch. Mex. et
Guat. tab. 23 ; PAXTON, Mag Bot. XII, p. i c . tab. ; Revue de VHort. Beige (i883) p. 265 c.
pi. ; Lindema IV. tab. 190; Orchid Album VIII, tab. 3j2 ; WILLIAMS, Orch. Growers Man.
p. 440; VBITCH, Man. Orchid., PI II, p. 70.

C y n o n y m e — Cattleya Grahami LINDL. ; Bletia speciosa H. et K ; Bletia grandiflora La

Llave et Lex.

Port relativement reduit, pseudobulbes ovales 011 arrondis ; feuille terminale soli-

taire. Inflorescences solitaire ou par deux; fleurs tres grandes atteignant jusque

20 centimetres du sommet du sepale superieiir jusqu'au sommet des sepales late-

raux, ceux-ci d'un rose lilas ou violac^ pouvant atteindre 10 centimetres de long ;

petales plus larges que les sepales; labdle trilobe, lobes lateraux reduits, blan-

chatres sur la face interne a stries pourprees, lobe median arrondi, lilas plus ou

moins fonce, blanchatre vers le centre, strie de lignes plus foncees gen^ralement

interrompues.

Ce L. majalis est assez rare dans les collections bien qu'il ait ete souvent figure

comme le prouve les donne"es bibliographiques que nous avons relevees en tete de



cette note et qui sont loin d'etre completes, mais nous n'avons pas cru devoir insister
sur la bibliographie de cette espece originaire des zones mexicaine et guatema-
lienne. Son nomspe"cifiquelui vient de son nom indigene, il est designe au Mexique
sous le vocable Flor de Mayo. Sa culture ne semble pas difficile, il se developpe bicn
si on le conserve relativement au froid, mais surtout au sec pendant l'hiver, il
demande a etre place aupres du vitrage et a etre bien aere et peu ombragc. Mais
si la culture n'est pas difficile, la floraison est rare, aussi avons nous saisi avec
plaisir l'occasion de figurer cette espece.

L'espece que nous venons de decrire est line des Orchide"es les plus ancicnne-
ment connues, le R. P. HERMANDEZ, S. J., la signalait deja dans son Histoire
naturelle de la Nouvelle-Espagne, publiee en 1615 a Mexico. Ce fut H U M B O L D T

qui en recucillit les premiers echantillons sur lesquels lui et son collaboratcur
Kunth fonderent le Bletia speciosa en 1815, ce nom devrait done avoir la priority sur
celui de L. majalis qui a e*te publie en 1839 seulement.

Deux ans avant cette epoque, cette plante fut introduite en Angleterre, dans les
serres de M. Barker,,a Birmingham, par le collecteur Ross, et dans celles de la
Royal Horticultural Society par Hartweg.

Cette remarquable fleur nous a e*te gracieusement communiquec par MM. V A N DE
PCJTTE et C le, qui Tont introduite encore rcceinment en Europe et ont eu la chance
de l.i voir fleurir dans leur ctablisscmcnt de Mcirclbekc pres Gand.
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LAELIA GOULDIANA. Rchb.f.



J^aelia Gouldiana, Rchb. f.

d e M . <5

Laelia Gouldiana RCHB. F. in Gard. Chron.^ ser. 3, m, p. ^r (1888).

Pseudobulbes agglomeres, ovales-oblongs, un peu attenues au sommet, longs de
6 a 12 centimetres, d'un vert tendre et lisses dans la jeunesse, se couvrant avec 1'ao-e
de nombreuses rides longitudinales,ordinairement surmonte*s de deux feuilles.Celles-
ci sont plus ou moins etalees, oblongues-ligulees, aigues, epaisses et charmies, d'un
vertfonce, longues de 15 centimetres ou meme plus. Hampe terminale, dressee, por-
tant plusieurs fleurs a son sommet, beaucoup plus longue que les feuilles. Fleurs
etalees, larges d'un decimetre ou parfois plus, paraissant plus ou moins interme-
diates entre celles du L. anccps et du L. autumnalis. Sepales Stale's, lanceol^s,
aigus, d'un rose pourpre parfois un peu violace. Pe"tales Stales, etroitement ovales,
brievement acumine"s, aussi longs que les sepales et de meme teinte qu'eux. Labelle
notablement plus court que les sepales lateraux, distinctement trilobe"; lobes lateraux
arrondis, dresses, d'un rose pourpre et laves de blanc inferieurement; lobe terminal
obovale, arrondi et apiculd au sommet, d'un pourpre cramoisi plus ou moins fonce ;
disque jaune raye dc pourpre, muni de trois cdtes longitudinales et paralleles.



Cette plante fut introduite du Mexique en 1888 par MM. SIEBRECHT et WADLEY,

de New-York et dediee a leur concitoyen M. JACQUES GOULD. Sa veritable nature
est assez controversee. La plupart des auteurs la considerent comme un hybride
naturel; mais les uns lui assignent pour parents les L. autumnalis et L. albida, les
autres les L. anceps et L. autumnalis. M. ROLFE {Orchid Review, II, p. 10), se basant
surtout sur ce qu'on Ta trouvee recemment en quantite considerable, est plutot dis-
pose a la considerer comme une espece distincte, mais tres localisee.

Une plante de la collection dc M. JULES H\'E; dc Gand, a servi de modele pour
notre planche.
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Taelia amanda, Pchb. f.

I1AKI1IA AIMABfcE.

Laelia amanda KCHB. F. in Gard. Chron., new ser., xvm, p. 776 (1882).

Qynpnyme. — Cattleya Rothschildiana HORT. — Laelio-Cattleya amanda ROLFE.

Pseudobulbes assez greles, fusiformes, hauts de 30 a 45 centimetres, surmontes de
deux feuilles, verts, recouverts d'une ecaille membraneuse engainante mucronulee et
blanchatre. Feuilles e"talees, coriaces, ligulees, brusquement aigues, d'un vert clair,
longues de 15 a 23 centimetres. Pedoncule commun assez court, biflore, entoure a sa
base d'une spathe petite et etroite. Fleurs larges de 12 a 15 centimetres, de teintes
tres dedicates. Sepales ligules-oblongs, aigus, un peu ondules, tres etales, d'un rose
tres clair, ligne longitudinalement de rose plus fonce, les lateraux un peu plus longs.
Petales semblables au sepal dorsal, mais obtus et un peu plus larges. Labelle un peu
plus court que les sepales lateraux, d?un blanc rose, marque de veines ramiftees d'un
rose pourpre, a gorge jaune, distinctement trilobe ; lobes lateraux arrondis au som-
met et ondules, enroules autour de la colonne et environ deux tois plus longs qu'elle;

lobe terminal oblong-arrondi, obtus, apicule, a bords un peu crispes. Colonne decur-

vee, semi-cylindrique, ailee, blanche et lavee de pourpre.



Cette plante fut introduite du Bresil, il y a tine quinzaine d'annees. par M. WlL-
LIAM BULL, de Londres. On la considere generalement comme un hybride naturel,
mais on n'est pas d'accord sur ses parents supposes: on cite le plus souvent le L. crispa
ou le L. lobata et le Cattleya ijitermedia. Les veines reticulees de son labelle lui don-
nent aussi quelque ressemblance avec le Cattleya maxima,qui ne peut cependant etre
consider^ comme Tun de ses parents, car sa patrie est toute diflferente.

Notre planche a ete peinte d'apres un exemplaire de la collection de M. DE L A I -
RESSE, de Liege.
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J^aelia Latona, Hort.

IiAKhlA de I iATONE.

Laelia Latona HORT.; Journ. of Hort., xxiv, p. 353, fig. 61 (1892).

Hybride obtenu en fecondant le L. cinnabarina par le L. purpurata, deux especes
monophylles. — Pedoncule commun assez robuste, arrondi, d'un vert bronze,
portant ordinairement six fleurs larges de 12 centimetres. Sepales tres Stales,
oblongs-ligule*s, un peu aigus, a bords involutes, d'un jaune orange, obscurement
strie' de rouge. Pe'tales egalement bien e'tales, plus larges que les sepales mais
plus attenue*s a la base, largement lance'oles, de la couleur des
sepales, mais de teinte un peu plus rouge. Labelle notablement plus
court que les sepales lateraux, d'un pourpre cramoisi, avec de larges
lignes jaunes a la gorge, teinte et obscurement ligne de jaune vers le
sommet et un peu sur les bords, trilobe\ a lobes tres ondules presque n / W v V \ v t r
lobules sur les bords; lobe terminal largement oblong, obtus ; lobes ^M$$s£tS3

lat^raux largement triangulaires, obtus, entourant lachement la
colonne, jaunes, finement veines de pourpre et entitlement pourpres
au sommet. — Cet hybride a e'te* produit par M. SEDEN, dans l'etablissement de



MM. VEITCH, de Chelsea, et a fleuri pour la premiere fois en 1892. Le mcme
croisement, opeYe entre les L. cinnabarina et L. pxirpurata dans la collection de
M. T.-W. THORNTON, a Brockhall, Weedon (Angleterre), a produit un hybride qui
a fleuri en 1896 et qui ne se distingue du premier que par de legeres differences dans
les teintes de la fleur. Nous figurons ici une plante qui fait partie des collections de
M. A.-A. PEETERS, de Saint-Gilles-Bruxelles.
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LAELIA CRAWSHAYANA, Rchb. F.



J^aelia Crawshayana, Rchb. f.

IiAKlilA de M. de BARRI G^AW.SHAY

Laelia Crawshayana RCHB. F. in Gard. C/iroii., new ser , xix, p. 142 (i8S3); UOrchidnph.y
1883, p- 533.

Pseudobulbcs ovales, sillonnes, ressemblant a ccux du L. albida, mais souvent
comprimes, termines par une ou deux feuilles, qui ressemblent egalcment a celles de
cette espece. Hampe allongee, portant une ou plusieurs fleurs, qui ont environ
9 centimetres de largeur. Sepales tres Stales, oblongs-ligules, tin peu aigus, d'un beau
rose pourpre, avec des lignes dc tcinte plus vive, 11 n peu plus pales vers les deux
extremites. Petales a pcine plus courts que les sepales, mais deux fois plus larges,
oblongs-rhombofdes, brusquement aigus, d'un rose pourpre plus vif que les sepalcs,
surtout dans la moitie superieure, et non lignes. Labelle plus court que les sepales
lateraux, largcment ovale dans son ensemble, profondement trilobe; disque d'un
jaunc citron entoure d'unc zone blanche, avec trois cretes d'un pourpre cramoisi fonce
et de nombreuses lignes fines et rayonnantes de meme couleur; lobes lateraux ovales,
obtus, a sommet d'un pourpre tres vif, de me*me que le lobe terminal, qui est obovale
et a sommet presquc tronque ou legerement emargine. Colonne blanchatre, avec des
Jignes fines d'un pourpre cramoisi fonce a la face antericurc.



LeZ,. Crawshayana est originaire du Mexique; il a fleuri pour la premiere fois en
1888 dans la collection de M. DEBARRICRAWSHAY, Esq., de Sevenoaks(Angleterre),
a qui nous sommes redevables du specimen qui a servi pour notre description et l'exe1-
cution de notre planche; ses fleurs se montrent en Janvier.REICIIKNBACH et d'autres
auteurs le considerent comme un hybride naturel entre les L. albida et L. ancefts;
mais M. D E BARRI CRAWS HAY et M. ROLFE (Orch. Rev.y in. p. 46) lui assignent
pour parents le L. albida et le L. autinnnalis.
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LAELIA PURPURATO-GRANDIS, G. Mantin.

Zurich,



purpurato-grandis, G- Mantin.

Laelia purpurato-grandis G. MANTIN; J'ourn. Soc. Nat. d'Hort. de Fr , 1898, p. 440.

Cet hybride a ete obtenu par M. GEORGES MANTIN, orchidophilea Olivet (Loiret),

en fecondant le Laelia purpuvata (voir pi. 1) par le L. grandis, espece a laquelle,

comme nous lavons deja dit, on rapporte parfois comme variete le L. tenebrosa

(voir pi. 8). La fecondation a ete operee en juin 1891; les graines ont ete* recoltees en

mai 1892 et semees au mois de juillet de la m£me ann£e; la premiere floraison a eu

lieu en avril 1898. Une plante exposee le 12 mai suivant a la Societe Nationale d'Hor-

ticulturc dc France, par M. MANTIN, a obtenu un certificat de merite de premiere

classe avec felicitations.

La fleur bien e*talee a 18 centimetres de diametre. Sepales etroitement Iigul6s,

brusqucment aigus, a bords un peu ondules et enroules en dehors, d'un rose tres

pale vaguement ligne de plus fonce, les lateraux arqu^s vers le bas. Petales ovales-

rhombofdes, obtus, a bords assez fortement ondules, de teinte un peu plus vive que

les sepales. Labelle un peu plus court que les scpales lateraux, largement elliptique

dans son ensemble, legerement trilobe, assez fortement ondule-crispe sur les bords, a

partie inferieurc cnroulce en cornet, legerement emargine au sommet, a gorge et



partie inferieure jaunatre, le reste d'un pourpre vif ligne" de pourpre plus fonce\
Colonneclaviforme,faiblementincurvee,longuede 2 1/2 centimetres,a clinandre trilob6.

Nous avons regu de M. G. MANTIN, au mois de mai dernier, la fleur qui a servi
pour faire notre description et notre planche.
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J^aelia leucoptera, Roife.

LAELIA A AILES BLANCHES

Laclia leucoptera ROLKK in Orch. Review, m. p 46 (1893).

— /-. Crawshqyana VAT. leucoptera RCHD.F in Gard. Chron., new ser. xxi, p 577 (1884).

Plante ayant beaucoup de ressemblance avec le L. Crawshayana (voir Laelia
hybr. pi. 4). P£doncule commun allonge, grSle, cylindrique, d'un beau vert, pluri-
flore. Bractees assez courtes, apprime"es, finement membraneuses, brusquement
aigues, brunatres. Fleurs larges de 7 a 8 cm. Ovaire portant de fines asp£rites
noiratres, eparses, qui le rendent un peu rude au toucher. Sepales Stales, tres
jegerement charnus, oblongs-lanc^oles, acumines, a pcine scabres a la face externe,
d'un beau rose pourpre*, blanchatres vers la base, les lateraux un peu plus petits.
P^tales un peu plus courts et plus larges que les sepales, obiongs-rhombordes, tres
aigus, a bords faiblcment ondules, le bord superieur leg^rement lobule vers le milieu,
de la couleur et de la consistance dcs sepales. Labelle plus court que les se*pales
lat£raux, dresse, presque membraneux, largement ovale dans son ensemble, profon-
d^ment trilobe, avec les sinus tres aigus; partie inferieure concave, blanche et portant
de Petits points d'un pourpre violace; lobes lateraux dresses, ctroitement ovales,



obtus, blancs, un peu teintes de lilas sur le bord anterieur; lobe terminal obovalc,
apicule, d'un pourpre violace vif, a moitie superieure reflechie; disque blanc finement
ponctue* et ligne de pourpre violet dans la moitie inferieure, jaune citron a la base ct
dans la moitie superieure, muni de trois cretes dont Tintermediaire est plus fine et
plus longue que les autres. Colonne longue de 2. cm., blanche, finement ponctue*e et
lignee de pourpre vers la base sur la face anterieure.

Cette tres rare plante, consideree comme un hj'bride naturel, s'est montree pour la
premiere fois en 1884, chez M. A. A. PEETERS, de St-Gilles-Bruxelles, dans une
importation provenant du Mexique. REICHENBACH lui assignait les m^mes parents
que ceux du L. Crawshayana, et en faisait une varie*te de celui-ci. M. ROLFE le
maintient comme hybride distinct et croit qu'i! provient du croisemcnt des L. fur-

fur ace* et L. a Ibid a.

Une plante de la collection de M. PEETERS a servi dc modele pour notre planche.
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LAE LI A AV T U-MNO - C TNNABARIKA, Hort



J^aelia autumno-cinnabarina, Hort.

Hybride obtenu dans la collection de Sir TREVOR LAWRENCE, a qui nous en devons
la communication, et proven ant du L. autumn alls fe'conde par le L. cinnabarina. En
le comparant avec nos planches 5 et 7, qui representent les deux parents, on voit que
pour les dimensions de ses fleurs, comme pour leur forme et leurs couleurs, il est par-
faitement interme*diaire entre eux.

Pedoncule commun assez greie, pench^ termini en grappe lache et pauciflore.
Fleurs assez longuement pedicellees, larges de 8 a 9 cm., a segments bien etales, d'un
rose assez vif, les sepales un peu plus pales dans leur partie inferieure. Sepales lan-
ceoles, acumines, plans, de meme longueur. Petales semblables aux sepales, mais a
peine plus courts et plus larges, a bords faiblement ondules. Labelle plus court que
les sepales, ovale dans son ensemble, distinctement trilobe*; lobes lateraux dresses et
embrassant en partie la colonne, oblongs-triangulaires, obtus, d'un jaune pale et lege-
rement teintes de rose, surtout vers le sommet; lobe terminal proeminent, etroite-
ment ovale, presque aigu, legerement reflechi, a bords un peu ondules, d'un pourpre
vif passant au rose pale vers les bords ; disque d'un jaune tres pale, muni de trois
lignes longitudinales faiblement saillantes. Colonne assez courte, claviforme, faible-
ment arque*e, d'un rose pourpre.
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LAELIA JUVENILIS var FOURNIERI, Corfu



T aelia juvenilis, Bleu.

LAELIA GRACIEUX.

Laelia juvenilis BLEU in UOrchidoph. 1890, p. 240, cum tab.

Hybride obtenu par A L F R E D BLEU, de Paris, en fecondant le L. Perrinii par le
L. pumila, et qui a fleuri pour la premiere fois en 1890. II est bien intermediate
entre les deux parents, tant par les caracteres des organes de ve"ge"tation que par
ceux de la fleur; toutefois celle-ci se rapprnche beaucoup plus de celles du L. Perrinii.

Pseudobulbes robustes, dresses, claviformes, legerement comprimes, d'un vert
fonce", longs de 7 a 10 cm., surmontes d^une seule feuille, entoure"s de deux ou trois
gaines tres in£gales, membraneuses, obtuses et blanchatres. Feuille coriace, dresse*e-
e'tale'e, ligulee, obtuse, d'un vert intense, longue de 12 a 20 cm., large de 3 a 4 cm.
Pe"doncule gr^le, tres court, uniflore, plus ou moins arque\ Fleur penchee, large de
13 a 14 cm., a segments tres etales, d'un blanc legerement veine et teinte de rose
Hlace. Sepales lance"ol£s, aigus. Petales oblongs, aigus, a bords faiblement ondules,
presque deux fois plus larges que les sepales. Labelle plus court que les sepales, a
peu pres de meme forme que celui du L. Perrinii et enroul<§ aussi en cornet, mais a
Hmbe plus arrondi, a partie tubuleuse de la couleur des petales, a gorge blanche,



entouree d'une large bordure d'un pourpre carmin fbnce". Fleurit en octobre et en
novembre.

VAR. FOURNIERI Gogn. — Variety de M. Louis Fournier.

Cette varied a ete obtenue par M. ERNEST CLEVERLY, chef-jardinier chez M.
Louis FOURNIER, a St-Barnabe*, pres de Marseille, en fecondant le L. Perrini par
le L. pumila var. praestans. Pe"doncule assez robuste, de"pourvu de spathe, biflore.
Sepales et petales d'un beau rose et 16gerement lignes de rose pourpre. Labelle a par-
tie tubuleuse plus pale que les petales, a gorge d'un jaune orange, avec la bordure
d'un pourpre carmin tres fonc^.

La plante de la collection de M. FOURNIER a presents une particularity peut-etre
unique pour le genre Laelia: elle a fleuri tro^s fois dans le courant de cette annee, la
premiere f<jis en mars, la seconde en juillet, ct la troisieme en novembre.

Notre planche a e"te" peinte lors de la floraison de juillet.
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cinnabrosa, Hort.

i

Laelia cinnabrosa HORT. ; SANDER, Orch. Guide, p. 276 (nomen tantum, — 1901).

Hybride provenant du Laelia cinnabarina (voir pi. 7) feconde par le L. tenebrosa
(voir pi. 8) ; l'exemplaire que nous figrirons a e"te obtenu par M. CLEVERLY, chef de
culture chez M. Louis FOURNIER, a St-Barnabe pres de Marseille.

Plante de"celant bien son origine : port du L. cinnabarina ; fleurs ayant les dimen-
sions de celles du L. tcnebrosa, mais bien interme*diaires, tant pour la forme que
pour les couleurs, entre celles des deux parents.

Fleurs larges de 15 a 20 cm., a segments tres etales. Sepales lanceoles-ligule's,
brievement acumines, a bords legerement onduMs et un peu revolutes, d'un rouge
orange fonce, legerement lign^s de jaunatre, plus jaunes a la base et au sommet.
Petales semblables aux s6pales, mais un peu plus larges et plus Ianceol6s. Label le
un peu plus court que les se*pales late*raux, dtroitement ovale-elliptique dans son en-
semble, distinctement trilobe, roule* en cornet dans la moitie inf^rieure, d'un blanc
un peu jaunatre, avec de nombreuses veines d'un pourpre violace et portant dans la
Partie mediane deux macules allonge*es de meme couleur ; lobes lateraux petits.



largement arrondis ; lobe terminal allonge, largement ovale, brusquement aigu,
jaune vers les bords, qui sont l£gerement ondulds-crispes. Colonne dressee, clavi-
forme, trigone, longue de I 1/2 cm.

L'exemplaire decrit plus haut nous a 6te* co mmunique par M. CLEVERLY au
commencement du mois de juillet de l'ann^e derniere.
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Qenre Laelio-Cattleya.

obtenus m f r S°US 'e " ° m dC L a e l i o-C a t t I<* a un Sr°«Pe comprenant Ies hybrides
obtenus par le croisement des Laelia avec les Cattleya

c o m m e ^ r n ^ ^ C T ° i S e m e n t s < 8 B l i e u d > a v o i r 1 " ^ PoUinies e n u
comme Ies Cattleya, - ou d'en avoir huit disposes sur deux ran-s et
ega es entre dies, comme Ies Laelia, - on ont huit aussi et en deux n'
dors que l e s t d'

en une rangee

'joi-s que les quatre d'une rangee sont bien developpees, Ies quatre de rautre ran^e
sont restecs a 1'etat rudimentaire (voir notre figure analytique) L
pJantcs sont done absolument intermediaires entre les deux ^enres qui

Jes ont produites ; aussi plusieurs d'entre dies avaient d'abord ete considers
_ par certains auteurs comme des Laelia, tandis que d'autres les rangeaient

parm, les Cattleya. C'est M. ROLFE qui, en 1888, a mis fin Z cette ambiguity en
eant le genre Laelio-Cattleya (The Journal of the Linnean Society, XXIV p 168)
^n range aujourd'hui dans ce genre, d'abord les produits artificiels obtenus par
loiscment des Laelia avec les Cattleya; ensuite certaines plantes observees \

ou d r a t U r e I > q i U 6 t a i e n t a u t r e f o i s considerees comme de bonnes especes de Cattleya
e Laeha, mais qui, ayant les pollinies organises comme nous I'avons indiquc

> naut, sont supposees avoir la meme origine hybride.
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J ̂ aelio-Cattleya Nysa, Roife.
Laelio-Cattlcya Nysa ROLFE in Gard. Chron., ser. 3, XIV, p. 343 (1893).

Cethybride a e*te obtenu par M. SEDEN, dans Fetablissement de MM. VEITCII,

de Chelsea, en fecondant le Laclia crispa par le pollen du Cattleya Warscczviczii ;
sa premiere floraison s'est montr^e en 1893.

Fleurs larges de 13 a 14 centimetres. Sepales etales, lineaires-oblongs, longuement
retrecis inferieurement, un peu obtus, legerement ondules, d'un rose tres tendre.
Petales Stale's, obovales-oblongs, fortement ondules-crispes, de la couleur des sepales.
Labelle peu distinctement trilobe, obscurement triangulaire, a bords tres crispe"s,
d'un pourpre violace fonce, avec une e"troitc bordure beaucoup plus pale, passant au
rose pale borde* de blanc vers la base des lobes late"raux ; disque orne inferieurement
de chaque cdte" d'une grande macule d'un jaune assez vif un peu en forme de crois-
sant. Colonne d'un blanc jaunatre.

Nous sommes redevables envcrs M. PEETERS, de Saint-Gilles-lez-Bruxelles, du
^odele qui nous a servi pour peindre notre planche.

Nous croyons inutile de donner le port de cette plante, parce qu'il est identique a
luj du Laelia purpurata, d ĵa figure.
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T aelio-Cattleya Proserpine, Koife.

Laelin-Cattlcya Proserpine ROI.FE in Gard. Chron., ser. 3, VIII, p. 352 (1890).

Cet hybride a cte obtenu artificiellemenl dans retablissement de MM. VEITCH, de
Chelsea, par M. SEDEN, en fecondant le Laelia pumila, var.
Dayana, par le pollen du Cattleya velutina. Cette fecon-
dation fut effectuee en 1883, et les plantes obtemies
fleurirent pour la premiere fois au mois d'aout 1890.

Le coloris et le port rappellent beaucoup la plante mere ;
mais la forme des flours, qui ont dc 8 a 10 centimetres de
diametre, est celle du porte-pollen. Sepales oblongs-
lanceoles, aigus, a bords faiblement ondules, etales,
a sommet recurve, d'un rose pourpr^ vif inferieurement,
marques dans la partie superieure de bandes longitudi-
nal es d'un blanc jaunatre maculees chacune d'une
lignc de gros points d'un brun pourpre. Petales plus '
Urges que les sepales, de meme couleur que ceux-ci,
niais a lignes plus courtes et moins prononcccs. Labelle
tres distinctement trilob^ ; lobes lateraux obtus, dresses et arques-connivents,



d'un blanc un peu rose a 1'exterieur, a face interieure d'un pourpre cramoisi tres
fonce vers le sommet, jaune vif avec des lignes pourpre fonc£ vers la base ; lobe
terminal grand, suborbiculaire, un peu 6margine au sommet, a bords finement ondu-
les, d'un pourpre cramoisi tres fonce, passant au blanchatre vers le milieu et au jaune
vif a la gorge, avec des lignes longitudinales ramifiees d'un pourpre cramoisi plus
fonce que le restc. Colonne d'un blanc jaunatre, maculee d'un pourpre fonce.

Notre planche represente la fleur d'un exemplaire de la collection de M. J. HVE,
a Gand.
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Laelio-Cattleya intermedio-flava, Maron.

Uelio-CatOeya intermedw^flava MARONJ Journ. des Orchid,, v,,, p. 1[)0 ( t S 9 6-nomen tantum,.

S y n o n y m e , — Catilera imermodin-flava MARON in Rev, Hort.t [896, p. 54n.

PseudobuJbes robustes, un pen rcnfles au milieu, atteignant 12 centimetres de hau

teur, surmontes tant6t d'une scule feuille (comme le Laclia flava), tantdt de

deux feuilles (comme le Cattlcya intermedia), Feuilles atteignant 11 centimetres ^

^ longueur sur 3 12 centimetres de largeur. Pedoncule commun beaucoup plus

ong que les feuiJles, assez grele, d'irn vert gai, pluriflore; p6dicelles Stales, roses

^feneurement, passant au vert pale dans la partie supeYieure, longs avec

ovaire dc 3 1/2 a 4 centimetres. Bractees triangulaires, aigues, apprimte

un blanc rose, longues de 3 a 5 mill. Fleurs etalees, (arges de 9 a 10 cen-

metres. Sepalcs et Pt3tales a peu pres semblablcs, tres Stales, oblongs-ligu-

t .' un P e u a i&us, ^ bords faiblement ondules, d'un blanc tres legerement

Jiilte de jaune verdatre. Labelle un peu plus court que les sepales, distinc-

nt tnlobe, d'un blanc jaunatrc inferieurement et a Texterieur des lobes

nf:aUX|!d>Un ^ U n e h'is pA 'C * l ' i n t ^ r i c u r ' I o b c terminal un peu recuurbe l^gere-
no!^ ^ Gn P ° i n t e ' A b ° r d S o n d u l ^ c r i s P ^ , d'un jaune tres pale, veine-maculc
I)Oui"pre viol ace.



Ce bel hybride a ete obtenu par M. CH. MARON, chef des cultures de M. FoUR-
NIER, a Saint-Barnab6, pres de Marseille. II provient du croisement op£re entre le
Cattleya intermedia et le Laelia flava; le semis a e*te fait le 5 mars 1894, et la pre-
miere fleur s'ouvrait deja lc 26 octobre 1896, soit environ au bout de deux ans et
demi seulement.

M. MARON trouve que les fleurs de son hybride, pour Taspect general, ressemblent
beaucoup a celles des L.-C. X Phoebe et L.-C. X Hippolyta, mais avec un coloris
tout different.

Deux plantes de ce semis ont fleuri jusqu'ici, et notre planche a ete peintc d'apres
Tune d'elles, dans les serres de M. FOURNIER.
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J^aelio-Cattleya Sallieri, Maron.

IiAEIiIO-GATTLEYA deM.

Laclio-Cauleya Sallieri MARON ; Jouvn. des Orch., VII, p. 2r,o (,S96, - nomen tantumj.

Fleurs tres grandes, atteignant u a 12 centimetres de diametre. Sepales tres
«ales, ligfules, obtus, a bords faiblement ondules, d'un rose tres pale ,-,

etales tres etales, rhombordes-oblongs, obtus, a bords assez fortement ^ Wv , r •

ondules, u n p e u p l u s roses que les sepales surtout vers Ieur sommet •(] \ ^ S * T ^

i-abellc enroule en cornet, obscurement trilobe, arrondi au sommet a H ^KZ *'-<

us rortement crispes, d'un pourpre cramoisi vif avec des lignes un /7. \fe

Pcunl l l s foncees vers le sommet ainsi que sur les bords des lobes

x» a gorge jaunatre un peu teintee de vert avec quclques fines

pourprees inferieurement, 1c reste blanchatre a 1'intcrieur et

rose* a Texterieur. Colonne blanche un peu teintee de pourpre.

1'a h : i e n C ° r e u n e h y b r i d e d u ;' M - Cll. MARON, de Marseille, qui

CamtCnU e" f ^ C O n d a n t Ie Ladia Purpurata var. Wiltiamsii, par le

eya Loddigesii. Le semis fut erTectue le 23 mars 1891, et la premiere floraison
m o n t r aenoc tob re i895 .

t



Une ccrtaine quantite de plantes issues du meme semis ont un labcUe qui ne porte
pas de trace de pourpre cramoisi; cet organe est alors du meme coloris que les autres
parties de la fleur, e'est-a-dire d'un rose pale.

Notre planche a e"te peinte dans les collections de M. FOURNIKR, a St-Barnabe,
pres de Marseille.



/5>fct. Scon. &es @rcb.

%aelio*Cattle$a, b$br. pi. 5

aelio-Cattleya

Corbeillensis

aron.

jfcrricr t897.



>—

n
o

n
r

>

c
z

I
PS

H

I



Laelio-Cattleya Corbeillensis, Maron.

IxAELIO-GATTLEYA de GORBEIIt.

Laelio-Cattleya Corbeillensis MARON; Journ. des Orch., vir, p. 290 (,896, - nomen tantum).

gynonymes. - Laelio-Cattleya Corbeillana; BOHNHOF, Diet, des Orch. hybr., p. 4 2 (,895
~ nomen tantum). - ? Laelio-Cattleya Blessensis HORT.; Orch, Rev , [. p. 087 f I8Q3 —

nomen tantum); BOHNHOF, he. cit , p. 42 [L.-C. Blesemis). '

Incurs tres grandes, atteignant 14 centimetres de largeur. Sepales tres etales,
blongs-ligules, obtus, a sommet rerlechi, a bords faiblement ondules, d'un rose
n peu violace legerement ligne de rose plus vif. Petales etales, ovales-
blongs, obtus, a bords assez onduMs, aussi longs que les sepales et de

meme couleur qu'eux. Labelle aussi long que les sepales lateraux,
fortement enrouM en cornet, legerement trilobe; lobes lateraux d'un
I'ose vif, stries inferieurementde blanch atre; lobe terminal arrondi et
un peu emargine au sommet, fortement ondule-crispe sur les bords, d\m r\

pourpre cramoisi tres fonce un peu varie de blanc; gorge d'un jaune blan-
chatre, striee longitudinalement de jaune un peu rougeatrc. ®

Ce bd hybride a etc obtenu par M. MARON, de Marseille, en fecondant le Laelia



pumila marginata avcc le pollen du Cattleya Loddigesii. On indique precisemcnt les
mSmes parents pour le L.-C. Blessensis, obtenu egalement, croyons-nous, par
M. MARON, et qui a ete expose par Sir TREVOR LAWRENCE au meeting du 8 aout
1893 de la Societe" Roy ale d'Horticulture de Londres. Ce dernier nom devrait avoir la
priorite"; mais commc il a ete publie sans description, nous ignorons si les deux
plantes sont identiques, et nous conservons ici provisoirement le second nom donne
par M. MARON.

Notre planche a ete peinte dans les serres de M. FOURNIER, a Saint-Barnabe,
pres de Marseille.
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T^aelio-Cattleya albanensis, Roife.

IiAEMO-GATTIxEYA de SAINT~AL:BANS

Laelio-Cattleya albanensis ROLFE in Gard. Chron.,ser. 3, xiv, p. 584 (1893), et in Orch Rev.,
1, p. 33y (L.-C. albanense), 111, p. 164

C y n o n y m e . — Laelio-Cattleya Varjenevskyana L. LIND in Lindenia* x, tab. 466 (1895).

Port ressemblant beaucoiip a celui du Cattleya Warncri. Pseudobulbes allonges,
monophylles. Feuille coriace, oblongue-ligulee, un peu emarginee au sommet, d'un

, vert fonce. Pe*doncule un peu plus long que la feuille, pauciflore. Spathe allongee,
obtuse, d'un vert pale. Sepales e*tal£s, oblongs-Iigules, un peu obtus, a bords roules
en dehors, longs de 7 centimetres et larges de 2, d'un rose vif un peu mauve. Petales
oblongs-rhombordes, obtus, a bords assez fortement ondules-crispes, aussi longs que
les sepales et de meme couleur qu'eux, sauf qu'ils sont plus pales inferieurement dans
la partie mediane. Labelle presque aussi long que les sepales lateraux, non distincte-
ment lobe, fortement enroule en cornet, a sommet arrondi, a bords tres fortement
ondules-crispes, avec le fond de la gorge jaune, le reste d'un pourpre cramoisi vif.

Cetteplante a 6te importee en 1893, de Bahia (Bresil), par MM. SANDER & C°,
de St-Albans(Angleterre). M. ROLFE,cn la decrivant la meme annee, Ta consideree



comme un hybride naturel et lui a assigne comme parents probables le Cattleya
Warneri et le Laelia grandis. Cette hypothese s'est trouve*e singulierement confirmee
deux ans plus tard, lorsque M. L. L I N D E N a figure* dans la Ltndenia, sous le nom
de Laelio-Cattleya Varjenevskyana, un hyhride qu'il declare avoir obtenu dans les
serres de THorticulture Internationale, en croisant le Laelia grandis avec le Cattleya
Warneri et qui est manifestement identique au pre*ce"dent ou en dififere a peine
comme le"gere variete.

Notre planche a ete executee d'apres un exemplaire qui se trouvait en fleurs dans
la collection de M. DE LAIRESSE, de Liege, au mois de novembre dernier.
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T^aelio-Cattleya elegans, Roife.

ZiAKIiZO-GATTXi£YA £ L £ G A N T .

Laclio-Cattleya elegans ROLFK in Gard. Chron.^ ser,. 3, v, p. 519 , i8Sg \

Q y n o n y m e s . — Cattleya elegans CH. MORREN in Ann. de Gand, iv, p y3, tab. 185(1848).—
Laelia elegans RCHB. F. in Allgem. Garten?., xxm, p. 244 (i855» — 'Bletia elegans

KCHB. F. in W A L P . Ann. Bot., vi, p. 427 (1S62}, Xenia Orch., 11, p. 55 (aout i863) — Laelia
Brysi.ina LKMAIKE in / / / . Hortic, in, misc. p. 4S (i856; et iv, tab 134. — Laelia pachystele
RCHB F. in Gard. Chron.% ser. 3, iv, p. 596 (1888;.

Rhizome de la grosseur du petit doigt. Pseudobulbes dresses, claviformes, un pen
atte*nues inferieurement, presque arrondis, sillonnesi surmontes tantdt d'une, tant6t
de deux feuilles, longs de 40 a 50 centimetres. Feuilles coriaces, elliptiques-
obJongues, d'un vert bronz^, longues de 20 a 30 centimetres. Pedoncule commun
robuste, assez court, portant de trois a sept fleurs et quelquefois plus, sortant d'une
longue spathe verte, obtuse et comprimee. Fleurs larges de 12 a 18 centimetres.
Sepales tres ^tal^s, ligul^s 011 oblongs-lanceol£s, aigus, a bords un peu enroules,
^'u n blanc plus 011 moins teinte de rose violace. Petales presque semblables aux
sepales, mais un peu plus larges, a bords legerement ondules-crispes, et souvent un



peu plus roses. Labelle un peu plus court que les sepales lateraux, largement oblong,
trilobe" ; lobes lateraux enroules autour de la colonne, d'un blanc rose, plus ou moins
fortement macules de pourpre violace* a leur sommet ; lobe terminal transversalement
oblong, a bords ondules-crispes, d'un pourpre un peu cramoisi tres vif, parfois
faiblement margine de blanc, avec deux macules en forme d'yeux a la base. Colonne
claviforme, triquetre, incurvee, blanche et striee de pourpre.

Cette plante a ete pendant longtemps consideree comme une espece legitime.
En 1889, M. ROLFE, se basant sur ce que ses pollinies ont les caracteres de tous les
Laelio-Cattleya obtenus artificiellement (quatre bien developpees et quatre impar-
faites), a ete conduit a la considerer comme un hybride naturel entre le Laclia
purpurata et le Cattleya Leopoldi, opinion deja emise par MM. VEITCH en 1887
(Man. Orch. PL, II, p. 69), et aujourd'hui ge*neralement admise par tous les
auteurs. JLJne particularity a remarquer cependant, e'est que tous les hybrides
naturcls se rencontrent ge"neralement en tres petite quantite, parfois m^me on n'en
connait qu'un pied unique, tandis que celui-ci se montrc en abondance dans le
Bresil meridional.

Le L.-C. elegans a ete decouvert en 1847 dans Tile de Sainte-Catherine, par
FRANQOIS DEVOS, collecteur de la maison AMBROISE VERSCHAFFELT, de Gand.
Dans les serres, ii fleurit ordinairement pendant les mois d'ete. — La fleur que
nous figurons nous a et£ fournie par M. A.-A. PEETERS, de St-Gilles-Bruxelles.
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J^aelio Cattleya elegans var. de M. Fournier.

Sepales et pdtales d'un rose pourpr6 tres intense, avec des veines plus foncees ; les
sepales teint^s de blanc verdatre a la base; les pdtales lar^es, rhombofdes, a bords
assez ondules. Labelled lobes lateYaux d'un blanc creme avec le sommet d'un pourpre
marron, a lobe anterieur entierement d'un pourpre cramoisi vif.

Cette belle vari£te,que nous avons regue de M. FoURNlER,orchidophilea Marseille,
rappelle beaucoup la variete Broomeana O'BRIEN (in Gard. C/iron., 1890,11, p. 214);
mais celle-ci a les sepales et les petales plutdt marbres que vein6s, les sepales non
blanchatres a la base, les petales plus etroits et a bords moins ondules, le labelle a
lobe anterieur de teintc plus foncee.



SPtct. Scon, ^eg (S>rcb.

3Laelio*Cattle$a, bgbr. pi. 8

aelio-Cattleya

callistoglossa

jf^olfe.

Scptcmbre 1897.



' / iconicorv.des Orchidc*
aelto-GittLya hybr.Pl.8

VELIO-CATTLEYA



Laelio-Cattleya callistoglossa, Roife.

a BEAU I I A B E I I I J E .

Laelio-Cattleya callistoglossa ROLFE.

C y n o n y m e . — Laelia callistoglossa RCHB. F. in Gard. Chron., new ser., xvn, p. 76 (1882).

Pseudobulbes fusiformes, sillonne*s,robustes, d'un beau vert, surmontes d'une seule
feuiile. Feuille dressee, un peu recourbee dans la partie superieure, coriace, oblon-
gue, emarginee au sommet, d'un vert intense, longue de 20 a 25 centimetres, large
de 5 centimetres. Pedoncule commun beaucoup plus court que la feuille, portant sou-
vent deux fleurs, naissant d'une grande spathe oblongue, verte et obtuse. Fleurs
grandes, rappelant beaucoup celles du Laelia fti(rf>urata.S6pa\es tres Stale's, a pointe
recourbee, oblanceoles, aigus, retrecis dans la partie inferieure, d'un rose mauve
pale lave" de blanc. Pe"tales tres etales, ovales-lanc^ol^s, elargis dans le milieu, aigus,
a bords fortement roules en dehors et ondule*s-crispes dans la moitie* superieure, de
rneme couleur que les sepales mais de teinte un peu plus foncee. Labelle grand, obo-
vale dans son pourtour, a partie inferieure enroulee autour de la colonne, a partie
anterieure etalee, fortement ondulee sur les bords et e"margine"e au sommet, d'un
pourpre magenta vif souvent marqu^ de lignes plus foncees, a gorge d'un jaune



pale orange finement striee de lignes rayonnantes d'un pourpre cramoisi. Colonne
assez gr£le, blanchafre et teintee de pourpre.

Ce bel hy bride, tres rare dans les collections, a e"te" obtenu par S E D E N , dans l'eta-
blissement de MM. VEITCII, de Chelsea, en fecondant le Lacliapnrpurata par le
Cattlcya Warscewiczii. Sa premiere floraison date de 1882. Au mois de mars 1884,
M. BALLANTINE, chef jardinier le M. le baron SCHROEDER, Pa expose* z la Societe
Royale d'Horticulture de Londres, et a obtenu un certificat de premiere classe.

Nous avons obtenu de M. JULES H Y E , de Gand, le modele qui a servi pour peindre
notre planche.
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T^aelio-Cattleya callistoglossa

var inversa, Cogn.

LAELIO-CATTLEYA a BEAU LABELLE var. INVERSE.

Hybride obtenu par M. CLEVERLY, chef-jardinier de M. L. FOURNIER, a St-Bar-
nabe, pres de Marseille, en fecondant le Cattleya W arscewiczii par le Laelia p?irfi it -
rata. C'est done Pinverse du type de SEDEN, auquel il ressemble par la forme et la
dimension de ses fleurs, mais il en differe beaucoup par leurs couleurs: les sepales et
les pe*tales, au lieu d'etre a peine rose's, sont d'un rose pourpre vif; le labelle est d'un
pourpre cramoisi tres fonc£, avec la gorge lign£e de jaune orange sombre.

Notre planche ae'te' peinte l'annde dernieredans les collections de M. L. FOURNIER.
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Cattleya elegans

var. Blenheimensis, Sander.

LAELIO-CATTLEYA ELEGANT var. de BLENHEIM.

Laelio-Cattleya elegans var. Blenheimensis SANDER in Reichenbachia, ser. 2, 1, p. 43, tab. 20.

Q y n o n y m e . — Laelia elegans var. Blenheimense WILLIAMS in Orch. Album, ix, tab. 3g3 (1889).

Fleurs grandes. S6pales oblongs, aigus, d'un rose fonce, avec une large bande

rnediane longitudinale plus pale. Petales beaucoup plus larges que les se'pales,

ovales-oblongs, entierement d'un rose violac£ fonce. Labelle a partie infeYieure

blanche en dehors, avcc le sommet des lobes lateraux reflechi et d'un rose foncd, le

lobe anterieur crisp£ sur les bords, d'un rose violac£ passant au brun marron vers la

base, finement veine de plus fonce, et la gorge d'un blanc jaunatre.

Cette belle variete, introduite par MM. SANDER, de St-Albans, a fleuri pour la

premiere fois dans la collection du due DE MARLBOROUGH, au domaine historique
d Blenheim, d'ou elle tire son nom.

Notre planche a £te peinte dans les collections de M. JULES HYE, a Gand.

D'apres M. SANDER, le meilleur mode de culture du L.-C. elegans est de mettre



les plantes en paniers, suspendus pres du verre, en un lieu bien eclaire et humide.
En hiver, lui donner une temperature de i8° a 220 C.f et en e"te quelques degres en
plus. Ne jamais le laisser totalement prive d'eau, meme pendant l'epoque du repos.
II fait deux pousses par an, ce qui fait varier l'epoque de sa floraison; celle-ci
termine*e, tenir les plantes un peu plus au sec pendant un mois environ.
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LAKLIO . CATTLEYA PALLAS



]^aelio-Cattleya Pallas, Veitch

l*eUo-CaUleya Pallas VKITCH; Orch. Rev.,u, p 21 {1894); WILLIAMS, Orch. Grow. MOT,,

edit. 7, p. 460; T êv. de VHort. Beige, 1897, p. i3o, fig. 2 2 .

Hybride provenant du Laelia crispa, feconde par le Cattleya Dowiana.

ante robuste, produisant des grappes de trois a cinq fleurs, qui atteignent
H centimetres de diametre vertical. Sepalcs ianceoles, aigus, etales, d'un rose

a c Petales etales, beaucoup plus larges que les sepales, a bords forte-
er>t ondules-crispes, d'un rose pourpre. Labelle tres grand, rappelant

eai>coup cclui du Cattleya Dowianat a partie inferieure rosee avec des
, r i e s d'un rose pourpre, enroulee an tour de la colonne; partie anterieure

ct'» a bords tres fortement ondules-crispes, d'un pourpre violace vif,
Vec Une etroite bordure blanche; fond de la gorge d'un jaune d'or,

c ue nombreuses stries fines d'un pourpre vif.
Cet hybridea ete obtenu par MM. VEITCH. de Chelsea, qui Pexposerent
a Society Royale d'Horticulture de Londres le 10 decembre 1889 et v

^ mrent un ccrtificat de premiere classe. La meme firmc 1'exposa de nou-'^w^Q
. u w 14 novembre 1893, ce qui permit de constater que la plante avait encore

^elUC°Up g a ^ n * en v i g u e u r e t en beaute. — Nous avons obtenu la plante figuree ici
M- JULES HYE, de Gand.
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- Icon, des Orchidees. Laelio-Cattleya, hybr. pL 10.
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Itnpr. 0MSLLF&8SLZ, Zurich.

LAELIO-CATTLEYA MYRA, Vcitch.



T ^aelio-Cattleya Myra, Veitch.

Laclio-Cattlcya Myra. VKITCH; Gard. Chron. ser. 3, xxm p. io<J da fevricr i8y.S);
The Garden, i-iu, p. i35 ([2 fevner 1898).

Q y n o n y m e . — LaelioCattleya titoile d"or, MARON; Le Jar din, 5 mars 1898, p. 80; Monti.
d'Hort , 1 o mars 1898, p. 5i; Sem. Hort, 13 mars 1898. p. 124; Rev. Hort., 16 mars 1898,

p. 122; Chron. Orchid., n- i3, p 101;/owif. 5oc. Aitf. ^^or / . * / > . , 1898, pp. i?3 et 287.

Pseudobulbes courts, trapus, arrondis, ne depassant pas 5 centimetres dc longueur,
surmontes d'unc seule feuille, qui est d'un vert sombre, un peu teintee de rougeatre a
la face infericure, tongue de 17 centimetres, large de 5 centimetres. Hampe floralc
un peu plus longue que la feuille, portent deux ou trois fleurs d'un jaune citron tres
vif et larges d'environ un decimetre. Sepales oblongs-ligules, presque aigus, un pou
convexes. Petales largement elliptiques-oblongs, un peu obtus, presque plans a
bords legerement ondul^s-crispes. Labclle enroule autour de la colonne, a pane plus
court que les sepales lateraux, largement ovale, obtus au sommet, legerement tnlobe,
A bord antericur fortcment crispe, a bords lateraux un peu plus pales que les sepales
et les petales, maio a partie mediane plus foncee, orange v,f, et marquee de
nombreusca lignes rouges tres fines et un peu rameuses; disque muni dc quatre
c6tcs obscures Colonne trois ibis plus courte que les sepalcs, a peme incurvee,



obtusement trigone, assez concave en avant, d'un blanc cremc legeremcnt tcinte de
rose a la base et en avant; clinandre obliqucmcnt tronque.

Ce bel hybride a ete obtenu simultanemcnt en Angletcrre et en France :
MM. VEITCH, de Chelsea, l'ont exposee le 8 fevrier dernier a la Societe Roy ale
d'Hortictilturc de Londres, sous le nom de L.-C. Myra; M. MA RON, de Brunoy
(Seine-et-Oisc), 1'a presente le 24 fevrier a la Societe Nationale d'Horticulturc de
France, sous le nom de L.-C. Etoile d'or.'Sous adoptons le premier nom, parce qu'il
a seize jours de priorite sur le second. Toutefois, nous devons faire remarquer que la
plantc de M MARON parait supericurc a cclle de MM. VEITCII : clle a obtenu a
Paris un certificat de merite de premiere classe, ainsi qu'iine medaille d'or spdeiale,
et le Comite des Orchidees propose de la nommcr L.-C. Myra var. Etoile d'or
(Journ. Soc. Nat. d'Hort. de Fr., 1898, p. 287).

TCotre planche represente la plante de M. MARON, qui Ta obtenue en fecondant
unc variete a grandes flcurs du Cattleya Trianac par le Laclia /lava; lc semis fut
effectue le 9 juin 1893 ct la premiere floraison cut lieu en fevrier 189S.
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hon. des Orchidee,
aelio-Cattlcya, hybr., pi //,

Imp,: MtELLFOSSLI, Zurich.

LAELIO-CATTLEYA KRAENZLINII VAR. CLEMENTINA!,.



J^aelio Cattleya Kraenzlinii

var. Clementinae,
du D' KRAENZI:IN. var. de M™ GfcfiMENTIKK GIBKZ

R y n o n y m e . — Laelio-Cattleya Clementinae HORT.

Nous ne connaissons le L.-C. Kraenslinii que par la mention qu'en fait M. H A N -
SEN {The Orchid Hybrids, p. 96. — 1895) : il fut obtenu en fecondant le C. Mossiae
var. Wagencri par le L.-C. elegans var. prasiata, et expose a la Socie'te Royale
^'Horticulture de Londres par M. SANDER, le 26 septembre 1893.

M. B O H N H O F , dans son Dictionnaire des Orchidees hybrides (1895), mentionne, p.
44* un L.-C. Liidovici provenant de la collection PERRBXOUD, mais sans indication
de date, obtenu au moyen du C. Mossiae superba, feconde par le L.-C. elegans.

La plante que nous figurons ici et dont nous devons la communication a la bien-
yeillance de M. GIBEZ, de Sens, est le produit de la fecondation du C. Mossiae var.
wnperialis, par le L.-C. elegans var Turneri.

Quoique nousne puissions indiquer les differences qui distingnent ces trois hybrides
obtenus par le croisement des memes especes, comme ils proviennent de varietes



differentes, on peut affirmer a priori qu'ils ne sont pas identiques, et deux d'entre
eux doivent 6tre consideres comme des vartetes du troisieme, de celui que nous pou-
vons croire le plus ancien, le L.-C, Kraenzlinii.

La vari£t£ Clementinae a pour caracteres floraux :
FJeurs larges de 13 centimetres. S^pales tres etales, oblongs-ligules, obtus, a bords

legerement ondule"s, d'un rose vif, un peuplus pales vers la base, les lateraux infle-
chis, falciformes, recurves au sommet. Petales tres etales et a sommet un peu
recurve, ovales-oblongs, obtus, assez longuement onguicul^s, a bords legerement
ondules-crispes, d'un rose vif, presque deux fois plus larges que les sepales. Labelle
plus court que les sepales lateraux, profondement trilobe; lobes lateraux releves et
embrassant en partie la colonne, a bords ondules, blancs, un peu jaunatres vers le
bord superieur, a sommet arrondi et d'un pourpre vif; lobe anterieur subreni-
forme, large de 4 centimetres, a sommet un î eu recurve et faiblement emargine, a
bords fortement ondules-crispes, d'un pourpre vifet legerement ligne de jaune a la
base. Colonize d'un blanc pur.
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J^aelio-Cattleya Clonia, Hort.

Laelio-Cattleya Clonia HORT.; Gard. Chron., ser. 3, xvi, p. 5 n (1894); Orch. Rev., 11, p. 373
(1894) {L.-C. Chlonia).

Hybride expose" a la Societe" Royale dJHorticulture de Londres, le 24 octobre 1894,
par MM. VEITCH, de Chelsea, qui l'ont obtenu en f£condant le Caitleya Warsce-

wiczii par le Laelio-Cattleya elegans Turneri.

Plante vigoureuse, a pscudobulbes portant deux feuilles ou raremcnt une seule.
Fleurs ressemblant beaucoup a celles du Cattleya Warscewiczii (voir Cattleya, pi. 1),
dont elles ont toute Tampleur. Sepales lance*oles-ligules. Pe"tales largement oblongs-
cuneiformes, a bords assez fortement ondules. Labelle ample, a contour presque
arrondi, cnroule en cornet a la base, legerement trilob^, a bords fortement crispes,
arrondi et non 011 a peine echancre au sommet.

\ 7 a r . Amy Leemann COGN.

. — L.-C. Amy Leemann CH. MARON, in litt.

Pscudobulbes hauts de 20 cm. Feuilles oblongucs, d'un vert jaunatre, peu lui-
santes, longues de 25 a 26 cm., larges de 7 cm. Sepales et petales d'un rose assezvif.



Labelle a lobes lateraux d'un rouge pourpre, avec une etroite bordure un pen plus
pale ; lobe ante*rieur d'un pourpre cramoisi vif, avec des veines un peu plus fonce"es ;
gorge largement teintee de blanc jaunatre, avec une macule mediane allonge*e et
etroitement triangulaire, d'un pourpre cramoisi. Colonne blanchatre et anthere un
pcu ros£e.

Cette plante est l'inverse du type, car elle provient du L.-C. elegans, feconde par
le C. Warscewiczii. Nous en devons la communication a son obtenteur M. CH.
MARON, horticulteur a Brunoy (Seine-et-Oise). Elle a ete acquise par un orchidophilc
anglais, M. LEEMANN, et die porte le nom de sa fille, Miss AMY LEEMANN.
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T^aelio-Cattleya Clonia

var. Marguerite Maron, Cogn.

Cynonyme. — Laelio-Cattleya Marguerite Maron CH. MARON, in lilt.

Plante de vegetation moins vigoureuse que la variete Amy Leemann et d'un vert
plus sombre. Sepales et petales d'un rose assez pale, surtout dans la partie m£diane.
Labelle d'un blanc un peu jaunatre, a Texception du lobe antcrieur, qui est d'un
pourpre cramoisi intense avec des veines plus foncees et une etroite bordure un peu
plus pale, du fond dc la gorge qui porte une macule pourpre cramoisi vif, et des
lobes lateraux qui sont legerement bordes dc rose. Colonne blanchatre et anthere
d'un pourpre vif.

Nous avons re$u cet hybride au mois d'octobre 1898, de M. Ch. MARON, dc
Brunoy, qui l'a obtenu en fecondant le L.-C. elegaits alba par le C. Warscewiczii,
et Ta dedie a sa fille, Mlle

 MARGUERITE MARON. Comme la variete pr£cederite, il
cst passe dans les collections de M. LEEMANN.
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1AELI0-CATTLEA HYEANA,Hort



Taelio-Cattleya Hyeana, Hort.
IiAEIiIO-CATTIiEYA I>E M. JUIiES HYE.

Hybride obtenu dans les collections de M. JULES H Y E , de Gand, par son Chef des
cultures, M. JULES COENE, en fecondant le Laelia put'putata par le Cattleya La-

wrenceana Hyeana*
Pseudobulbes... Fcuilles... Fleur atteignant 15 cm. dc diametre vertical, a seg-

ments bien Stales. Sepales e*troitement ligutes, longuement attenues dans leur partie
infdrieure, a bord un peu ondules, d'un rose lilas pale legerement ligne de plus
fonce. Petales obovales-rhomboifdes, falciformes, a bords fortement ondules-crispes,
dc la meme teinte que les sepales, sauf qu'elle est un peu plus vive surtout dans la
partie supdrieure. Labelle indivis, enroul£ en cornet dans la partie inferieure, a limbe
etale et suborbiculaire, fortement crenele-crispe' sur les bords, un pen emargine au
sommet, d'un pourpre un peu violace tres vif, plus pale a Texterieur vers la base,
il g°rge Idgerement teint^e et striee de jaune.

Nous devons faire remarquer qu'un autre Laelio-Cattleya avait deja regu le nom de
L.-C. Hyeana; il avait etd expose a Gand le 11 novembre 1894 par M. JULES H Y E
(voir Rev. de I'Hort. Belg., 1895, p. 22, nomen tanturn ; HANSEN, Orch. Hybr.,
P* 95)> et on le croyait alors un hybride naturel du Laelia tenebrosa et du Cattleya



labiata; mais depiiis, on a reconnu qu'il est identique au L.-C. Albanensis, et par
consequent le nom qu'on lui avait donne est devenu sans emploi.

Notre planche a e'te* peinte dans les collections dc M. JULES H Y E .
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LAEHO-CAT TLEYA HIPPOLYTA, Hort .Veitch.



J^aelio-Cattleya Hippolyta. Hort. veitch.

Laelio-Cattleya Hippolyta HORT. VAITCH : Gard. Chron , ser. 3, vii, pp. 3q8 et 43 1 (1890).

Hybride provenant du Laelia cinnabarina fcconde par le Cattleya Mossiae, et
combinant d'une maniere tres heureuse les caracteres de ces deux especes, d'aspcct
si different (voir Cattleya, pi. 9, et Lc?eliay pi. 7).

Pseudobulbes robustes, fusiformes ou un peu claviformes, surmont£s d'une seule
feuiile, qui est assez grande, dressee, coriace, oblongue, obtuse, d'un vert foncc.
Hampe dressee, portant plusieurs fleurs, qui atteigncnt 13 a 14 cm. de diametre
transversal. Sepales tres ctal^s, a partie sup6ricure un peu recurved, etroitement
ligules, aigus, dfun jaune rougeatre marque de lignes un peu plus rouges. Petales
drcss£s-etales, a partie superieure recurv<5e, etroitement oblongs, un peu aigus, a
bords assez fortcment ondules, larges de 2 1/2 a 3 cm., de meme couleur que les
sepales. Labelle long de 6 cm., profond£ment trilobe, d'un pourpre cramoisi v»f, un
peu jaunatre sur les bords, a gorge d'un jaune orange, a face externe d'un jaune
lougeatre fortement ligne de rouge; lobes Iat6raux un peu arrondis, releves et
embrassant la colonne; lobe terminal ample, largement obovale, arrondi au sommct,
a bords fortement ondules.



Get hybride, obtenu par MM. VEITCH, de Chelsea, a ete expose a la Societe
Royale d1 Horticulture de Londres le 25 mars 1890, et il a obtenu un certificat de
merite de premiere classe.

L/exemplaire que represente notre planche fait partic dcs collections de M. A. A.
PEETERS, a St-Gilles-Bruxelles.
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LAEL1O-GATTLEYA HIGHBUFUENSIS, Hort



J^aelio-Cattleya Highburiensis, Hort.

I1AEI1IO-GATTI1EYA de HIGHBURY.

JLaelia-Cattleya Highburiensis HORT. ; Gard. Chron., ser. 3, xix, p. 468 (1896); Orch. Rev., iv,p 157(1896).

Hybride provenant du Cattleya Lawrenceana fe'conde' par le Laelia cinnabarina,
obtenu dans la collection de M. JOSEPH CHAMBERLAIN au domaine de Highbury,
pres de Birmingham, et expose le 7 avril 1896 a la Soci£te Royale d'Horticulture
de Londres, qui lui a decern£ un certificat de merite.

Plante bien intermediate entre les deux parents. Inflorescence assez allongde,
pluriflore. Fleurs larges de 9 a 10 centimetres. Sepales tres etal£s, oblongs-lanceoles,
aigus, a 7 nervures fines, d'un jaune orange un peu teinte de rouge et a nervures
rouges, les late*raux legerement defl^chis. Petales aussi longs que les sepales et
moitie plus larges, oblongs, brusquement aigus, legerement ondul£s,d'un jaune plus
fortement teinte* de rouge cramoisi que les sepales, a nervures nombreuses, fines,
rameuses et d'un pourpre cramoisi. Labelle presque aussi long que les sepales late-
raux, legerement trilob^, entierement d'un pourpre vineux tres vif, excepte la base
qui est d'un jaune blanchatre, et la partie centrale du disque qui est d'un jaune soufre



brillant ; lobes lateraux tres obtus, redresses ; lobe terminal largement arrondi, a
bords un peu crispes ; disque marque de plusieiirs lignes fines et saillantes. Colonne
dressde, longue d'un centimetre.

L'exemplaire que nous figurons nous a £te envoy£ par M. Graire, de St-Fuscien,
pres d'Amiens.
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*T aelio-Cattleya Highburiensis var. Fournieri, Cogn.

LAELIO-CATTLEYA DE HIGHBURY VAR. DE M. L. FOURNIER.

Forme tres remarqliable, qui fait partie de la collection de M. Louis FOURNIER

a St-Barnabe, pres de Marseille, chez qui notre planche a e"te peinte au mois de mars

dernier. Elle provient d'un semis fait par son chef de cultures, M. Louis GAUD.

Comme le type, elle est intermediaire entre les deux parents; mais les pseudobulbes

et les feuilles se rapprochent beaucoup de ceux du Cattleya Lawrenccana* dont ils

different tres peu; tandis que la couleur des fleurs rappelle encore davantage le

Laelia cinnabarina. Pseudobulberobuste, claviforme. Feuille oblonguc-ligulee, obtuse,

longue de 15 k 20 cm. Pedonciile plus long que la feuille, enveloppe a sa base dans une

spathe etroitement ligulee, aigue, comprime*e, d'un bl^nc verdatre teinte*e et lignee'de

pourpre violacc, longue de J a 8 cm. Sepales d'une teinte orangee beaucoup plus

intense que dans le type. Petales d'un jaunc orang^, fortement teintes et lignds obli-

quement de pourpre cramoisi tres vif. Labelle d'un pourpre vineux tres vif, avec tres

peu de jaune orange" strie de pourpre a la gorge.
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T aelio-Cattleya Massangeana, Cogn

de M. MASSANGE I>E

Hybride obtenu par M. PEETERS, horticulteur a St-Gilles-Bruxelles, en fdcondant
Ic Laelia tenebrosa (voir Laelca, pi. 8) au moyen du Cattlcya Schilleriana (voir

Cateleya, pi. 16). La fecondation a e"te eflectu<§e en juin 1895 ; les graines ont 6t6
semees le 2 fevrier 1896, et la premiere floraison a eu lieu le 5 juin 1899 ; certains
pieds etaient encore fleuris a la fin du mois d'aout suivant. Les plantes que nous
decrivons sont done encore tres jeunes, et elles acquerront certainement un develop-
pement beaucoup plus considerable. Pseudobulbes epais, claviformes, fortement
comprimes, longs de 8 a 12 centimetres, surmontes d'une 011 deux feuilies, couverts
de gaines d'un vert glauque, blanchatres ou teint^es de rouge. Feuilies obliques,
epaises et coriaces, oblongues-ligutees, obtuses et legerement ^marginees, d'un vert
fonce et un peu teintecs de rouge a la base, longues de 12 a 20 centimetres, larges de
5 a 6 centimetres. Pedoncule commun assez court, pauciflore ; spathe coriace, tres
comprimee, oblongue-spathulee, obtuse et obliquement apiculde, d'un vert jaunatre
tres pale un peu lignee de plus fonce, longue de 5 a 6 centimetres. Fleurs larges de
12 a 13 centimetres. Sepales tres elates, oblongs-ligules, aigus, assez fortement



ondules, d'un rouge cuivre, un peu teintes de vert surtout a la base. Petales
semblables aux se'pales, sauf qu'ils sont presque deux fois plus larges, plus fortement
ondules et plus obtus. Labelle aussi long que les s£pales late"raux,ovale-orbiculaire
dans son pourtour, profond£ment trilobe avec les sinus entre les lobes tres etroits,
d'un pourpre amarante vif, avec des lignes de teinte plus foncee ; lobes lateraux
releves et entourant la colonne, largement triangulaires, obtus ; lobe anterieur large-
ment arrondi, legerement emargine au sommet, a bords fortement crispes. Colonne
claviforme, triquetre, concave a la face anterieure, fortement incurvee.

Selon le desir que nous a exprime M. PEETERS, nous dedions cet hybride a
M. MASSANGB DE LOUVREX, orchidophile, au chateau de Baillonville, pros de
Marche,
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LARLIO-CATTLKVA HEHODE , Peeter:



J ̂ aelio-Cattleya H6rode, Fr. Peeters.

Laelio-Cattleva Herode, FR. PEETERS ; Gard. Chron., ser. 3, XXVII, 26 mai, suppl. p. 1 (1900)";
Garden, 1900, I, p. 110 ; Orch. Rev. 1900, p. 185.

Hybride obtenu par M. A. PEETERS, horticulteur a Saint-Gilles, Bruxelles,
en fecondant le Cattleya O'Brieniana (voir Cattleya, hybr. pi. 8) par le Laelio-
Cattleya elegans Turneri.

Comme les deux parents de cet hybride sont eux-memes g£ne>alement
considered comme des hybrides naturels, il aurait pour ancetres ,quatre especes
distinctes, comme le montre le tableau suivant :

) C. Loddigesii.
C. x OBrieniana — C. dolosa.

L.-C. Herode = 1 C. Leopoldi
L.-C. X elegans — j L purpurata.

Plante naine, a port compacte, portant jusqu'ici une fleur unique, mais tres
jolie, large de 13 cm. et bien intermediate entre celles des deux parents.
Sepales et petales d'un beau rose pourpr£, tres etale's, a sommet recurve, d'un
rose pourpr6 clair ; les premiers ligul£s, a bords tegerement ondulds ; les
seconds etroitement ovales-rhombordes, a bords fortement crisp£s dans les deux



tiers superieiirs. Labellc assez grand, a partie anterieure bien etalee, le*gerement
trilobe, a sommet emargine et d'un pourpre cramoisi vif, ainsi que la partie
mediane de la base du disque, le reste d'un jaune clair, avec la face externe des
lobes lateraux teintee de rose. Colonne d'un blanc rose.

Seme au mois d'aout 1896, cet hybride a fleuri pour la premiere fois au
printemps de Tanne*e derniere ; expose par M. PEETERS au « Temple Schow *
de Londres les 23, 24 et 25 mai 1900, il a obtenu un dipldme de merite.

Notre planche a etc* peinte dans les serres de M. PEETERS.
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aelio-Cattleya Imperatr. de Russie,Maron.

Laelio-Cattleya Imperatrice de Russie MARO.N , Rev. Hort., 1899, p. *»3; & A m i in Rev. Hort., , 9 oo,
p 9g6et p 5.6 cum tab. col.; Card. Chron., .899, II. 286 (L.-C. « Empress of Russia . ) .

Hybride obtenu par M. CH. H^ de Brunoy (Seine-et-Oise), en fecondant le Cmleya tf«*ft. (vmr
Catleya, P° x9) pL le /.**/,« 0 < M ^ ( « * Z ^ t o . pL 9>> « fusionnam d'une man.ere remarquable les
•caracteres des deux parents.

Plante robuste, a pseudobulbes fusiformes-oblongs, comprime's surmontes d'une
seule feuille, longs d e . o d i* cm. Feuille epaisse et coriace, obhquement dressee
oblongue-elliptique, legerement ^marginee au sommet, d'un vert sombre, ^gerement
bordee et lavee de violet fonce a la face inferieure, longue de .5 a 18 cm sur 5 a 6 de
largeur. Pedoncule robuste, uniflore, beaucoup plus court que la feu.He. Fleur pen-
chee, a segments bien etalds, d'un rose pale souvent un peu l.lacme. Sepales lanceo-
les-ligules, aigus, a bords faiblement ondules, longs de 9 a 10 cm. et larges de
2 1/2 cm., les lateraux falciformes. Petales un peu plus courts que les sepales ma1S

deux fois plus larges, ovales-oblongs, obtus, falciformes, a bords assez ondules-
crispes. Labelle trfes ample, plus long que les sepales, largement ovale-ell.pttque, a
partie inferieure brievement enroulee autour de la colonne, le reste b.en etale avec le

un peu reflechi, a bords fortement ondules, lobules et elegamment ladmes-



franges, d'un rose tendre varie de blanc, avec le milieu du disque plus ou moins
teinte et ligne de jaune.

La premiere floraison de cet hybride date du commencement de 1899; il fut pre-
sents a Londres par M. MARON le 19 mars de la meme anne"e, et regut un certificat
de premiere classe. Un peu plus tard, il figura aussi avec grand succes a Texposition
internationale de St-Petersbourg"; et 1'annee suivante, il fit sensation a plusieurs des
concours temporaires de Texposition universelle de Paris.

Notrepianche aete* peinted'apresun exemplairedela collection deM. A. A.Peeters,
de St-Gilles, Bruxelles.
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|\aelio-Cattleya Canhamiana, Roife,

L.AELIO-CATTL.BYA DE CANHAM.

Laelio-Cattleya Canhamiana ROLFE in Journ. Lin. Soc. Lond. XXIV. p. 169 (1887).

Q y n o n y m e s . — Laelia Canhamiana RCHB. F. in Gard. Chrotu newser. XXIV. p. 6(i885). — Laelio-
Cattleya purpurato-Mossiae BLEU ; Journ. Soc. Nat. Hort. Fr. 1897. p. 934. 1898. p. 282 (voyez
Chron. Orch. 11° io. p. 78). — L. C Captain Law-Schofield MARON; Journ. Soc. Nat. Hort. Fr.
189S. p. 538 (v. Chron. Orch. n° 21. p. 168). — A-C. President Viger MARON ; Journ. Soc. Nat.
Hort Fr. 1898. p. 536 et 705 (v. Chron. Orch. n» 22. p. 173).

Hybride obtenu dans l'dtablissement de MM. V E I T C H , a Chelsea, et provenant du
Laelia purpurata, feconde* par le Cattleya Mossiae. II fleurit pour la premiere fois en
1885, treize ans apres le semis, et fut d<§di<5 a CANHAM, Tun des chefs de culture de

cet etablissement.
II a le port et 1'aspect general du L. pitrpuratd (voir Laelia, pi. 1); mais il rappelle

le C. Mossiae (voir Cattleya, pi. 9), P*r l e s P^ales rhombordes, et par le lobe ante-
rieur du labelle large et ondute, avec la seVie de stries divergentes obliques bien
connues, brunes sur fond orange, a la partie posterieure du labelle. En outre, il a les
sepales et les p^tales dfun rose tres pale, et toute la partie anterieure du labelle d'un
beau pourpre veloute* fonce\ avec tine fine bordure blanche.



La variety alba HORT. (Journ. of Hort.]\\\y 5, 1894, cum ic.)quenous figurons
ici, se distingue par ses sepales et ses p£tales entierement d'un blanc pur. Elle nous
a etc communique^ par M. A. A. PEETERS, de St-Gilles-Bruxelles.
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Gladys, Cognr

LAELIO-CATTLEYA DE Mn° GLADYS CLEVERLY.

Hybride obtenu dans la collection de M. L. FOURNIER, a La Cavaliere, St-Bar-
nabe, pres dc Marseille, par son chef-jardinier, M. ERNEST CLEVERLY, et provenant
du Cattleya Harrisoniana violacea (voir Cattleya , pi. 17), feconde* par le Laelia
cinnabarina (voir Laelia, pi. 7)-

Pseudobulbes assez robustes, fusiformes oil l£gerement claviformes, longs de 10 a
22 cm., surmontes tant6t d'une seule feuille, comme ccux du premier parent, tantdt
de deux feuilles, comme ceux du second. Feuilles coriaces, plus ou moins e*talecs,
oblongues-ligulees, obtuses et obliquement emarginees au sommet, longues de 20 a
30 cm. Pedoncule commun dresse*, assez grele, plus long que les feuilles, muni a la
base d'une spathe courte, portant 2 ou 3 fleurs au sommet. Fleurs assez longuement
pedicellees, larges de 9 a 10 cm., a segments bien etal<£s, d'un blanc l^gerement ros^,
avec la partie mediane longitudinale d'un rose vif. Sdpales ligules, aigus, non ou a
peine onduMs, les lat^raux falciformes, notablement plus courts et un peu plus larges.
Pe*talcs lanceoles-subspathule*s, aigus, a bords legerement ondulds,un peu plus courts
que le se*pale dorsal. Labellc plus court quc les sepales lateraux, d'un jaune soufrc,



avec le disque orange" et parfois quelques ligries rose"es, largement ovale dans son
pourtour, profondcment trilobe'; lobes lateraux obtus, entourant la colonne, crispes
au sommet; lobe median fortement preeminent, ovale-oblong, a sommet obtus et
recurve, fortement concave presque conduplique, tres crispe sur les bords. Colonne
assez courte, incurvee, trigone a face anterieure fortement concave, rose sur le dos,
orange en avant.

M. CLEVERLY nous informe qu'il en a fait le semis le 28 mai 1898, et que la pre-
miere floraison a eu lieu en Janvier 1901. L'hybride a fleuri de nouveau au mois de
Janvier dernier, et notre planche a ete pcinte dans les serres de M. FOURNTER sur la fin
de fevrier. Ses fleurs se conservent en parfait 6tatau moins pendant deux mois.

3<
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T aelio-Cattleya Madame Marguerite Fournier, Cogn.

Ce magnifique hybride, qui fait partie des collections de M. Louis FOURNIER, a
La Cavaliere, St-Barnabe, pres de Marseille, est le produit du Laelia Digbyana
(voir Laeliay pi. 9), feconde par le Cattleya labiata (voir Cattleya, pi. 3). Si on le
compare avec le L.-C. Imperatrice de Russie (voir Hybr. pi. 18), on reconnait que
les deux plantes ont entre elles une grande analogie, les fleurs ayant a peu pres la
meme forme et les memes dimensions, la teinte seulement £tant distincte. Ce fait n'a
rien d'etonnant, si Ton considere que le L. Digbyana est parent des deux et leur a
imprim£ son cachet par les franges de son labelle si curieux ; quant au second parent,
c'est d'un c6te le C. labiata, et de l'autre le C. Mendelii, qui ne sont en r^alite que
des races d'un meme type specifique,

Sepales et pdtales d'un rose tres tendre, legerement violace\ Labelle ample, etale",
avec une tres large zone centrale d'un jaune orange clair finement lign£e et ponctu£e
de pourpre, entoure*e de jaune blanchatre, et une bordure d'un rose pourpr^ vif.
Colonne blanche, legerement teint£e de rose.

M. FOURNIER avait envoye un pied de son nouvel hybride a la Soci^t^ Nationale
d'Horticulture de France le 27 fevrier dernier; mais les fleurs sont arrive"es en



mauvais etat et n'ont pu etre appreciees comme elles le meritaient. C'est dans ses
serres mfimes, que notre planche a ete peinte au commencement du mois de mars
suivant.
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J /aelio-Cattleya Doris, Roife.

Laelio-Cattleya Doris R O L F E in Orch. Rev. I I , p . 7 9 et 111 (1894 ) .

Hybride obtenu dans la collection de M. NORMAN C. COOKSON, d'Oakwood
Wylam-on-Tyne (Angleterre),en fecondantle Laelia harpophylla (voir Laelia, pi. 21),
par le Cattleya Trianae (voir Cattleya, pi. 5), et qui a fleuri la premiere fois sur une
plante encore bien chdtive, au commencement de 1'annee 1894. En 1896, M. ROLFE

y a rapports comme variete (Orch. Rev., IV, p. 149), le Laelia vitellina O 'BRIEN,

qui parait provenir du meme croisement.
En 1896, MM. VEITCH ont expos£ a Londres, sous le nom de var. Xantho, le pro-

duit d'un croisement inverse, qui a des fleurs de couleur orange* clair.
Nous nommons var. Marquis de Colbert (L.~C. Marquis de Colbert HORT.), un

autre produit du croisement inverse, obtenu dans la collection deM.Louis FOURNIER,

par son chef jardinier, M. CLEVERLY, et dont void les caracteres :
Pseudobulbes robustes, fusiformes, monophylles, longs de 20 a 35 cm. Feuilles

coriaces, dressees ou a partie superieure r^curvee, oblongues-ligul£es, a sommet
arrondi ou un peu e"margine,longues de 35 a 60 cm. Pedoncule commun dress£, assez
robuste, un peu plus long que les feuilles, portant 3 ou 4 fleurs, enferm£ a sa base



dans une longue spathe. Fleurs larges de 13 cm., a segments bien etales. Se*pales
ligulds, aigus, d'un orange" rougeatre et legerement lignes de rouge, les lateraux un
peu plus courts et presque falciformes. Petales oblongs, brusquement aigus, crispe"s
sur les bords, de meme couleur que les se"pales mais un peu plus rouges et deux fois
plus larges. Labelle un peu plus court que les s£pales lateraux, d'un poupre grenat vif,
sauf qu'il porte a la gorge une tres grande macule d'un jaune orange", elliptique dans
son contour, plus ou moins profondement trilobe; lobes lateraux arrondis au sommet,
ondule*s, entourant la colonne; lobe terminal sou vent tres proe*minent, obovale, a bords
fortement crispe"s. Colonne assez courte, trigone, d'un blanc legerement rose, jau-
natre a la base.

M. CLEVERLY a effectue son semis lc 14 mai 1898, et il en a obtenu les premieres
fleurs en fevrier 1 go2.
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Taelio-Cattleya Truffautiana, Maron.

LAELIO-CATTLEYA DE M. ALBERT TRUFFAUT.

Laelio-Cattleya Truffautiana MAHON in Journ Soc Nat. d'Hort. dv Fr. 1901. p. 996 et 1002.

— L.-C. luminosa CHARI,KSWORTH ; Gard. Chi on. ser. 3, XXX, p. 36o (it)oi).

Hybride obtenu par M. MARON, de Brunoy (Seine-et-Oise), en fecondant le

Laelia tenebrosa (voir Laelia, pi. 8) par le Cattleya Dowiana aurea (voir Cattleya, pi.

2 A) et expose par lui les 10 et 24 octobre 1901 a la Soctete* Nationale d'Horticul-

ture de France, qui lui a ddcerne un certificat de merite de premiere classe.

Un autre hybride provenant du croisement identique a ete obtenu par MM. Char-

lesworth et Cie, de Bradford, et present^ le 12 novembre suivant a la Soci^te Royale

d'Horticulture dc Londres, oil il a aussi obtenu un certificat de meYite, sous le nom

de L.-C. luminosa. Ce dernier doit done passer au rang de synonyme du premier, 011

en former une variete".

Pseudobulbes robustes, claviformes, surmontes d'une seule feuille, qui est dressee,

coriace, oblongue, obtuse, longue de 15 a 20 cm. Pedoncule beaucoup plus court que



la feuille, dresse, souvent uniflore, envelopp£ dans une grande spathe ligulee, com-
primee, d'un blanc verdatre, teintee et ligne'e de pourpre. Fleur penchee, large de
12 a 15 cm., a segments tres etales. Sepales etroitement ligules, aigus,. a sommet
recourbe, d'un jaune rougeatre, marques de Iignes longitudinales d'un brun pourpre.
Petales deux fois plus larges que les sepales, obtus, a bords fortement ondules-cris-
pes, d'un rouge acajou clair, avec de nombreuses Iignes plus fonce*es. Labelle grand,
legerement trilobe, a lobes lateraux fortement enroul£s en tube autour de la colonne,
a lobe intermediaire largement arrondi. fortement ondule-crispe sur les bords; il est
entierement d'un pourpre violace intense, avec de nombreuses Iignes plus fancies et
une fine bordure blanchatre.

Cet hybride est assez intermediaire entre les deux parents, mais sesfleurs rappellent
surtout celles du L. tenchrosa.

La plante que nous figurons, obtenue d'un semis de M. Louis GAUD, e"tait en
fleurs au rnois de mars dernier dans les serres de M. L. FOURNIER, a St-Rarnabe,
pres de Marseille.
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T aelio-Cattleya Truffautiana

var. Fournieri, Cogn.

LAELIO-CATTLBYA de M. TRUFFAXTT var. de LOUIS FOTJRNTER.

Hybride obtenu dans les collections de feu Louis FOURNIER, a St-Barnabe, pres

de Marseille, ou notre planche a 6t6 peinte, et dont la parente differe de celle du type

L.-C. Truffautiana en ce que la plante qui a fourni le pollen, est la varied marmo-

rata du Cattleya Dowianay au lieu d'etre la variety aurea.

Dans Tensemble de la fleur, il ressemble beaucoup au type, mais les teintes sont

g<§neralement d'un rouge plus net et plus clair; les pe*tales sont plus fortement arqu6s

en faux et moins distinctement lignes de rouge fonce ; le labelle est legerement varie

de jaune dans sa partie anterieure.
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T^aelio-Cattleya Emiliae, Cogn.

LAELIO CATTLBYA DE MADAME EMILIE GOOSSENS.

Hybride provenant de la fdcondation du Cattleya Aclandiae (voir Cattleya, pi. 23)
au moyen du pollen du Laelia purpurata (voir Laelici pi. 1) et obtenu par M. CLE-
VERLY, dans les collections de M. L. FOURNIER, a St-Barnabe1, pres de Marseille.

Pseudobulbes robustes, surmontes de deux feuilles, entierement enveloppes dans
une ecaille membraneuse, engainante, aigue, pale, fortement teint£e de pourpre noi-
ratreau sommet. Feuilles tres etalees,coriaces, oblongues-ligulees, presque arrondies
au sommet, longues de 9 a 11 cm., d'un vert un peu sombre, finement bordees et
ponctu^es de brun. Pedoncule tres court, uniflore. Fleur large de 14 a 15 cm., a seg-
ments tres etalds. Sepales etroitement ligules, presque spathuMs, brusquement aigus,
a bords Mgerement ondules, dfun rose assez vif. Petales largement cuneiformes-
oblongs, un peu aigus, a bords fortement ondules, de m6me longueur que les sepales
et dfun rose plus vif. Labelle assez grand, obovale-oblong, tegerement trilobe* ; lobes
lateraux petits, obtus, a bords legerement ondulds presque creneles, a partie infe-
rieure enrourant la colonne, d'un blanc jaunatre avec le sommet pourpre cramoisi
vif; lobe terminal grand, un peu reflechi, largement arrondi, a bords ondules-crispe*s;



d'un pourpre cramoisi tres fonce, avec la gorge pale finement striee de pourpre.
Colonne d'un pourpre vif; anthere blanc jaunatre.

Notre planche a 6t6 peinte l'annde derniere dans les serres de M. FoURNlER.
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J^aelio-Cattleya Lucasiana, Maron.

LAELIO-CATTLEYA DE M. LUCAS.

Laclio-Cattleya Lncasiana MARON in Journ. Soc. Xat. d'Hort. de /«#• igoo, p, 54 .

Hybride obtenu par M. MARON, de Brunoy (Seine-et-Oise), et provenant du
Cattleya labiata ftammea, feconde au moyen du Laelia tenebrosa. Presente a la Socie"-
te Nationale d'Horticulture de France le IT Janvier 1900, il a obtenu un certificat de
m6rite de premiere classe.

PJante a vegetation courte et trapue. Pseudobulbcs claviformes ou fusiformes, sur-
montc5s d'unc scule feuille, longs de 10 a 15 cm.. Feuilles epaisses et coriaces, oblon-
gues, arrondies au sommet, d'un vert fonc^, parfois rougeatres sur les bords et sur la
nervure mediane, longues de 2$ cm., larges de 6 a 7 cm. Fleurs larges de 14 a 15
cm., a segments bien etales. Sepales ligule*s, aigus, a bords legerement ondules, d'un
pourpre violace vif. Petales de la longueur ct de la couleur des sepales, mais deux
fois plus larges et a bords fortement ondules. Labelle grand, a partic inferieure enrou-
lee en tube, a partie anterieure largement arrondic, ^marginc au sommet, fortement



crispe sur les bords, entitlement d'un rouge carinin tres vif, avec des lignes un peu
plus claires partant du fond de la gorge.

Cet hybride est plus ou moins intermddiaire entre ses deux parents ; mais cependant
sa fleur parait se rapprocher beaucoup plus du Cattleya porte-graines que du Laelia
porte-pollen.

Notre planche a et£ peinte dans les serres de M. L. FOURNIER, a St-Barnabe, pres
de Marseille ; elle repre*sente une plante provenant d'un semis fait par son chef de
cultures, M. Louis GAUD.
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aelio-Cattleya Orpetiana,

LAE.LIO-CATTLEYA DE M. E. O. ORPET.

Laelio-Cattleya Orpetiana COGN. in Gard. Chron. ser. 3, XXXIII, p. i65 (14 mars 1903).

C y n o n y m e — L.-C. Gladys ORPET in Americ. Gard. 1902, p. 572 ( non COGN.).

Dans le n» du 6 septembre 1902 de VAmerican Gardening, M. ORPET a demerit sous
le nom de Laelio-Cattleya Gladys un hybride de la collection de M. THAYER, de
South-Lancaster (Massachiisets), provenant de la fecondation du Laelia tenebrosa
par le Cattleya Gaskelliana alba. L'hybride etait nouveau, mais il est necessaire
d'en changer le nom, car pres de cinq mois auparavant, dans le n° du 12 avril du
Gardeners' Chronicle (1902, I, p. 238), jfavais deja employe le meme nom deZ,.-C.
Gladys pour designer le croisement C. Harrisoniana x L. cinnabarina, figure peu
apres dans le n° de juin de notre Dictionnaire (L.-C. hybr. pi. 20). Je nomme done
Thybride am^ricain L.-C. Orpetiana. II a <§te caracteYise commesuit:

« Plante ayant le port d'un robuste Laelia purpurata, d'un beau vert clair. Fleurs
atteignant 17 a 18 cm. de diametre. Sepales d'un blanc creme, teint^s de jaune can-
nelle. Petales largement lanceoles, plus pales que les scales , faiblement teintes de
lilas sur les bords pres du sommet. Labelle ovale ; moitie inferieure enroulee autour



de la colonne, d'un blanc creme, legerement ombree a l'interieur de rose cramoisi;
partie superieure bien £talee, a bords ondules, d'un rose cramoisi vers l'ouverture de
la gorge, s'adoucissant ensuite pour devenir presque blanche sur les bords; gorge d'un
jaune de soufre, ombree de jaune en arriere, peinte de rose cramoisi le long des
veines. Colonne d'un vert pale, devenant blanche au sommet. »

Var. MASSILJENSIS COGN. in Gard. Chron., loc. cit.

Variete de Marseille.

Cette variete, que represente notre planche, nous a et6 envoye'e au commencement

du mois d'octobre de l'annee derniere, par M. CLEVERLY, qui Ta obtenue dans les

collections de M. L. FoURNlER, a St-BarnaW, pres de Marseille, en fdcondant le

Cattleya Gaskelliana par le Laelia tenebrosa; elle est done Tinverse du type. Sepales

et petales'blanc creme et fortement teintes de rose vif, surtout vers le sommet; labelle

d'un pourpre violace" tres vif, avec de fines lignes jaunes a la gorge.
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LAELIO CATIXEYA BLETCHLEYENSIS.



J^aelio-Cattleya Bletchleyensis, Hort.

LAELIO-CATTLEYA de BLETGflLET PARK.

Laelio-Cattleya Bletchleyensis HORT.; Gard. Chron. ser. 3. XXVI, p. 198 (1899); Orch. Rev. VII,
p. 286 (1899), VIII. p. 63; Amenc. Gard. 1900, p. 709 cum tab., 1902, p. .S78, fig, 123.

Hybride provenant du Laelia tenebrosa (voir Laelia pi. 8), feconde par le Cattleya
Warsceiviczii (voir Cattleya pi. 1), obtenu dans la collection de M. H.-S. LRON, de
Bletchley Park, Bucks (Angleterre), et presente a la Societe Royale d'Horticulture
de Londres le 25 aout 1899. Un autre hybride provenant des mSmes parents a fleuri
1'annde suivante chez M. C H . VUYLSTBKE, a Loochristy, pres de Gand. Plante
intermediaire entre ses deux parents, rappelant plut6t le Laelia pour Taspect gene-
ral, et le Cattleya pour la couleur des fleurs, qui sont toutefois depourvues des deux
grandes macules jaunes de la gorge du labelle de ce dernier. Fleurs atteignant de 16
a 17 cm. de diametre, a segments bien etal£s. Sepales ^troitement ligules, legerement
ondule's, d'un rouge brunatre teint^ de jaune verdatre, surtout a la base. Petales
etroitement ovales-triangulaires, a bords fortement ondul£s-crisp£s, d'un rose pour-
pre vif marque de lignes plus foncees. Labelle un peu plus court que les sepales



lateraux, assez longuement enroule en cornet dans la partie inferieure, a limbe etale
circulairement et assez fortement crispe sur les bords, d'un rose pourpre vif, veine*
de pourpre cramoisi, avec la gorge d'un pourpre violace noiratre.

Notre planche a ete* exe*cutee dans les collections de M. IX)UIS FbURNiER, a
St-Barnabe, pres de Marseille.
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T aelio-Cattleya Clive, Hort

Laelio-Cattteya Clive H O R T ; Orch. Rev. I, p. 3 i8 (1893), IV, p . 304 et 3 1 9 ; Gard. Chron. 1896, II ,

p. 210, 1897, I I . p. 4 2 6 , fig. 126.

Hybride obtenu par NORMAN C. COOKSON, Esq., d'Oakwood, Wylam-on-Tyne,
et provenant du Cattleya Dowiana (voyez Cattleya, pi. 2), feconde par le Laelia
praestans (voyez Laeliay pi. 3). II fut expos£ une premiere fois a Londres par son
obtenteur, le 1 2 septembre 1893 ; mais il etait alors dans tin etat de developpement
fort imparfait. Pre"sente de nouveau le 8 septembre 1896, il obtint un certificat de
me*rite de premiere classe.

II a les plus grands rapports avec le L.-C. Ingramii (L. DayanaxC. Dowiana

aurea), et il devrait meme lui etre rapporte" comme variete, si Ton admettait avec
beaucoup d'auteurs que les L. praestans et L. Dayana ne sont que des varietes du
/-. pumila.

Pour Pensemble de la plante, il rappelle beaucoup le L. praestans; mais il est plus
robuste et ses fleurs sont plus grandes, car elles peuvent atteindre 12 a 13 cm. de
diametre. Sepales ligules, d'un rose lilas vif. Petales de meme couleur que les sepales



et de latgeair double,-a.'bords 'fortement crispes surtout dans la imditie'«uperieure.
Labelle.ample, enroule-en cornet, a ouverture large, fortement crispe surles bords,
a partie anterieure d'un pourpre cramoisi tres vif parcourue par des lignes de teinte
plus fonc^e, la-gorge £tant d'un beau jaune.d'or.

Notre planche a et£ peinte dans les serres de feu. Louis FOURNIER, â St-3arnabe,
pres de JMars,eille.
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T\aelio-Cattleya Frederic Boyle

var, Kerchoveae, Cogn.

L.AELIO-CATTLEYA DE MADAME LA COMTESSE DE KERGHOVE

DE DENTERGHEM.

Laelio-Cattlcya Frederic Boyle HORT. SANDER; Card. Chron. ser. 3, XV, p. 809, fig. io5 (1894);
Orch. Rev.-11, p. 189 et aSg.

Le type de cet hybride a ete obtenu par MM. SANDER ET O, en fecondant le
Cattleya Trianae (voir Cattleya, pi. 5) Pa r le Laelia anceps (voir Laelia, pi. 4).
Expose par ses obtenteurs au « Temple Show » de Londres en mai 1894, il y obtint

un certificat de merite.
II est intermediaire entre les deux parents ; toiitefois l'ensemble de la fleur, qui est

blanche, rappelle beaucoup le Laelia, sauf le labelle presquc entier, jaune a la base
et d'un rose clair a la partie ante*rieure, qui resscmble a celui du Cattleya.



Var. KERCHOVE.E Cogn.

C y n o n y m e . — L^C. Kerchovece HORT. PEETEHS ; Rev. Hort. Belg. XXIX, p. io5 (igo3); Le Jar din,
^~ 1903, p. i34 ; Rev. Hort. igo3, p. 212.

Cette splendide variety, inverse du type, resulte dc la fecondation du L. anceps alba
(pi. 415 ) par le C Trianae alba (pi. 5Aj . Elle a ete obtenue par M. A.-A. PEETERS,

de St-Gilles-Bruxelles, et c'£tait Tune des perles du lot d'Orchidees tant admire que
cet horticulteur exposait au mois d'avril dernier aux Floralies gantoises. Elle faisait
£galement partie du magnifique lot de Cattleya et de Laelia a fleurs blanches, que
pr&sentait M. le marquis DE WAVRIN VILLEKS-AU-TERTRE.

Fleurs tres grandes, entierement d'un blanc pur, a Texception de la gorge du
labelle, qui est d'un jaune tres clair, traversee par de nombreuses lignes fines et
courtes, d'un pourpre vif.

Notre planche represente Tune des fleurs de la plante de M. PEETERS.
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T aelio-Cattleya Binoti, Cogn.

LAELIO-CATTL.BYA de M. P. BINOT

Laelio-Cattleya Binoti COGN. in Gard. Chron. ser. 3, XXVIII, p 370 (1900).

Pseudobulbes assez greles, presque cylindriques, surmontes de deux feuilles 011
parfois d'une seule, longs de 10 a 15 cm. Feuilles tres etalees, coriaces, concaves,
oblongues, ligulees, aigues. Pedoncule beaucoup plus cburt que lesfeuilles et uniflore.
Fleurs d'lin rose pourpre, larges de 11 a 12 cm., a segments legerement charnus,
tres etales. Sepales plans, lanceoles-ligules, aigus, les late>aux plus courts et Wn peu
falciformes. Pe*tales oblongs, a bords legerement ondules, un peu plus courts et plus
larges que le sepale dorsal. Labelle dresst% plus court que les se"pales lateraux, a%ez
profonddment tr\\ob6; lobes lateraux petits, basilaires, largement arrondis, tres
entiers, d'un blanc a peine lav^ de rose, embrassant la base de la colonne; lobe ter-
minal a onglet large et tres long, cuneiforme, largcnent arrondi et a peine e*margine
au sommet, presque plan, d'un pourpre cramoisi vif, plus pale au sommet; disque
portant dans la partie inferieure dix cdtes fines et faiblement ondulees. Colonne clavi-
forme, trigone, a.- LZ mcurvee, a face anterieure canaliculee, d'un blanc rose.



*

Ce Laelia-Cattleya s'est rencontre dans une importation de Cattleya hicolor
envoyee a M. A. A. PEETERS, horticulteur .i St-Gilles-Bruxelles, par M. P. BINOT,

de Petfopolis (Bre"sil); il a fleuri pour la premiere fois chez M. PEETERS au mois
d'octobre 190a. L'ensemble de ses caracteres et la structure de ses pollinies nous
montrerent immediatement qu'il devait provenir d'un croisement entre le C. bicolor
et le Laelia pumila; cette opinion fut confirmee Tann^e suivante par M. ROLFE

(Orch. Rev,- IX, p. 304), qui fit connaitre qu'un hybride identique, obtenu artificiel-
lement par MM. LEWIS et Cie, venait de fleurir dans les collections de M. JOSEPH

CHAMBERLAIN, a Birmingham.
Notre planchea et^ peinte chez M. PEETERS.
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J ̂ aelio-Cattleya Digbyano-Mossiae, Roife.

Laelio-Cattleya Digbya no-Moss ice ROLFE in Gard. Chron. ser. 3. V, p. 742 (1889).

Q y n o n y m e s . — Laelia Digbyana X Mossias VEITCH ; Gard. Chron. ser. 3. V, p. 63o et 657,
tig. 111 (1889). — Brasso-Cattleya Digbyano-Mossia* HURST in Journ. Hort. Soc. XXU
Curios. Orch. Breed, p. 26 11898). — Laelia Digbyana-Mossice in Kew Bull., Add. Ser# IV
p. 226 (1900). — Brassocattleva Veitchii ROLFE in Orch. Rev. X, p . 83 (1902).

Hybride obtenu par SEDEN, dans Tetablissement de MM. VKITCH, a Chelsea, et
provenant du Cattleya Mossicz (voir Pattleya, pi. 9) feconde par le Laelia Digbyana
{Laelia, pi. 9). II fleurit pour la premiere fois en 1889 et fut presents le 14 mai de la
meme anne*e a Londres, 011 il re^ut un certificat de premiere classe.

Pseudobulbes groupes, claviformes, monophylles. Feuilles coriaces, oblongues
d'un vert fonce*, luisantes, longues de 15 a 22 cm. Pedoncule tres court, uniflore ou
pauciflore. Fleurs Iarges d'environ 15 cm. Sepales ligules, d'un rose lilas tres pale.
Petales largement oblongs, environ deux fois plus Iarges que les sepales, obtus, a
bords legerement ondules-denticulds, de la couleur des sepales. Labelle ample, a
base enroulde autour de la colonne, a limbe etal^ et arrondi, a bords fortement
lacini^s-frang^s, d'un rose lilas tres pale, passant au blanchatre vers Tint^rieur, a



partie anterieure marquee d'une bandelettepourprecramoisi fonce avec de nombreuses
petites £claboussures de m6me couleur; gorge d'un beau jaune, rayee de jaune plus
fonc£, le fond marqu£ de petites lignes cramoisi fonce.

La vartete splendens, que nous figurons, a les sepales d'un rose pourpre tres vif
Iign6 de plus fonce1, les petales trois fois plus larges que les sepales et un peu plus
pales; le labelle est d'un jaune un peu verdatre faiblement teintd de rouge, passant
au vert avec des lignes pourpres rayonnantes au fond de la gorge, avec la bordure
frangee d'un rose pourpre. Elle a ete obtenue par M. A.-A. PEBTERS, de Saint-
Gilles Brtixelles, chez qui notre planche a ete peinte l'annde derniere.
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f^aelto-Cattleya Ernesti, Maron,

LAELIA-CATTJLEYA de M. Ernest MARON

Laelio-Cattleya Ernesti MABON, in Revue Horticole. LXX (1898), p. 244;
ROLFE, Orchid. Review VII (1899), p. ia5 (var. princesse Olga)

Cet interessant hybride a ete obtenu par M. CH. MARON, de Brunoy (Seine-et-

Oise), et dedie par lui a son fils M. ERNEST MARON. II est issu de l'hybridation du

Cattley Percivaliana par L&lia Jlava, \\ fleurit pour la premiere fois en 1898. Une

forme de cette nouveaute" fut presentee sous le nom de var. Princesse Olga a un

meeting de la Societe d'Horticulture de Londres le 28 fevrier 1899 et y obtint un

certificat de merite de premiere classe, elle parut dans la c£lebre collection de

M. CoOKSON. Le type fut pre*sente* a Paris le 2 mars 1899 et la Societe nationale

d'Horticulture de France lui accorda egalement un certificat de merite de premiere

classe.

Comme on pourra le voir, J'hybride obtenu par M. CH. MARON varie assez bien

nous avons pu en figurer trois formes dont le coloris tout en restant dans la m£me

gamme de tons differe assez notablement. Si on compare les figures que nous don-

nons, on peut voir que l'hybride rappelle par son port les deux parents. Les bulbes



sont arrondis, allonges de 10 a 12 centimetres de long, termines par une feuille de
20 centimetres environ et 3-5 centimetres de large. La hampe florale porte deux a
trois fleurs jaunatres a labelle plus fonce que les sepales et petales frange sur les
bords et stries de pourpre.

Nous sommes heureux de pouvoir remercier ici M. CH. MARON de Tamabilite
qu'il a eue de nous envoyer en meme temps que ces fleurs interessantes, les ren-
seignements relatifs a leur histoire.
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Taelio-Cattleya Wrigleyi, Hort.

LAEJLIO-CATTLEYA de M. O. O. WRIGLEY

Laelio-Cattleyra Wirgleyi, Hort. in Orch. Review VII, (1899) p. 35q, VIII (1900) p, 145 fig. 24

Cet hybride a 6t6 obtena dans les collections M. O.-O. Wrigley, Bridge Hall,
Bury, en fecondant le Laelici anceps par le Cattleya Bowringiana. La fecondation
fut operee vers 1889, la plante ayant mis environ 10 ans pour fleurir. Elle est nette-
ment intermediate entre les deux parents. La fleur est unique, terminale, et rappelle
par ses petales et s£pales le Laelii mere, le labelle est entier. La colonne est plus
e"troite que celle de Tun des parents, plus large que celle de Tautre. Les se*pales et
petales sont d'un rose pourpre, la partie mddiane du labelle plus foncee et munie au
sommet de la gorge d'une tache d'un blanc jaunatre disposee comme chez le

L. anceps.
Les deux parents sont des plantes de culture ais£e, l'hybride pourra done sans

nul doute se maintenir facilement dans les cultures et acquerir des qualites nou-
velles.

Nous devons la communication de la plante qui a servi a notre illustration a
lfamabilit6 de M.M. Peeters, de St-Gilles (Bruxelles), qui Ta obtenu de semis
execute's chez lui en 1897, le 23 mai; les plantes ont fleuri dans ses serres en octobre



1902 et ont e"te exposees par lui aux Meetings de la Societe royale d'Horticul-
ture de Londres en 1903.

Nous remercions vivement M.M. Peeters de nous avoir permis de publier la pre-
miere figure coloriee de cet hybride interessant.
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